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Ski : Aloïs Kaelin termine
sa carrière par un exploit

LA PREUVE D'UN SABOTAGE
POURRA-T-ELLE ETRE FAITE?
SERVICE F U N È B R E  CE SOIR EN L'EGLISE
DE WUR ENLINGEN POUR LES 47 VICTIMES

Week-end tragique, week-end de sang. Peut-être week-end de meurtre. C'est avec stupeur
que la Suisse a appris au début de l'après-midi de samedi, la tragédie de Wurenlingen. Acci-
dent ? Chacun voudrait y croire, chacun malgré le deuil se raccroche à cet espoir. Pour se ras-
surer.

Mais, bientôt, le doute naquit. L'avion allait à Tel-Aviv. Les commandos palestiniens
avaient, il n'y a pas si longtemps, encore, fait peser de sourdes menaces sur la Suisse.

Alors, cet avion qui s'en allait vers Is-
raël et avait à son bord des citoyens
israéliens : si ce n'était pas un accident ?
Et au fur et à mesure que passèrent les
heures, te doute grandit , grandit sans
cesse dans l'attente des résultats de l'en-
quête officielle.

Et ce n'est certes pas l'autre attentat
— celui de la Caravelle de Francfort —
qui allait faire changer d'avis une opinion
publique au comble de l'émotion. Et en-
core moins sans doute les palinodies des
Palestiniens qui disaient non après avoir
dit oui...

(Lire la suite en avant-dernière page)
Une aile du Coronado après la chute de l'appareil dans la foret près de

Wurenlingen (Téléphoto AP)

L'horrible tragédie du j Coronado j de Swissair

Berne : de la présomption d'un
acte de sabotage criminel a...

Alors que 1 émotion est intense dans tous les milieu*

De notre correspondant de Berne :
Il n'est pas difficile d'imaginer l'émotion provoquée par la nouvelle de lu

catastrophe de Wurenlingen dans les milieux officiels de la Ville fédérale. Une
question venait immédiatement à l'esprit : attentat ou simple accident ?

Car nul ne serait surpris que le fanatisme criminel fut à l'origine de la catas-
trophe. On n'a pas oublié les menaces proférées dans les milieux arabes, et non
seulement palestiniens, après le verdict de Winterthour, par lequel la justice suisse,
indépendante du pouvoir politique — une notion difficilement compréhensible
dans des pays prétendument « démocratiques » — avait marqué la volonté de
toute cette partie saine de l'opinion publique de ne point laisser la guerre débor-
der sur notre propre territoire.

Mais il n'était guère possible, dans la journée de samedi, d'obtenir une décla-
ration exprimant autre chose que la sympathie, la tristesse et, comme devait le
dire M. Bonvin , le « grondement de la colère » s'il devait se révéler qu 'il n'y avait
pas simple accident , mais volonté déterminée de tuer.

Dès 14 heures, samedi après-midi, divers services avaient été mis de piquet
d'abord pour recueillir les informations venant de Wurenlingen , où le chef du
bureau d'enquêtes sur les accidents d'aéronefs, M. Kurt Lier, s'était rendu en
hélicoptère.

Qu'allait faire le Conseil fédéral ? M. Tschudi , président de la Confédération ,
se trouvait à Zurich , pour participer à l'inauguration d'une exposition d'art. Il
fallut attendre son retour, au début de la soirée, pour que s'établissent les pre-
miers contacts entre membres du collège gouvernemental. C'est vers 19 heures
que put être décidée la séance extraordinaire sous forme d'une conférence télé-
phonique qui eut lieu dimanche matin , dès 10 heures.

De la présomption à...
À 11 h 30, le chancelier de la Confédération, M. Karl Huber , et le vice-chan-

celier de langue française, M. Jean-Marc Sauvant, remettaient à la presse le texte
du communiqué suivant :

« Le Conseil fédéral est profondément touché par la terrible catastrophe
aérienne survenue à Wurenlingen. Il exprime sa plus vive sympathie aux familles
des quarante-sept passagers et des membres de l'équipage tragiquement disparus,
ainsi qu 'à la compagnie aérienne Swissair.

» Le peuple suisse et la Swissair peuvent avoir l'assurance que les autorités
compétentes mettront tout en œuvre pour découvrir les causes de la catastrophe.
Un premier échange de vues a déjà eu lieu hier entre les membres du Conseil
fédéral. Ce matin, le Conseil s'est entretenu de l'événement, ainsi que des divers
problèmes qui s'y rapportent , lors d'une conférence téléphonique. Il se réunira
lundi matin en séance extraordinaire.

» II convient jusque la de chercher a élucider si la PRESOMPTION D'UN
ACTE DE SABOTAGE CRIMINEL se renforce. Le Conseil fédéral a donné aux
départements compétents tous les ordres utiles pour qu 'il puisse, demain si pos-
sible, être décidé, éventuellement en liaison avec les cantons, des démarches qui
se seront révélées nécessaires.

» L'opinion publique sera tenue au courant de toutes les nouvelles constata-
tions importantes et des décisions qui seront prises au plus pressé. »

G. P.

(Lire la suito en avant-dernière page)

C'était le Coronado
(Télèphoto AP)

DANS LA FORET DU DRAME ON DIRAIT
QUE RIEN OU PRESQUE NE S'EST PASSÉ

Noire envoyé spécial
sur les lieux de la catastrophe

C'est dans un ciel tourmenté de
rafales et strié d'une pluie glaciale
oblique que se sont brisées, samedi
au début de l'après-midi, au-dessus
de Wurenlingen, les ailes du « Con-
vair Coronado » de Swissair. Il fai-
sait, en effet, un temps épouvantable,
surtout à la nuit tombante lorsque
nous sommes arrivé sur les lieux de
la catastrophe.

Et les hurlements du vent dans les
arbres, la terre qui s'attachait aux
chaussures, les silhouettes noires des
pompiers et des policiers qui pa-
trouillaient dans le secteur, ajou-
taient encore à la désolation du spec-
tacle. Spectacle pénible, mais bien
différent de celui que l'on peut s'at-
tendre à voir à l'annonce d'une ca-
tastrophe de ce genre.

PLUS RIEN

Il n'y a pas ici de véritable épave,
pas de carcasse chiffonnée, rien qui rap-
pelle un avion , et surtout rien qui per-
mettrait d'en déceler la grandeur et le
modèle.

Un Coronado ? Nous le voulons bien.
Mais comment reconstituer, avec ces la-
mentables débris dont les plus gros n'ont
pas deux mètres de longueu r, un majes-

tueux avion de ligne tel que le Convair
Coronado ? L'appareil, en effet, a été vé-
ritablement désintégré, déchiré, désagrégé
en une infinité de petits morceaux proje-
tés aux quatre horizons. Nous avons déjà
été sur les lieux de trois ou quatre ca-
tastrophes aériennes dont avaient été vic-
times des avions beaucoup plus petits. Cha-
que fois il restait une carlingue, des ailes,
un moteur. Ici, rien ou presque rien : une
roue , quelques débris d'ailes, quelques frag-
ments d'aluminium, tristes morceaux d'un
puzzle qu'on ne pourrait jamais assembler
pour en faire un avion de ligne.

ENFER

Quant au contenu humain de l'appareil ,
mieux vaudrait n'en pas parler. Ici encore,
pas de cadavres, mais des débris san-
glants, des membres eéchiquetés, des lam-
beaux de chair, une main de femme aux
ongles peints en rouge... Comment les vic-
times seront-elles rendues à leurs famil-
les ? Partout , suspendus aux arbres, par
terre, des pièces d'habillement, ce qui
rend un voyage agréable : des journaux , des
livres ; et puis des lettres, des objets per-
sonnels, un porte-clefs, un stylo.

BÉVI

(Lire .la suite en avant-dernière page

FACE A LA MORT DURANT 14 MINUTES
Sabotage ou non, depuis le procès de Winterthour , où trois terroristes

arabes ont été condamnés à des peines de prison sévères, après avoir ouvert
le feu sur un avion de la compagnie israélienne El Al au sol, à Kloten, l'état
d'alerte moral s'est établi en permanence parmi les pilotes et les équipages
desservant les lignes entre l'Europe et Tel-Aviv.

Qu'est-ce à dire ? Cela signifie que les commandants de bord, leurs offi-
ciers, leurs stewards et leurs hôtesses savent qu'ils peuvent à tout moment
être victimes d'une catastrop he du type de celle de Wurenlingen, mais qu'ils
sont dans l'impossibilité de s'y soustraire.

En montant à bord de leur « Coronado », samedi après-midi à Kloten,
les neuf membres de l'équi page qui y trouvèrent la mort avaient pleinement
conscience de ce qu'ils risquaient. Et lorsque, à 13 h 22 , le commandant de
bord Berlinger donna par radio l'alerte à Kloten, de son cock pit envahi par
la fumée, il savait certainement à quoi s'en tenir. Comme la plupart de ses
coéquip iers savaient probablement aussi qu'ils étaient perdus.

Le dialogue s'est poursuivi néanmoins pendant quatorze minutes, entre
le capitaine Berlinger, aux commandes de son avion en perdition, et Kloten.
Dialogue poignant dans sa sobriété, bouleversant de sang-froid. Rarement il
est donné à un homme de regarder la mort en face avec autant de calme
et de maîtrise de soi. La dernière parole reçue du « Coronado », avant que
le capitaine Berlinger ne se taise à jamais a été : « Merci. » Sans un mot de
plus. Sans un cri. Sans une protestation. Puis ce fut l'explosion.

Quelques heures plus tard, dans la nuit de samedi à dimanche, deux
autres avions de la Swissair se sont envolés de Kloten pour Tel-Aviv. Les
équipages ont gagné leur poste sans hésitation ni murmure, sans faire grève,
ni formuler de revendications, ou réclamer des primes de sécurité.

Il est insensé que des hommes et des femmes de cette trempe n'aient
qu'un droit, celui de se taire. Et qu'aucune loi, communale, cantonale, fédérale
ou internationale n'existe pour les protéger vraiment contre les agissements
de gens ou d'organisations irresponsables, parce qu'insaisissables.

R. A.

Etrange et suspect

LES IDÉES ET LES FAITS

LE 
fait est là, dans toute son hor-

reur : quarante-sept morts, dont un
équipage de neuf personnes. Cer-

tes, l'enquête n'a pas encore permis
de déterminer les causes exactes de
la catastrop he. Il semble bien, pour-
tant, qu'on ne peut la porter au
compte de quelque accident technique.
L'appareil de la * Swissair » était en
parfait ordre de marche. Le pilote
n'avait fait, au départ, aucune ma-
nœuvre analogue à celle qui fut, il
y a quelques années, à l'origine de
cette autre tragédie dont fut victime
la « Swissair », celle de Durrenaesch.

D'ailleurs, les journaux et les radios
de l'étranger ne s'embarrassent guère
de circonspection. Pour ces moyens
d'information, il ne saurait y avoir
aucun doute. Le « Coronado » en
route vers Tel-Aviv s'est écrasé dans
la forêt argovienne après une exp lo-
sion à bord et, sur les ondes fran-
çaises, on pouvait, dès samedi soir,
recueillir cette précision (d'ailleurs non
confirmée en Suisse) : on avait re-
trouvé, parmi les débris, un méca-
nisme d'horlogerie identique à celui
que les enquêteurs avaient mis au
jour dans l'avion de la compagnie
autrichienne, objet lui aussi d'un acte
de sabotage sur l'aéroport de Franc-
fort.

Le rapprochement est pour le moins
tentant. Mais, si la prudence com-
mande de réserver son jugement
jusqu'au moment où nous disposerons
d'une information plus complète, il
n'est pas interdit de fixer déjà cer-
tains points.

Peu après 18 heures, samedi, une
agence de presse diffuse la nouvelle
que l'un des nombreux mouvements
palestiniens « revendique la responsa-
bilité d'un tel « exploit ». Il semble
toutefois que, dans les différents re-
paires du terrorisme, on se rende
compte qu'un crime aussi odieux n'est
pas de nature à servir la cause des
fedayins. Alors c'est à qui prendra
ses distances. « Nous n'y sommes pour
rien I » crie-t-on à qui mieux mieux
d'Amann ou de Beyrouth. Et ceux-là
même qui, après le jugement de
Winterthour, s'épuisaient en impréca-
tions contre notre pays et ses auto-
rités proclament qu'ils n'ont aucune
raison d'en vouloir à la Suisse I

Enfin, l'auteur de la déclaration re-
prend la parole, une douzaine d'heu-
res plus tard, pour affirmer qu'il a
été mal compris, ou alors que ses
propos ont été dénaturés par de mé-
chants journalistes. Jamais il n'a son-
gé à donner sa caution à l'entreprise
qu| endeuille quarante-sept familles, il
s'est borné à laisser entendre que son
groupe approuvait toute action desti-
née à frapper l'ennemi sioniste là où
il était possible de l'atteindre. Ce
n'est déjà pas mal I

Allez donc vous y retrouver dans
ce cafouillage. Méprise, malentendu,
bluff, fanfaronnade ? On n'a que
l'embarras du choix.

Tout cela, et c'est le moins qu'on
puisse dire, est bien étrange, d'une
étrangeté même qui rend suspect cet
empressement à se vouloir les mains
propres.

« Attendons la fin de l'enquête »,
à déclaré M. Bonvin à l'Agence télé-
graphique suisse. C'est là un conseil
de sagesse.

Mais, pour avoir tiré gloire d'une
stratégie qui consiste à porter le com-
bat jusque dans les pays éloignés du
théâtre des opérations, le terrorisme
palestinien ne peut s'en prendre qu'à
lui-même si, avant même que la lu-
mière soit faite, s'échafaudent des
hypothèses qui ne lui sont guère
favorables.

Georges PERRIN

Eliane Gaillard
(Photopress)

(c) C'est en demandant aux
fidèles de prier pour les
victimes de Wurenlingen , no-
tamment pour la jeune Elia-
ne Gaillard , une fille de la
localité, que le curé de Sa-
xon a commencé l'office de
dimanche dans l'église pa-
roissiale.

Mlle Gaillard était très
connue dans le Valais cen-
tral où son père dirigeait un
important commerce de
fruits. La jeune hôtesse de
l'air travaillait à Swissair de-
puis trois ans. Elle avait eu
l'occasion de voyager dans
de nombreux pays et se ré-
joui ssait de son prochain dé-
part pour le Japon dans le
cadre des vols organisés à
l'occasion de l'Exposition
mondiale d'Osaka.

Mlle Gaillard venait de
passer dix jours en Valais
et avait quit té Saxon ven-
dredi soir seulement. Elle
avait un pied-à-terre à Zu-
rich.

CETTE VALAISANNE
Q UI N 'EST PLUS

EN PAGE 23 : Lire également (page 13)

notre reportage Illustré sur

Avalanches : week-end ,es chienj *«*»*» **
restent Imbattables pour re-

de la crainte en valais chercher ta v.c.me,



Sous l'égide du CLUB
DE PUBLICITÉ DE NEUCHATEL

L'AGENCE TÉLÉGRAPHIQUE
SUISSE A 75 ANS

Conférence de M. Albert GOSSIN ,
vice-directeur de l'ATS

Lundi 23 février 1970, à 20 h 15
Salle du BUFFET DE LA GARE
(entrée par l'intérieur du hall principal )

Sujet : L'ATS î Qu'est-elle \
Que devient-elle .

Entrée libre

Catherine
Sauvage
Location : Coop Treille 4
(1er étage), tél . 4 02 02

Centre de loisirs
ch. Boine 31, tél. 5 47 25

B 

Cette semaine :

ROBE simple

La Société cantonale neuchâteloise d'avi-
culture, de cuiiiculiculture et de colombophi-
lie, ainsi que sa section de Neuchâtel, ont
le pénible devoir d' annoncer le décès de

Monsieur André BURGAT
leur cher et dévoué camarade, secrétaire
du Bureau cantonal et vice-président de la
section.

Pour la par t ic ipat ion aux obsèques , priè-
re de consulter l' avis de la famille.

CENTRE DE LIAISON
CONFÉRENCE ET FILM
de M. Ferdinand Spichiger

AULA DE L'ÉCOLE DE COMMERCE
Lundi 23 février 1970, 20 h 15

gffl POMMES
¦non Starking

le sac 5 kg **P »
282

avec timbres coop

Le café-restaurant-tea-room

AU T0URING
sera terme exceptionnellement

LE MARDI 24 de 17 h à 21 h.

^̂  
EXPOSITION

^̂ ^" "¦ du 12 février au 1er mars
f IV AU BOURREAU

~*̂̂^ F Moulins 49

DERNIÈRE SEMAINE

Que son repos soit doux comme
son cœur fut bon.

Madame André Burgat-Schwab, à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Alfred Burgat , i
Boudry ;

Monsieur et Madame Gilbert Burgat et
leurs enfants , à Cortaillod :

Monsieur et Madame Charles Burgat , à
Areuse ;

Monsieur Roge r Burgat. à Boudry :
Madame Alice Criquet-Burgat , à Corcel-

les ;
Monsieur Léopold Schwab et famille , à

Neuchâtel et à Zurich ,
ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont la grande douleur de faire part du

décès de
Monsieur

André-Raymond BURGAT
leur très cher et regretté époux , fils, frè-
re , beau-frère , oncle , neveu , cousin, pa ien t
el ami. que Dieu a repris à Lui ce
jour , dans sa 45me année , après une cour-
te maladie.

2000 Neuchâtel , le 22 février 1970.
(Petits-Chênes 9)

Les cœurs humbles cherchent la
grâce et la trouvent.

Jacques 4 : 6

L'ensevelissement aura lieu mercredi 25
février .

Culte â la chape l le  du crématoire, à
10 heures .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Eternel est ma lumière et ma dé-
livrance ; de qui aurais-je peur ?
L'Eternel est la force de ma vie ; de
qui aurais-je frayeu r ?

Ps. 27: 1.

Monsieur et Madame Jean-Marcel Vui-
thier-Gilliard ;

Mademoiselle Anne-Marie Vuithier ;
Monsieur et Madame Valerio Ferrari-

Vuithier ;
Monsieur Jean-Claude Vuithier .
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Rosalie GILLIARD
née H/ESLER

leur très chère et regrettée maman , belle-
maman, grand-maman, sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie, que Dieu a
reprise à Lui dans sa 71 me année.

Le Landeron et Neuchâtel , le 22 février
1970.

(Chemin Mol 1) (Rue du Bassin 2)

L'incinération aura lieu à Neuchâtel , mer-
credi 25 février.

Culte à la chapelle dii crématoire; à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière
de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

«¦I ¦«¦«»» ¦ "ll"l » ¦! ¦•¦I«

La direction et le personnel de l'Imprime-
rie centrale et de la Feuille d'avis de Neu-
châtel ont le pénible devoir de faire part
du décès de

Monsieur

Marcel DEVENOGES
stéréotypeur

Ils garderont le meil leur  souvenir de ce
fidèle collaborateur.

t
Repose en paix , cher époux et

papa.

Madame Louis Ricca-Braghini , à Bevaix ;
Monsieur et Madame Charles Voisard-

Ricca et leur fille Chantai , à Fleurier ;
Monsieur et Madame Louis Ricca et leurs

fils Charl y et Pierre-André, à Travers ;
Monsieur et Madame Willy Knopfel-Ricca

cl leur fille Madeleine, â Affeltrangcn ;
Monsieur et Madame Robert Ricca et

leurs enfants Anne-Lise et Robert , à Ecu-
blens ;

Monsieur et Madame J.-D. Manz-Ricca et
leur petit Stéphane, à Crissier (VD) ;

Madame Madeleine Mosca-Ricca, à Cou-
vet . ses enfants et petits-enfants ;

Madame Marie Ricca-Junod , à Travers ,
ses enfants et petits-enfants :

Madame Marie Lambelet-Ricca, à Tra-
vers ;

Monsieur et Madame Ami Rosat-Ricca, à
Couvet , leurs enfants et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes, alliées et
amies ,

ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Louis RICCA
ancien bouclier

leur très cher époux , père, beau-père , grand-
père , arrière-grand-père , frère , beau-frère,
oncle, cousin , parent et ami , enlevé à l'affec-
tion des siens, après une maladie supportée
avec courage et résignation , dans sa 74me
année, muni des sacrements de l'Eglise.

Bevaix , le 22 février 1970.

L'ensevelissement aura lieu le mardi 24
février , à Travers.

Culte à l'église cathol ique , à 13 h 15.
Messe de requiem , à 10 heures , le mardi

24 février.
Domicile mortuaire  et domicile de la fa-

mil le  : boucherie Ricca , Travers.

R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Marcel Devcnoges-Donzé ;
Monsieur et Madame Jean-Daniel Deve-

noges ;
Monsieur et Madame Willy Bellcnot , à

Peseux ;
Madame Jeanne Bassct-Devcnoges , à Ge-

nève ,
ainsi que les familles parentes et alliéc-s,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

Marcel DEVENOGES
leur très cher époux , père , frère , beau-frère ,
oncle, parent et ami, que Dieu a rappelé
à Lui , dan s sa 61 me année , après une courte
maladie.

2000 Neuchâtel. le 21 février 1970.
(Poudrières 27)

Dieu a tant aimé le monde , qu 'il
a donné son Fils unique , afin que
quiconque croit en lui , ne périsse
point , mais qu 'il ait la vie éternelle.

'Jean 3 : 16.

L'incinération aura lieu mardi 24 février.

Culte à la chapelle du crématoire , à
15 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière
de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
mmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmma
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Repose en paix.

Madame Oscar Grosjcan-Knuchel à Saint-
Mar t in  ;

Monsieur et Madame Alphonse Gros Jean
et leurs enfants , à Genève ;

Monsieur el Madame André Grosjean ,
leurs enfants  cl petits-enfants, à Neuchâtel :

Monsieur et Madame John-F, Grosjean ,
leurs en fan t s  et pet i ts-enfants ,  â Neuchâtel ,

Les familles parentes et alliées ,
font part du décès de

Monsieur Oscar GROSJEAN
décédé le 20 février 1970, dans sa 80me
année , après une longue maladie.

L'incinération a lieu dans la plus stricte
in t imi té , lundi 23 lévrier.

Culte à la chapelle du crématoire à
14 heures.

Domicile mortuaire  : pavi l lon du cime-
tière de Beauregard.

Monsieur et Madame
Pierre RITSCHARD-K.RATTINGER ont
la grande joie d' annoncer la naissance
de leur fille

Mireille
20 février 1970

Maternité Neuchâtel
Hôpital Pourtalès Sainte-Hélène 38

Monsieur et Madame
Armando PAGGIAL1-PETER et leur
fil le Sandra ont la joie d'annoncer la
naissance de

Flavia
21 février 1970

Maternité 28, rue L.-d'Orléans
Cadolles Neuchâtel

Si vous avez un avis urgent
à nous transmettre..,

Bk Nous rappelons que les avis urgents (avis
WT de naissances, avis tardifs, avis mortuaires)
Bk doivent être adressés comme suit :

L FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

| AVIS URGENT
à l'exclusion d'autres mentions telles que

1» noms de personnes, direction, imprimerie, etc.

\mk La publication d'annonces dont l'adresse n'est pas conforme
à l'indication ci-dessus pourrait subir des retards dont

j ^  nous ne 
saurions être rendus responsables.

t Feuille d'avis de Neuchâtel

La course de fond nocturne s'est déroulée dans la tempête
A Chaumont, sous le patronage de la Feuille d'avis de Neuchâtel

Le vainqueur, M. Hans Drayer
du Locle.

Le Ski-club de Chaumont a connu, same-
di , une grande soirée. MM. J.-M. Richard
et F. Beljean , deux fervents du ski de
fond , avaient organisé l'expédition « Gre-
noble », il y a deux ans. Us sont aussi les
promoteurs de la première no cturne de
Chaumont.

Les courses de fond nocturnes viennent
des pays nordiques. La France, depuis
quelques années, connaît un grand succès
clans ce genre do compétition. Il était
donc intéressant de lancer de telles com-
pétitions en Suisse romande, et spéciale-
ment à Chaumont, région où il est diffici-
le de pratiquer un autre sport d'hiver.

Dans les pays nordiques , chaque ville
possède une ou plusieurs pistes de fond
ouvertes le soir.

Une piste de fond a été créée à Chau-
mont pour les Neuchâtelois afin qu 'ils se
délassent des labeurs quotidiens. Ce sport ,
dit d'élongation , est bienfaisant . C'est aus-
si un moyen merveilleux de parcourir et de
découvrir les belles régions du Jura. Un
grand projet est en cours : l'ouverture
d'une piste de fond nocturne permanente.

SKI DANS LA TEMPÊTE
La tempête faisait rage sur les hauteurs

de Chaumont samedi soir , la visibilité était
réduite à néant. Les conditions d'ennei ge-
ment étaient malgré tout assez bonnes.
Quelque peu déconcertés par le temps, les
concurrents ne craignirent cependant pas
de se présenter au départ. Il y eut cer-
tes quelques défections , mais peu nom-
breuses.

Les Ojiens ouvrirent cette piste, longue
de 4 km. A l'arrivée, ces jeunes se décla-
raient enchantés. Us affirmaient que la
piste était en parfait état. Ils éprouvèrent

quelques diff icul tés  en raison de la mau-
vaise visibilité : les falots-tempêtes ne suf-
fisaient plus , tant la tempête sévissait. Jo-
cclyne Cosandey, chez les dames créa la
surprise : elle relégua la favorite , Jacque-
line Frey, à la deuxième place de 37".

Deuxième surprise : Michel Rochat , très
à l'aise sur ce circuit ,  surpassa tous ses ca-
marades. Le champion jurassien de cette
catégorie. Jean-Denis Schmid , grand favo-
ri , connut des diff icultés d'équilibre. « Je
n 'arrivais pas à voir la piste et , lorsque
je voulais force r , je me retrouvais en de-
hors de celle-ci , en déséquilibre. C'est dom-
mage, car le circuit  correspondait absolu-
ment aux exigences du ski de fond » .

Hans Drayer, un « rout inier  > du fond ,
s'imposa facilement dans la catégorie élite ,
seniors et vétérans. Marcel Blondeau était
en tête après la première boucle, mais
peu à peu il perdi t  du terrain , sur un
Drayer. intouchable ce soir-là.

Cette soirée laissera un souvenir bien
agréable à tous les sportifs . Certains aime-
raient voir cette compétition nocturne fi-
gurer dans le calendrier de la FIS. Sou-
hai tons  que leur vœu soit exaucé, cela en
vaut  la peine. A. C.

PRINCIPAUX RÉSULTATS

Dames : 1. Jocelyne Cosandey, Mont-
Soleil ; 2. Jacqueline Frey, Mont-Soleil ;
3. Françoise Gihbert, Neuchâtel ; 4. Cosctle
Québatte, Cernets ; S, Ursu la  Imhof ,
GGB.

Juniors : 1. Michel Rochat , l'Orient ; 2.
Eric Schertenleib. Chaumont ; 3. Laurent
Québatte , Cernets ; 5. Jean-Denis Schmid.
la Brévine ; 5. André-Gil Dumont, la Bré-
vine.

Elite - seniors - vétérans : 1. Hans
Drayer , le Locle ; 2. Marcel Blondeau , la
Brévine ; 3. Georges-André Ducommun , la

Sagne ; 4. Robert Fatton , Cernets ; 5.
Willy Junod , Cernets.

Récital François Gaudard à Peseux
Né en 1934 à Fribourg, ancien élève

de R. Hauser à Vienne, puis de P. Baum-
gartner à Bâle , François Gaudard a déjà
donné des concerts dans de nombreuses vil-
les de Suisse, d'Allemagne et de Hollande.
Pourtant , nous ne connaissions pas encore
ce sympathique interprète qui jouait  jeudi
pour la première fois en pays neuchâtelois.

Récital donné à l'Auditoire du Centre
scolaire de Peseux, sous les auspices de
l'Amicale des arts, et qui connut un vif
succès, à en juger par les longs applaudis-
sements et par les trois « bis » que M.
Gaudard dut accorder à son auditoire .

Le programme, pas très original mais
bien équilibré, était consacré à Bach (Con -
certo italien), Beethoven (Appassionata),
Liszt (Sonnet de Pétrarque et Funérailles) ;
enfin , aux six pièces op. 118 de Brahms.

Disons d'emblée que F. Gaudard a été
desserv i par les sonorités un peu mates
de l'instrument. Il n 'en a pas moins révé-
lé d'emblée un fort séduisant ensemble de
qualités musicales et pianistiques.

Particulièrement à l'aise dans les roman-
tiques, il nous a donné d'excellentes in-
terprétations lisztiennes, marquées par une
sonorité toujours belle — e t  qui demeu-
rait « plastique » jusque dans le fortissime
— par une brillante mise en valeur de;
couleu rs et des contrastes, par une souple

technique d'accords et d'octaves, enfin par
un sens très juste de cette ample et libre
déclamation , si caractéristique de l'auteur
des « Années de pèlerinage » .

J' ai également apprécie , dans le roman-
tisme plus intime et moins flamboyant de
Brahms , les poétiques recherches de tim-
bres de M . Gaudard. Notamment ses bel-
les demi-teintes dans la partie centrale Je
la Ballade et dans l' admirable Intermezzo
qui termine le recueil. Tout au plus re-
gretterons-nous quelques légers excès de
pédale dans les épisodes énergiques el une
interprétation sans grand relief du fiévreux
dialogue que nous propose la quatrième
pièce.

En revanche, la partie classique du pro-
gramme , m 'a paru moins convaincante,
Quelques beaux moments , certes , comme
cet exposé vivant et dramatique du pre-
mier mouvement de l'Appassionala , com-
me ce ton soutenu dans l andante du Con-
certo italien . Sans oublier une remarqua-
ble interprétation en bis , du choral « Nun
komm ' der Heiden Hciland » . de Bach-Bu-
soni. Mais pourquoi ces tempi net tement
trop rapides — et surtout pas assez ri-
goureux du point de vue rythmique — à
la fin du Concerto italien et de la Sonate
de Beethoven ? Pourquoi cette exécution
en grisaille de la première œuvre, faute de
« tutt i  » et ¦ soli » suffisamment diffé ren-
ciés, et souvent faute de fermeté dans le
dessin et l' accentuation ?

Bref , je pense qu 'un contrôle plus ap-
profondi du rythme et du relief sonore
améliorerai t  sensiblement le jeu de ce
jeune pianiste. Un jeu qui , par ailleurs ,
par ses qualités lyriques et poétiques, par
sa sincérité d' accent , m'a beaucoup plu.

L. de Mv.
La paroisse catholique

de la Neuveville
désormais autonome

Le Grand Conseil bernois a procédé ré-
cemment à la réorganisation de la grande
paroisse catholique romaine Sainte-Marie de
Bienne. Ces nouvelles dispositions la divi-
sent en quatre paroisses indépendantes dont
une comprend tout le territoire du distr ict
de La Neuveville.

Ce changement impliquant  pour les nou-
velles paroisses la consti tution d' un con-
seil paroissial, l'assemblée extraordinaire du
13 courant , réunie à la salle des Mornets,
La Neuveville, a procédé aux nominations
suivantes : Président du Conseil de parois-
se : M. Marcel Gigon , agent d' assurances,
Prêles ; membres : Mme Germain Mouttet  ;
MM.. Charles-H. Jeannin , employé de com-
merce, Léon Maî t re , contrôleur , Alfre d Mor-
ger , directeu r, Alain Nençoz , radio-électri-
cien et Léon Raemy, fondé de pouvoirs.

La direction a été désignée comme suit :
président : M. Henri Jeannin : vice-prési-
dent : M. Gaston Acquadro et secrétaire :
M. Baenzinzer. commerçant.

Nomination
à l'école primaire

(c) Réunis en conseil scolaire, le Con-
seil municipal et la commission tic l'école
primaire  de la Neuvevil le  ont nommé
Mlle Martine Giger , née en 1950 , origi-
naire d'Eriz BE , enseignant  actuellement
à Reconvilier , en qual i té  de nouvelle ins-
t i tutr ice primaire et ce en remplacement de
Mlle Christine Gurtner nommée à Bienne.

Mlle Gi gcr entrera en fonctions le 1er
avril 1970.

Nouvelles constructions
(c) Le Conseil municipal  a examiné dans

sa dernière séance, les demandes de permis
de bâtir  suivantes : 9 de la commune de
Berne, pour la consiruction d' un bât iment
à l' usage de cave à vins au quartier des
Lorettes ; 0 de la Fabrique d' appareils
électriques Àro S.A. à La Neuveville pont
la t ransformation intérieure de leurs bâti-
ments No 3 et 3 b, au chemin de St. -Joux.

Grande activité de la vie paroissiale
de Corcelles-Cormondrèche

(c) La vie paroissiale a été intense ces
derniers temps à Corcelles - Cormondrè-
che. Elle a débuté par un culte spécial
le troisième dimanche de février , où fut
approfondi le thème « Nous chrétiens et
le tiers monde ».

Le même soir à la chapelle du bas de
Corcelles, s'est déroulée l'assemblée an-
nuelle de paroisse, dirigée par M. J.-L.
Perret. La vie paroissiale a été passée en
revue par le rappel des décisions prises puis
par un rapport magistral du pasteur Char-
pilloz. Relevons deux points caractéristi-
ques : le très grand nombre de mariages
qui se déroulent dans le temple de Cor-
celles... et la visite des troncs de ce tem-
ple par des cambrioleurs qui ont occasion-
né des dégâts. La situation financière con-
tinue d'être normale.

Pour compléter le nombre réglementaire
des membres du Collège des anciens , les
propositions d'appeler MM. Lucien Chol-
let et Paul Rosat, tous deux de Corcelles ,
ont été entérinées par un vote unanime de
la centaine de paroissiens et paroissiennes
présents.

Le nouveau pasteur , désigné au printemps
dernier , M. A. Miaz , commencera son ac-
tivi té  au début du mois de mars.

RENCONTRES FÉMININES
Les hommes ont élé invités a une séance

des Rencontres féminines pour assister à
la défense du thème « En regardant de

plus près » . par le pasteur Henri Paroz ,
de Cormondrèche. C'était une très intéres-
sante séance, bien di gne du cadre de la
protection de la nature qui prend tant  d'im-
portance actuellement.

PAIN POUR LE PROCHAIN
Après le culte mensuel des familles de

dimanche dernier et son habituel succès,
les paroissiens ont assisté à une séance
spéciale au temple du Bas. consacrée à la
campagne Pain pour le prochain et i n t i t u -
lée « Au nom de tous les vivants ».

Trois évasions
à Diesse

Trois j eunes  gens se sont évadés
hier  vers 18 heures de la maison <U
rééducation de Diesse. L'un d'eux esl
bien connu de la police, pour avoii
déjà fa i t  plusieurs fugues . Des postes
de contrôle ont été établis et la police
est sur la trace des trois fuyards .

La société des accordéonistes de Bou-
dry, «Le  Rossignol des Gorges », a le
pén ib l e  devoir  de fa i re  part du décès
de

Monsieur

Raymond BURGAT
f i l s  de M o n s i e u r  cl M a d a m e  A l f r e d
B u r g a t .  cl f rère  de Mons ieur  Roger
Burgat , membres  de la société.

Pour les obsèques, prière de se réfé-
rer à l'avis de la famil le .

Prévisions du temps. . Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons: le
ciel sera le plus souvent très nuageux
ou couvert et des précipitations inter-
mittentes se produiront encore, la li-
mite des chutes de neige s'élevant pas-
sagèrement vers 1800 mètres dans
l'ouest et vers 1500 mètres dans la
moitié est du pays.

La température en plaine sera com-
prise entre 5 et 10 degrés. Les vents
souffleront du secteur ouest-nord-ouest,
modérés en plaine, forts à tempétueux
en montagne.

La section de Neuchâtel de la Fédération
suisse des typographes a le triste devoir
d' annoncer à ses membres le décès de leur
confrère

Marcel DEVENOGES
stéréotypeur

L'incinération aura lieu mardi 24 février ,
à 15 heures.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 21 fé-

vrier. Température : moyenne : 3,6 ;
min. : 2,3 ; max. : 5,0. Baromètre :
moyenne : 720,1. Eau tombée 11,4 mm.
Vent dominant direction : ouest-sud-
ouest ; force : assez fort à modéré.
Etat du ciel : couvert.

Observatoire de Neuchâtel. —¦ 22 fé-
vrier. Température : moyenne : 5,8 ;
min. : 5,0 ; max. : 7,2. Baromètre :
moyenne : 719,7. Eau tombée : 8,5 mm.
Vent dominant : direction : ouest-sud-
ouest ; force : assez fort à modéré, en-
suite modéré. Etat du ciel : couvert.

Niveau du lac du 21 février à 5 h :
429,28

Niveau du lac du 22 février, à 5 h :
429,31

Le 1er mars
à la radio

L'émission radiophonique « Romandie
en musique », du 1er mars à U h 40,

sera entièrement consacrée à Neuchâtel
et à l'Indépendance neuchâteloise. La
Musique mil i ta i re  de notre ville, condui-
te par son directeur Claude Dellcy,
ouvrira le programme par une marche
du sous-chef de l' ensemble. Ch. Bour-
qtiin, « Honneur neuchâtelois ». Ensuite
viendront deux compositions d'H. Bac-
riswyl , directeur de la « Chanson du
pays de Neuchâtel », puis le sextett
d' accordéons « Areusia ». de Fleurier ,
dirigé par Marcel Billat , se produira
dans deux morceaux.

Le point final de cette émission mu-
sicale sera donné par un extrait  de la
Fête des chanteurs neuchâtelois 1969.
Dirigée par G. Bobillier , l 'Union cho-
rale de Couvet chantera la célèbre
'.< Chanson du vent de mer », poème
d'A. Sala, musique d'Anatole Le Braz.

A midi , M. Schlâppy, président du
Conseil d'Etat , s'adressera à la popu-
lation neuchâteloise.

L'incinérat ion aura lieu mardi 24 février.

Culte à la chapelle du crématoire , à
15 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière
rie Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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La direction et le personnel de l'Imprime-

rie centrale et de la Feuille d'avis de Neu-
châtel ont le pénible devoir rie faire par t
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Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

AUVERNIER

(c) Après l' al locution de bienvenue du pré-
sident Ch. Chavaillaz et quelques détails
donnés sur le groupement (les lauriers re-
cueillis en 1969, les nonanle répétitions
suivies régulièrement et que manquèrent
qu 'une fois M. René Jeanneret. et deux
fois M. Maurice Perdrizat , et le « sacri-
fice » à la musique des femmes, c'est un
programme riche et varié qu 'a présenté
samedi soir , à une salie bien garnie , la
fanfare  « L'Avenir ». Dirigée par un jeune
chef , M. Michel Rognon , elle a interprété
excellemment un choix intéressant de mor-
ceaux allant du classique (Pachelbel) aux
« boogie-woog ie » de la meilleure veine , en
alternance avec des marches, ouvertures, etc.

L'auditoire apprécia , entre autres , des
soli nets et précis de bugle et baryton
(MM. Wohlfart  et Roulin) et de trom-
bonne à coulisse et trompette (MM. Alain
lîader et Claude d'Epagnier , jeunes de
moins de' vingt ans qui promettent). Cette
phalange est fo rte de vingt-six musiciens
dont les plus jeunes , Gérald Nicoud et
Claude Tuller (11 et 13 ans), en grande
tenue, jouaient pour la première fois en
formation.

La soirée étant consacrée à la musique,
on eut le plaisir d'entendre l' « Ensemble
instrumental  de la Gruyère » (deux clari-
nettes , un basson et deux trompettes) dans
un Divertimento de Mozart, une Suite
d' après Corelli. de Darius Milhaud.  et une
pièce du XVII Ic  siècle de Dicter von Dic-
terstor f , cette dernière seulement .avec les
trompettes. Productions de choix auxquelles
ne manquèrent pas les applaudissements.

Enfin, dirigés par M. Jean-Pierre Viatte.
les treize membres du « Petit chœur du
li t tora l  », avec des voix agréables , enchan-
tèrent l' auditoire par des réalisations mo-
dernes, fines, j olies, d' où l 'humour n 'était
pas banni.  Chansons exécutées toutes par
cœur , avec une diction parfai te .

Soirée de « L'Avenir »

Les parents, amis et connaissances,
ainsi que Monsieur et Madame Fernand

Dumont,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de
Madame

William PERRENOUD
née Antoinette SIMON

que Dieu a rappelée à Lui, à l'âge de
90 ans, après quelques jours de maladie.

Neuchâtel , le 21 février 1970.
(Côte 66)

J ' ai combattu le bon combat, j'ai
achevé ma course, j 'ai gardé la foi.

H Tim. 4 : 7.

L'incinération aura lieu mardi 24 février.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cimetière

de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Monsieur André Renaud , à Peseux :
Madame et Monsieur Edouard Kaeser-

Rcnati d, et leurs enfants Pierre -Alain et
Anne-Christine, à Neuchâtel ;

Madame Aimé Ducommun , à Neuchâtel ;
Madame et Monsieur Armand Thiébaud-

Ducommim, leurs enfants et petits-enfanls,
à Corcelles et au Locle ;

Madame Richard Ducommun , ses en-
fants et petits-enfants à Peseux, Neuchâtel
et au Locle ;

Madame Auguste Renaud , ses enfants et
petits-enfants, aux Grattes , à Cortaillod et
à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Jean Girardier-Re-
rut'ud, aux Grattes.

ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de

Madame André RENAUD
née Bcrthe DUCOMMUN

leur chère épouse , maman , belle-maman ,
grand-maman , sœur , belle-sœur, tante et
parente , que Dieu a reprise à Lui , dans
sa 73me année, après une longue mala-
die , supportée avec courage .

Peseux, le 21 février 1970.
(Rue E. -Roulet 6d)

Il y a un temps pour tout , un
temps pour toute chose, un temps
pour naitre. un temps pour aimer ,
un temps pour mourir.

Eccl. 3.
L'ensevelissement aura lieu mardi 24 fé-

vrier.

Culte au temple de Peseux à 12 h 30.

Domicile mortuaire : hôpital  des Cadolles.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Profondément  touchée par les témoi-
gnages de sympa th ie  reçus durant  ces
jours  douloureux, la f a m i l l e  de

. M o n s i e u r  Jean-Claude  TAMBORINI

e x p r i m e  ses remerciements à toutes  les
personnes  qui .  par leur  présence, leurs
messages, leurs dons ou leurs envois de
f leurs , ont pris part à son deuil , et les
prie de t rouver  ici l' expression de sa
vive  reconnaissance.

Neuchâtel , févr ie r  1070.
¦m ¦ ¦¦¦¦ ¦ iiiiin.fiii

Gerbes mortuaires, couronnes
Confection soignée

FLEURS ROBERT DURNER
Place Pur, 5 36 07 — Maladière 5 32 30



Nouvel
incendie
criminel

à Serrières
Plusieurs personnes ont appelé le

poste de police, dimanche à 4 heu-
res, de la fumée sortant de l 'immeu-
ble sis au chemin de la Perrière 5
à Serrières.

II s'agût d'un nouvel acte criminel
de l'incendiaire. En effet, le feu a
été allumé dans les caves à claire-
voie. Des sapeurs ont procédé à
l'extinction au moyen de l'attaque
rapide.

Deux caves ont particulièrement
souffert  du feu.

Une fois de plus, répétons qu 'il
est prudent de fermer les portes
d'entrée des immeubles et des caves.
Et souhaitons que, très bientôt, l'in-
cendiaire se trouve lui aussi dans un
local à claire-voie...

GRACE A DE NOUVEAUX TRAVAUX, L'AXE ROCHER-
CASSARDE-PLAN DEVIENDRA UNE ARTÈRE MODERNE

L'accroissement de la Circulation renc
toujours plus évidente la faiblesse du ré
seau routier de Neuchâtel , tant en ce
qui concerne la structure et la largeur de
ses artères. L'axe constitué par les rues
du Rocher , de la Cassarde et du Plan
est, par exemple, l'un des plus notoiremenl
insuffisants parce qu'en plus du trafic ur-
bain proprement dit , il doit canaliser une
circulation régionale importante entre l'est
du canton et au-delà d'une part, le Val-
de-Ruz et les Montagnes neuchâteloises
d'autre part.

Grâce à un précédent crédit , la plus
grande partie de la nie du Rocher a pu
être refaite l' automne dernier. Chacun peut
se convaincre de la nécessité de cette opé-
ration en constatant à quel point le reste
de l'artère a souffert de l'hiver qui s'achè-
ve : le haut , particulièrement , est une vé-
ritable collection de nids-de-poule. La
réfection des rues de la Cassarde et du
Plan est donc indispensable cette année.

Parallèlement à ces travaux, il faudrait
pouvoir élargir ces rues au gabarit néces-
saire, tenant compte à la fois de la circu-
lation , du stationnement et de la sécurité
des piétons. Hélas, outre l'obligation dans

laquelle se trouve la ville d'étaler les in-
vestissements, le temps nécessaire pour pas-
ser les accords avec les prop riétaires rive-
rains qui doivent céder du terrain au do-
maine public, retardent fortement les réalisa-
tions souhaitées. La conclusion de tels ac-
cords n'est simplifiée que lors de la re-
construction d'immeubles entraînant auto-
matiquement l'application du plan d'aligne-
ment. Il résulte de cela que, cette fois, le
Conseil communal propose l'élargissemenl
d'un tronçon qui n'est peut-être pas le plus
mauvais, mais pour lequel le travail pré-
paratoire a pu être mené à bonne fin :
il s'agit d'une longueur de route de 530
mètres, soit la Cassarde en amont des nu-
méros 7 et 10 et de la rue du Plan.
L'aval de la Cassarde ne subira qu'une
réfection du revêtement de la chaussée.

D'AUTRES TRAVAUX PRÉVUS
Cette artère étant, en fait, une route

cantonale dont l'entretien est confié par
abonnement à la ville, le département des
travaux publics apportera son appui finan-
cier aux frais d'élargissement. L'Etat admet
une chaussée de sept mètres de large avec
un trottoir , le second trottoir et la lar-

geur nécessaire au stationnement étant à la
charge de la commune. Ainsi, jusqu'au vi-
rage , les rues de la Cassarde et du Plan
auront une chaussée de 7 mètres, un trot-
toir sud d'au moins 1 m 50, un trottoir
nord d'au moins 1 m 75, ainsi qu'une ban -
de de stationnement de 2 mètres partout ,
où il sera possible de l'aménager. A l'amont
du virage, la rue du Plan sera à trois
voies, la voie centrale servant à la présé-
lection vers le chemin des Pavés et la
rue du Verger-Rond , un trottoir ouest
de 2 mètres et un trottoir est de 2 m 50,
ce qui correspond au gabarit actuel de
14 m 50 à l'entrée dans le carrefour des
Cadolles. De plus , la jonction du chemin
des Pavés à la me du Plan , actuellement
fort étroite et mal disposée, sera corrigée.

Grâce à l'élargissement de ces rues, il
sera possible d'exécuter aussi d'importants
travaux de canalisation sans interrompre la
circulation ; collecteur d'eaux usées, con-
duites d'eau, conduites de gaz ou transfert
de câbles électri ques, modernisation de
l'éclairage public , etc....

Le coût total des travaux se monte à
1,765,000 francs dont 1,152,000 francs pour
les travaux publics. C'est ce crédit que
demande l'exécutif au législatif.

Exigences modernes : appel à la
collaboration des propriétaires

De plus en plus , les collectivités de droit
public doivent équiper les localités d'instal-
lations d'intérêt général destinées à la si-
gnalisation , à l'éclairage ou à la voirie.
La mise en place des appareils nécessaires
se fait le plus possible sur le domaine pu-
blic mais, quelquefois , la collectivité doit
pouvoir recourir à la propriété privée pour
y placer certaines de ces installations. La
plupart du temps, une telle utilisation de
la propriété privée ne cause aucun préju-
dice. Du fait de la garantie constitutionnel-
le de la propriété, un tel usage de la pro-
priété privée dans l'intérêt public n'est tou-
tefois admissible que s'il repose sur une
base légale, claire et précise. Si cette con-
dition est réalisée en droit neuchâtelois ,
une pareille disposition devrait être intro-
duite dans le droit communal. Elle paraît
avoir sa place au chapitre 13 du règlement
d'urbanisme. Ainsi , c'est un article nou-
veau 56 bis que le Conseil communal pro -
pose d'introduire au règlement. Cet arti-
cle est libellé comme suit :

Les propriétaires peuvent être tenus de
tolérer sur leurs immeubles, à la demande
de la commune et sans Indemnité, l'apposi-
tion de plaques indicatrices (de rue, de ni-
veau, d'hydrant, etc) et de signaux routiers

ainsi que l'installation d'appareils de peu
d'importance (horloges, projecteurs, poubel-
les, hydrants, etc), de supports (d'éclairage
public , de décorations, etc) et de conduites
diverses.

Il sera tenu compte dans la mesure la
plus large possible des désirs des proprié-
taires dont les inconvénients devront être
limités au maximum.

D'autre part , la Ville aimerait pouvoir
contribuer à régler le problème des nom-
breuses poubelles qui sont déposées sur le
domaine public les jours de passage des
camions de ramassage. Comme les « con-
tainers » , ou poubelles collectives, sont une
solution heureuse , il faudrait que ces réci-
pients puissent être entreposés hors du do-
maine public après le passage des éboueurs.
Le règlement d'urbanisme devrait donc
mentionner que dans les zones à forte den-
sité d'habitation collective, les propriétaires
de nouveaux bâtiments seront tenu s de pré-
voir à l'intérieur de leurs immeubles un lo-
cal d'accès facile et sûr depuis la chaus-
sée, destiné au dépôt de ces grandes pou-
belles. Le Conseil communal propose donc
au législatif d' accepter un article 61 ter
au règlement.

LA COUDRE

(c) Pour leur soirée annuelle , les cadets
de la Coudre, garçons et filles, ont pré -
senté la charmante comédie de Colette
d'Hollosy, « Totor 1er, roi des gosses ».
Cette féerie , où l'on voit des gosses fon-
der un royaume d'où sont bannis les adul-
tes et qui est dirigé par leur roi Totor 1er,
a été magistralement interprétée par la
centaine de cadets qui constituent la troupe
de notre quartier. Les nombreux specta-
teurs venus assister à cette représentation ,
samedi soir à la salle de gymnastique, ne
leur ont pas ménagé les applaudissements ,
manifestant par là tout le plaisir qu 'ils
avaient éprouvé.

Il est à relever que tous ces enfants ont
donné le meilleur d' eux-mêmes tout au
long de la soirée, le roi, et calife surtout ,
sortirent du lot et exprimèrent à la per-
fection le rôle dont ils étaient chargés. Il
faut dire qu 'ils avaent été très bien pré-
parés par Mlle L. Mayor , qui s'était char-
gée de la mise en scène, et qui a su
trouver la bonne place à chacun , faisant
exécuter aux acteurs des jeux de scène
excellents.

L'action était entrecoupée de ballets qui
soulignaient des événements importants. Ces
ballets , qui étaient exécutés par les gar-
çons et les filles des diverses équipes de
la troupe , ont été magnifiquement prépa-
rés par Mlle M. Schlâppy.

Le très grand succès remporté par cette
soirée montre que nos cadets sont conduits
par une bonne équipe de chefs. Il est à
souhaiter que tout ce petit monde saura
poursuivre le bon chemin qu'il s'est tracé.

La soirée cadette

L'ensemble « Gioco e Musica»
AU TPN-CENTRE DE CULTURE

On oublie trop facilement que la mu-
sique ne se limite pas à la symphonie, à
la sonate, au concerto ou au quatuor
à cordes. De la Sérénade pour treize
instruments à vent de Mozart jusqu 'aux
« Berceuses du chat » de Stravinsky, pour
voix d'alto et trois clarinettes, un nom-
bre incalculable de chefs-d' oeuvre ont
été conçus, à toutes les époques, pou r
des formations instrumentales moins
conventionnelles.

C'est précisément à l' exploration de
ce répertoire moins connu que se consa-
cre l'ensemble Gioco e Musica , form é
de quelques musiciens romands « indé-
pendants » comme François Perret ( f l û t e )
et Lise-M. Jeanneret (piano) ou mem-
bres de l'OSR comme Gastton Morel
(clarinette), Jean Thibault (violon) Clau-
de de Choudens (alto), Philippe Mer-
mod (violoncelle). Le résultat ? Des con-
certs comme celui de mercredi, où l' on
ne s'ennuie pas une seconde, où l' e f f ec -
tif instrumental de la f l û t e  seule au
trio ou au quintette se renouvelle con-
tinuellemen t, où l'œuvre d' exception nous
en dit parfois plus sur l' originalité et
la fantaisie de l'auteur que le chef-
d' œuvre dûment reconnu et « classé »...

Il faut  dire que les interprètes de Gio-
co et Musica ont contribué, autant qtu
les œuvres elles-mêmes, à nous appor-
ter cette impression bienvenue de nou-
veauté et de fraîcheur. En effet , ces
musiciens jouent visiblement pour leur
plaisir et leur attitude souriante décon-
tractée, nous a valu tout autre chose
qu'une froide perfection mécanique : de
la vie, de la spontanéité, et une entente
parfaite sur le p lan expressif

Au programme figuraient deux clas-
siques. D' abord un Quintette pour f lû t e ,
cordes et clavecin nettement supérieur
— à en juger par la qualité de l'invention
mélodique et rythmique — à la « moy en-
ne t de l'énorme production de ce com-
positeur... Puis un ravissant Trio pour
cordes de Haydn dont le Final , plein
d' esprit, fu t  enlevé avec autant de finesse
que de brio.

En ce qui concerne les modernes, le
choix était parfait. Avec les Trois piè ces
op. 11 de Webern, pour violoncelle et
piano, ultra-brèves, étrangement poéti-

ques, aussi riches de silences que de
notes. Avec la pathétique « Elégie» pour
violoncelle seul d'Oswald Russell, le mu-
sicien noir dont nous avions apprécié
l'an dernier, au TPN , le magnifique ta-
lent de p ianiste. Avec « Density » pour
flûte solo de Varèse, dont François Per-
ret , ce parfai t interprète de la musique
contemporaine, sut si bien rendre la
puissance contradictoire.

Citons encore un p etit chef-d' œuvre
peu connu de J. lbert : deux Interludes
pour f lû te , violon et clavecin qui évo-
quen t tour à tour quelque poétique pas-
torale ou le climat d'une « fiesta » an-
cialouse. Enf in , les audacieux « Contras-
tes » de Bartok, pour clarinette, violon
et piano , où le compositeur, à la d i f f é -
rence de la conception traditionnelle, a
cherché l'opposition et non l'union, des
trois instruments.

Signalons, à l'occasion de ce concert ,
la suppression du ridea u d'avant-scène
qui tendait à é tou f f er  les sonorités, sur-
tout dans l'aigu. Cette amélioration de
l'acoustique a certainement contribué par
la « présence » qu 'elle conférait aux in-
terp rètes, au très vif succès de la soirée.

L. de Mv.

Un nouveau remblayage permettra
l'extension du complexe sportif
de Monruz

Agrandir la plage de Monruz ? Voilé
une bonne idée ! En février 1963, le Con-
seil général accordait à l'exécutif un cré-
dit de 705,000 fr. pour la construction de
piscines. Depuis, la plage a connu une
affluence extraordinaire , la fréquentation
journalière de pointe passant de 1500 à
plus de 5000 personnes. Rapidement, force
fut de constater que les dégagements, entre
autres , devenaient totalement insuffisants.
Désireuse de trouver d'autres dégagements,
la ville a demandé à l'Etat une conces-
sion de remblayage qui lui a été accordée
en décembre dernier. Grâce à cela, on
pourra créer une zone verte à l'ouest des
piscines actuelles en prolongeant les gra-
dins jusqu 'à la limite de la plage et en
remblayant l'intérieur de la baie ainsi for-
mée.

Cette solution permettra de disposer tout

d'abord d'une pelouse supplémentaire qui
fait actuellement défaut et créera , en ou-
tre, une réserve de terrain qui, ultérieure-
ment, pourrait être utilisée pou r un déve-
loppement de ce complexe sportif. La sur-
face gagnée sur le lac sera de 5000 mètres
carrés environ. Deux conduites devront être
mises en place dans le remblayage : l'une
pour l'écoulement des eaux de pluie avec
celles de refroidissement des compresseurs
de la patinoire , l'autre pour l' aspiration
au lac de l'eau nécessaire à ces mêmes ins-
tallations. Par la même occasion, un col-
lecteur devra être posé pour recueillir l'eau
de pluie.

C'est donc un crédit de 285,000 fr. (dont
158,000 fr. pour la construction de di gues ,
de gradins et pour l'enrochement) que de-
mande le Conseil communal au Conseil gé-
néral.

La confrérie des Olifants a tenu
sa frairie de la Saint-Biaise
Le chancelier d'Etat J.-P. Porchat, confrère d'honneur

Le soleil ? Il était venu cette année
de Provence grâce à M: André Quen-
tin , grand dignitaire de l'Ordre des che-
valiers de Méduse de .la côte méditerra-
néenne...

Darts le prolongement des festivité s
du 3 février et suivant en cela la tradi-
tion, la Noble confrérie des Olifants te-
nait samedi à Saint-Biaise, sa frairie so-
lennelle consacrée au patron du village
La journée était marquée par la récep-
tion de deux nouveaux confrères d'hon-
neur en la personne du chancelier d'Etat.
M.  J.-P. Porchat et de M. André Quen-
tin , grand dignitaire d'une confrérie fran-
çaise.

Cette journée — ainsi que celle de
dimanche aux Geneveys-sur-Coffrane à
la gloire du vin et de la gastronomie a
tout d'abord débuté, comme à l'accou-
tumée, par les épreuves viniques, réser-
vées aux futurs  compagnons, examen
d' entrée qui s'est déroulé dans un res-
taurant du bas du village. Ils étaient
cette année dix-huit candidats, venus du
vignoble neuchâtelois, du Jura et même
du canton de Vaud , à juger, à apprécier
des vins rouges et blancs de la région.
Cette volée « Martyr * 1970 grande pat
le nombre a aussi valu par la qualité
et la perspicacité de ses candidats. Plu-
sieurs d' entre eux ont en effet réussi
des mentions excellentes...

En f i n  d'après-midi, avant le grand
cérémonial de la soirée, chacun fu t  invi-
té à prendre le chemin d'Haulerive, où
le grand maître de la chasse, M. André
Clottu et sa femme faisaient les hon-
neurs de la cave à leurs invités, avec la
gentillesse coutumière des gens du ter-
roir.

Le soir, dans la grande salle du Che-
val-Blan c, place à la tradition également.
La cérémonie débuta par un cortège aux
flam beaux groupant les membres du cha-
p itre, les confrères des confréries amies
et des Olifants , portant tous toques et
robes.

Il est dans les habitudes du gouver-
neur Verdon de fa ire un petit retour en

Les nouveaux
confrères d'honneur

M. J.-P. Porchat , chancelier d'Etat :
M. André Quentin , grand dignitaire
de l'Ordre des chevaliers de Mé-
duse.

M. André Ruggia , confrère, est
élevé au rang de doyen ; M. Gilbert
Poncion i, grand pêcheur, est élevé
au rang de grand maître de la pè-
che.

Les nouveaux
confrères

M. Georges Fischer, Hauterive, M.
Eric Marti , Saint-Biaise.

Les compagnons 1970
MM. Georges Ramuz , Neuchâtel ;

Henri Hadorn, Cressier ; Germain
Vioni n, Glovelier ; William Bour-
luin , Neuchâtel ; Jean Coullery,
Neuchâtel ; Pierre Pegaitaz, Colom-
bier ; Bernard Vermeulen , Marin ;
Vndré Cordy, Boudry ; Raphaël
Tardin , Auvernier; Henri-Alexandre
j odet, Auvernier;  Richard Clément,
a Chaux-de-Fonds ; René Fink ,
-ressier; Jean Pellegrini , Glovelier;
Jean Beuchat , Bassecourt ; Albert
Membrcz, Boécourt ; Paul Roth ,Dayernc ; Jules Rosset, Lignières.

Le chancelier d'Etat, M. Jean-Pierre Porchat, buvant à ['olifant, pendant
son intronisation. A gauche, M. André Ruggia, doyen de la confrérie,

(Avipress Baillod)

arrière. Dans son allocution de bienve-
nue, il allait constater avec bonheur
qu'en grandissant, la confrérie élargit
également ses effectifs.  N' est-ce pas là
un signe de vitalité ? La prévôté des
Montagnes est pour bientôt et la con-
frérie ne va-t-elle pas s'ouvrir davanta-
ge aux vignobles de l'ouest du canton ?

A L'HONNEUR
Ce fui  ensuite l'heure des intronisa -

tions. En élevant M. Jean-Pierre Porchat,
chancelier d'Etat, au grade de confrère
d'honneur, les Olifants ont voulu honorer
l'homme d'abord , mais aussi le prési-
dent de la Fête des vendanges, dont on
sait qu'elle est en de bonnes mains. Le
chancelier d'Etat répandit avec l'humour
et la verve qu'on lui connaît, insistant
sur l'élément moteur que représentent
pour le tourisme neuchâtelois les con-
f r é r i e s  comme celle des Olifants. Quant
au titre honorant M. René Quentin, grand
dignitaire de l'Ordre des chevaliers de
Méduse de la côte méditerranéenne, il
récompensait les mérites d'un homme
profondément attaché au terroir. Le gou-
verneur et le grand maître des cérémo-
nies remirent ensuite solennellement insi-
gnes et diplômes aux nouveaux confrè-
res d'honneur, confrères et compagnons.

Mais après tant de paroles, il f u t
temps de passer à table. Chacun appré-
cia à sa juste valeur les talents du maî-
tre de céans, Jean Fetscherin, de la pe-
tite marmite Henri IV au soufflé , des
mets excellemment accompagnés de vins

rouge et blanc aux armes de la con-
frérie.

Hier, pour le déjeuner officiel , les con-
vives avaient exceptionnellement pris le
chemin du Val-de-Ruz. Aux Geneveys-
sur-Coffrane, à l'hôtel des Communes,
un autre compagnon présentait à ses hô-
tes un menu savamment mijoté !

Ed. Sz

Les problèmes
hospitaliers

dans notre canton

LE LANDERON

Dans le cadre d'une décentralisation
des manifestations organisées par les
Jeunes radicaux neuchâtelois, une con-
férence a été organisée à l'hôtel de
ville du Landeron.

Le problème de l'hospitalisation a été
traité par le Dr P. Girardet , médecin-
pédiatre de l'hôpital des Cadolles, de
Neuchâtel, et le Dr Zender, biochimiste
aux hôpitaux de la Chaux-de-Fonds et
des Cadolles, à Neuchâtel . On notait la
présence à cette manifestation de M.
Pierre Meylan, conseiller communal de
Neuchâtel, et de M. Edgar Béguin , con-
seiller communal du Landeron, ainsi
que de nombreux délégués des diffé-
rentes sections de jeune s radicaux et
du responsable des étudiants.

Avant de présenter les orateurs, R.
Stern , président cantonal des jeunes
radicaux, retraça l'activité du Mouve-
ment Jeune radical en Suisse, mouve-
ment qui a fêté ses 40 ans d'activité.

A tour de rôle, le Dr Girardet, puis
le Dr Zender, et M. Bindith , secrétaire
de l'Association cantonale pour la vieil-
lesse, parlèrent de la planification hos-
pitalière. Pour le Dr Girardet et le Di
Zender, il faudrait arriver encore à
une meilleure collaboration entre les
hô pitaux du canton et ils lancent un
cri d'alarm e pour la création de divis ion
de gériatrie a ins i  que la création d'une
école d' infirmières. Pour M. Bindi th .
l'Etat doit partici per encore à une aide
plus  grande ; selon des statistiques éta-
blies par le Centre social protestant.
21 ,.'1% de la popula t ion de p lus de 70
ans , de la Chaux-de-Fonds a besoin
d'aide. A Neuchâtel, ce sont plus de
cent personnes qui at tendent  un loge-
ment pour personnes âgées. Les auto-
rités doivent  prendre conscience de cet
état de fa i t  et faire le maximum pour
améliorer les condi t ions  d' existence de
nos vieillards.

Le débat qui s u i v i t  permit a u x  ora-
teurs de répondr e à de nombreuses
questions.

Une excellente soirée au Free Jazz Club
La cave du Free Jazz Club était trop

petite samedi soir, pour accueillir le nom-
breux public venu écouter les Grave Diggers
et le Quartet Roland Hug. Les Grave Dig-
gers et leur « sono » donnaient le coup
d'envoi. Composée d'un orgue, d'une basse
et d'une guitare électrique , ainsi que d'un
saxophone-ténor , d'une batterie et d'un har-
monica, cette formation biennoise fait lar-
gement appel à l'électronique moderne. C'est
dire que leur système d'amplification est
suffisamment impressionnant pour que sa-
medi soir , les fusibles en sautent plusieurs
fois d'émotion.

Mais contrairement à bon nombre de
c gratteurs de décibels », pour qui bruit
est synonyme de musique, les Grave Dig-
gers savent utiliser intelli gemment leurs dif-
fé rents € ampli » , et ont compris que l'oreil-
le humaine a des limites qu 'il vaut mieux
ne pas dépasser.

Les Grave Diggers font du Rythm and
Blues résolument moderne qui laisse loin
derrière lui la musique cariée d'un Fats
Domino , d'un Sammy Price ou d'un Ray
Charles des bonnes années , pour se tour-
ner carrément vers le style d'un BB King
et de la pop music. Juste retour des cho-
ses d'ailleurs. Le jazz a été suffisamment
spolié par la musi que de variété pour qu 'à
son tour il s'approprie les éléments moder-
nes qui peuvent lui être bénéfiques.

Ce dépoussièrement du Rythm and Blues
se révèle d'ailleurs salutaire. La musique
en sort comme rajeunie , douée de forces
nouvelles et d'un dynamisme étonnant. Le
chétif harmonica devient un instrument
agressif et le saxophone prend une dimen-
sion nouvelle grâce à l'emploi judicieux
du micro. Les Grave Diggers nous donnè-
rent donc une musique au volume sonore
impressionnant , pleine de vie et de bonne
humeur qui laisse constamment l'auditeur
sous pression. A signaler aussi un épique
duel de « scat » qui mit en joie tout le
monde.

Le Quartet de Roland Hug, lui , s'expri-
me dans un tout autre style, puisqu 'il joue
du jazz moderne. Le contraste était grand,
mais nullement gênant. Après le défoule-
ment des sens , une calme méditation.

Si on était en droit d'attendre mieux du
trompettiste (mais la méforme n'est pas
l' apanage des seuls sportifs), le pianiste
André Jeanqtiarticr nous donna un bril-
lant aperç u de ses qualités. Voilà un talen-
tueux pianis te de jazz moderne qui sait
s'imposer par des soli qui n 'ont plus rien
de l'ennuyeux remplissage trop fréquent chez
les amateurs. A relever aussi l'excellent
travail  fourni par le batteur Denis Progin ,
autant comme accompagnateur que com-
me soliste.

JBW

Deux collisions
Deux collisions se sont produites

hier à Neuchâtel, qui se sont sol-
dées par des dégâts matériels.

A 12 h 40, un bus portant plaques
allemandes circulait dans la rue du
Port-Roulant en direction du cen-
tre. Arrivé devant l'immeuble No 17
voyant venir en sens inverse ur
trolleybus , le conductour ralenti!
mais serra trop près sur sa droite
el! il endommagea une voiture qui
était régulièrement parquée.

A 17 h 20, à la rue des Parcs,
M. G.-P. G. roulait d'est en ouest.
Devant l'immeuble No 125, il entre-
prit  un dépassement du véhicule
conduit par Mlle E. D. Lors de cette
manœuvre, une troisième voiture
tenta  de sortir du parc de l'immeu-
ble No 127. G. a alors appuyé trop
sur la droite pour éviter la colli-
sion, il a heurté le véhicule D. qui ,
sur l'effet du choc, fut projeté con-
tre un mur. R n'y a heureusement
pas de blessés.

Conseil général :
le 2 mars prochain
Le Conseil général de Neuchâtel sié-

gera le lundi 2 mars prochain. A l'or-
dre du jour de cette 21me séance fi-
gure déjà la nomination d'un membre
de la commission financière 1969, en
remplacement de M. François Knœp-
fler, conseiller général démissionnaire.
On note ensuite six rapports du Conseil
communal concernant : le renouvellement
d'emprunts ; la vente de trois parcel-
les de terrain aux Qtiatrc-Ministraux ;
l'élargissement de la rue du Plan et
de la moitié supérieure de la rue de la
Cassarde ; un nouveau remblayage à
la plage de Monruz ; une demande de
crédit pour une extension de la signa-
l isation lumineuse (2me étape) ; et un
arrêté complétant et modifiant le rè-
glement d'urbanisme.

EnDiii , la commission financière pré -
ientera son rapport sur le budget de
1970.

La soirée de la chorale des cheminots
Ce bon ensemble et son chef , M

Roger Sommer, avaient fait choix , pom
le programme du 21 février, de chan-
sons un peu mièvres, et du genrt
« fleur bleue ». (Il y avait entre autres
les « Bleuets du poète », de Gilbert
Bécaud). Certes, ces interprétations fu-
rent plaisantes : chef et chanteurs, qu
s'accordent étroitement, et qui savent
la valeur de nuances bien amenées
surent mettre ces qualités à des chan-
sons de Paul Miche, J.-A. Gaillard
François Pantillon , etc., en y appor-
tant une sensibilité constante. Mais
nous pensons toutefois que des chœur!
d'un plus grand format musical, de
style plus viril , conviendraient bien
aussi à un ensemble dont la diction
est remarquable, la fusion excellente ,
et dont les timbres de voix sont de
qualité.
Entre ces productions de la chorale ,
deux habiles joueurs d'harmonica , les

Vol de voiture
Une voiture blanche, Daf , portant

plaques NE 63226, a été volée à
Sainte-Hélène dans la nuit du 20 au
21 février. Une enquête a été ou-
verte.

« Holidays », firent preuve d'amusante
fantaisie et d'une technique solide ;
leurs productions : < Granada » et la
« Sérénade à la mule », entre autres,
eurent un légitime succès. L'on s'amu-
sa fort à entendre ces talentueux mu-
siciens nous offrir l'hymne national
c'est-à-dire le bonjour à Mmo Stir-
nimaa...

En seconde partie du programme, le
public eut le vif plaisir d'entendre le
« Cabaret de la Belle époque », pré-
senté avec brio, avec talent , par la
troupe mixte de chanteurs et d'acteurs
« Chantalor », ensemble de notre ville,
qui compte de fort bons éléments (le
clochard , l'animateur, et une gracieuse
chanteuse en atours 1900, qui chanta
avec le charme et la légère amphase de
ce temps-là, la célèbre valse < Fascina-
tion »). Tous les acteurs et chanteurs,
les gracieuses ballerines, étaient en
robes et costumes de l'époque, et nous
donnèrent des danses comme la <t Mat-
diiche », un fort bon quadrille des

< Lanciers », des chansons à la Bruant ,
ït nous en passons. Cet ensemble est
homogène, a un entrain incessant, et
entre avec la plus agréable aisance
;lans les personnages du début de ce
siècle.

M. J.-C.

CORTAILLOD

(c) En rentrant de vacances il y a
quelques j ours, la famille Waldi , qui
habite une villa dans le quartier des
Pâles au nord-est de Cortaillod , a eu la
désagréable surprise de constater que

des malfaiteurs s'étaient introduits
dans la maison.

La porte d'entrée a été forcée et du
butin, pour une valeur considérable, a
été emporté. Une enquête a été ou-
verte.

Une villa cambriolée

Perte de maîtrise
COLOMBIER

Trois blessés
( c )  Dimanche à 9 heures, M. Roger
Schlup, mécanicien, domicilié aux Plan-
chettes, circulait au volant d'une four-
gonnette dans la rue de la Côte à Co-
lombier, en direction de Peseux.

Arrivé à la hauteur du garage Baldi,
il déplaça un jerrycan qui se trouvait
à côté de lui. C'est alors que son véhi-
cule traversa la route de droite à gau-
che et heurta , avec l'avant, un candéla-
bre placé au bord de la chaussée. Sous
l'ef fe t  du choc, le candélable a été com-
plètement plié et tout l'avant du véhi-
cule fortement endommagé.

Blessé, M. Schlup a été transporté
à l'hôpital de la Providence à Neuchâ-
tel , par un automobiliste de passage.
Il souffre de contusions abdominales,
M. René Mcisterhans et sa femme
Jeanne , tous deux domiciliés à Boudry,
qui avaient pris place dans le véhicule
de M. Schlup, ont été également bles-
sés. M. Meisterhans souffre d'une lé-
gère commotion cérébrale et sa femme
(le contusions à la jambe droite. Après
avoir reçu les soins nécessaires, le cou-
ple a pu regagner son domicile. Le
constat a été fait  par la gendarmerie
(le Boudry.

(c) Le conducteur de l'automobile blan-
che qui , le vendredi 20 février 1970, à
21 h 25, roulant  sur la route nationale
5 de Neuchâtel en direction de Colom-
bier, a heurté un véhicule venant en
sens inverse , dans le vi l la ge d'Auvcr-
nier , est prié de s'annoncer à la gen-
darmerie de Boudry.

Avis de recherche

AUVERNIER

to LCS pepinienstes-viticutteurs neuchâte-
lois ont assisté, la semaine dernière, à la
Station d'essais, à la démonstration d'une
« machine à greffer » de construction bul-
gare. Cette machine, rappelant dans sa
forme une machine à coudre , est capable
de greffer 350 à 500 pièces à l'heure. Elle
convient spécialement pour une installation
de greffage de grande envergure , ou alors
pour un groupement de pépiniéristes. A
première vue, l'exécution du travail est
parfaite. Quelques réserves de détail mé-
canique peuven t être faites.

Une démonstration



Armand
Haute coiffure

cherche

1er coiffeur dames
ou

1re coiffeuse
Tél. 5 27 60.

Nous engageons, pour entrée
immédiate ou date à convenir,

REPASSEUSES
(débutantes acceptées).
Bons salaires, semaine de 5
jours , ambiance dynamique et
agréable.

Se présenter sur rendez-vous à

tavorit
nettoyage à sec, Peseux
Tél. 8 45 27.

Pour compléter notre équi pe,
nous cherchons :

un employé de bureau
un vendeur
un bon carrossier
un bon peintre

Ces postes demandent  du per-
sonnel de confiance et capable
de travail ler  seul. Places stables
et bien rétribuées. Entrée immé-
diate ou à convenir.

S'adresser au Garage Mario Bardo,
Sablons 47 , Neuchâtel. Tél. (038)
418 43.

Vacances blanches
au cœur

du VALAIS
Quelques appartements et studios,
tout confort, encore disponibles
pour FÉVRIER , MARS, AVRIL, à

! HAUTÊ-NENDAZ.
Conditions de neige idéales jus- ^qu 'à fin avril.¦ ' iVcnseignë'nfërïts par' PROMOTION '""'
ET TOURISME. Vente et location
d'appartements et de chalets ,
Centre commercial, 1961 Haute-
Nendaz , tél. (027) 4 54 44.

Messieurs - Courvoisier & Cie , banquiers , 21,
faubourg de l'Hôpital, 2001 Neuchâtel ,
Tél. (038) 512 07 / 08

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou
pour date à convenir,

employée
connaissant la dactylographie, pour di f férents
travaux de bureau.

Envoyer offres à notre service du personnel.

OFFICE DES FAILLITES DE CERNIER

ENCHÈRES PUBLIQUES
La vente, par voie d'enchères publiques, d'un important
lot de ,

vins rouges et blancs, eaux minérales
etc , dépendant de la masse en fa i l l i t e  de P.-A. Perret , à
Fontainemelon, sera cont inuée le

lundi 23 février 1970, dès 14 heures
dans les caves de l'hôtel de Fontainemelon , â Fontaine-
melon.

Paiement  comptant.
Of f i ce  des fa i l l i t es , Cernier .

e 

DÉPARTEMENT
DE JUSTICE

MISE AU CONCOUR S
Deux postes de

commis
à l'Office des poursuites et des
faillites du district de Neuchâtel

sont mis au concours.
(Obligations : celles prévues par la

législation.
Traitement : classes 13 à 9, plus allo-

cations légales.
Entrée en fonctions : à convenir.
Les offres de service (lettres manus-
crites), accompagnées d'un curriculum
vitae, doivent être adressées à l'Office
du personnel de l'administration can-
tonale, château de Neuchâtel , jusqu 'au
28 février 1970.

A toute demande de renseignements
prière de joindre un timbre pour
la ré ponse.

Adminis t ra t ion  de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel  »

-FA/V ,
NEUCHATEL - ville

Pour un remp lacement de deux mois à partir
du début de mars, nous cherchons un (e )

porteur (se) de journaux
SECTE UR : avenue, p lace et faubourg  de la
Gare, Roc , Rocher.
Tournée de distribution L. nécessitant environ
1 h 30. Début entre o h  30 et 6 heures.
Bonne rétribution.

Adresser o f f r e s  à la
FEUILLE D 'AVIS DE N E U C H A T E L
4, rue Saint-Maurice
2000 NEUCHATEL, tél. 5 65 01

V ^

On cherch e

un garçon de cuisine
une fille de buffet

(débutante)

une sommelière
(de salle à manger)

un jeune commis
de cuisine

nourris logés.

Se présenter : Hôtel du Lac, Au
vernier. Tél. 8 21 94.

Fabriqu e de boîtes de montres
de Neuchâtel engage

ÛUOEBS
ET OUVRIÈRES

pour travaux de tournage,
élampage et terminaison.
Les personnes suisses ou étran-
gères au bénéfice d'un permis
C, habiles et consciencieuses,
sont priées de téléphoner au
5 77 34. Très bon salaire sui-
van t  capacités.

--̂  .Produit de lessive spécial, bio-actif, pour
H tous !es tissus blancs modernes. Convient

/tÊk H wm / P°ur !es lava9es à la main ou à l'auto-
• /A/£I /H SU mJ mate (Pr°9ramme de lavage pour linge fin).

rmim m( *w2y *̂
Le p aauetm B l- „fcm\f|t W %^̂ SmW0^
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Terrains
A vendre à Auver-
nier
2 PARCELLES

d'environ 1100 m2
à 55 fr., pour villas.

S'adresser à
J.-L. Bottini
Architecte
Pierre-de-Vingle 14
Neuchâtel-Serrières
Tél. 8 55 44

A vendre

TERRAIN
région Saint-Biaise, zone rési-
dentielle pour villa, ou petit
locatif.

Pour tous renseignements, faire
offres sous chiffres SB 436 au
bureau du journal.

Je cherche à acheter

TERRAIN
600 à 800 m2 pour week-end.
Tél. (039) 5 40 58.

Terrain
A vendre
à Sous-le-Villaret
(Colombier)
parcelle de 2230 m2,
à 25 fr., pour villa.
S'adresser à
J.-L. Bottini
Architecte
Pierre-de-Vingle 14
Neuchâtel-Serrières
Tél. 8 55 44

A vendre sur plans, au Val-de-
Ruz ,

3 maisons familiales
à 135,000, 150,000 et 170,000 fr.
Adresser offres écrites à
CH 528 au bureau du journal.

BAUX A LOYER
à vendre à l'imprimerie de ce journal

• •X Messieurs COURVOISIER & Cie, banquiers, A
^P 21, faubourg de l'Hôpital, Neuchâtel , "G?

g| tél. (038) 5 12 07 - 5 12 08. 
£

• 
Nous cherchons, pour entrée immédiate ou ^&
pour date à convenir,

• EMPLOYÉE DE BUREAU ®
^F pour correspondance et divers travaux en
t̂  liaison avec la surveillance des comptes et 

^p
le service contentieux. Bonnes connaissances ^^ ̂
de la langue allemande exigées. Connais- V

ĵk sances bancaires pas indispensables. /,?S.

• 
Conviendrait à personne aimant  les respon- 4&
sabilités.

^P Adresser offres à notre service du personnel. "'

A louer à
Veysonnaz (VS)

CHALET
34 lits
pour groupe.

Libre pour les
vacances de Patines .
Tél. (027) 2 39 90.

On demande à louer
appartement deux pièces , avec
ou sans confort , pour couple
étranger depuis d ix  ans à
Neuchâtel .
Faire offres  à Segessemann &
Fils , Garage du Littoral, Pierre-
à-Mazel 51, qui peuvent  fournir
toutes garanties. Tél. 5 99 91.

Employé CFF cherche, à Neu-
châtel , pour date à conveni r ,

appartement de 3
ou 3 1/2 pièces

avec confort .

Adresser offres par tél.
(037) 2 8(1 09 ou (037) 2 17 77.

a 

NEUCHÂTEL j L  I
engage ^ r̂%

< %, I
~<*&* -«te**4 *+ I

«Mireutfére caissière I

Etrangers permis C ou hors plafonnement acceptés

Veuillez retourner le coupon ci-dessous à l'Office du personnel COOP, Portes-
Rouges 55, Neuchâtel, ou télép honer au (038) 5 37 21 .

Nom i — — — — — — — - Prénom t _ — — — — — — — ,. j
s'intéresse au poste de — — — — — — — — — — — — —
Téléphonez-moi au No — — — — — _ à — — heure» — — — — -

t ^
Cgnô ) CHEZ-LE-BÂRT

\9^/Ll3 J 2 maisons anciennes
v _ .• U mitoyennes, comprenant ensemble 5 apparte-

ments de 2 et 3 pièces, à 200 m du port et à
0 5 13 13 proximité immédiate d'un arrêt de trolleybus.

Neuchâtel
Eponeheur. 4 NEUCHATEL

Hôtel - restaurant
rénové et bien agencé, mobilier soigné, machi-
nes et appareils modernes, dans un quartier

offre à Vendre pittoresque du centre de la ville.

C J
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Les temps modernes
avec tous les dangers
qu'ils comportent exi-
gent une assurance Ac-
cidents moderne. C'est
précisément celle que la
NATIONALE SUISSE
vous offre !
• Frais de guérison avec

montants illimités pen-
dant 5 ans. Renoncia-
tion à notre droit de
résiliation.

• Garantie de l'invalidité
jusqu'à 350% de la
somme assurée.

• Ski et courses en haute
montagne automati-
quement englobés
dans l'assurance.

• Validité de l'assurance
dans le monde entier.

• Et - parmi d'autres
avantages - un service
NATIONALE SUISSE
qui doit retenir toute
votre attention. Lors de

i

l'entrée à l'hôpital, vous
n'avez aucun dépôt à
effectuer de sorte que
vos propres fonds
n'ont pas à être enta-
més. Vous n'avez qu'à
présenter l'attestation
de garantie pour frais
d'hôpital jointe à cha-
que police: La NATIO-
NALE SUISSE se porte
garante pour vous !

I NATIONALE
SUISSE

ASSURANCES

PARTOUT
POUR TOUT
PARTOUT
POUR TOUT! PARTOUT ,,

André Barmettler , agent général faubourg de l'Hôpital 9, Neuchâtel. Tél. (038) 516 22

TAPIS MUR A MUR
% Plus de 300 pièces en exposition
© Parc devant la maison
% Ouverture permanente, même

le samedi
© MAGASIN : Portes-Rouges 133
¦ ¦m ¦«¦nu mu Minium «minium T1

Pour une formation complète et
approfondie d'employé (e) de bureau

Ecole de langues ef de commerce
la plus répandue en Suisse

9 DIPLÔMES H
I STÉNODACTYLOGRAPHE 1
I SECRÉTAIRE 1

en 3 ou 4 trimestres

; ! DÉBUT DES COURS : AVRIL-SEPTEMBRE j

j Seule école du canton délivrant des diplômes
reconnus par la Fédération suisse des écoles ;

i privées

13, ruelle Vaucher — Tél. 5 29 81

¦̂¦¦¦¦¦¦¦III i r

A beaux vêtements jj
!;

I 1 le meilleur des nettoyages <|

J_É_j  ̂MlORGiB |
* wEE-fiËUBuft t
* M NORGE II! (produits brevetés) ',',
* ncL-n̂ m-i. "' lit e* vêtements toujours apprêtés |

\ qjpffs' NETTOYAGE CHIMIQUE A SEC \
I y\ Centre Prébarreau 7

r  ̂ Mme M. E. SUMI TÉL. 5 25 44 ;j
*̂*vvvvvvvvv*\vvvvvvvv***vvvvv\vvv»vvvvvvvvvvvvv vvvv^ i ËV.KI I EAU A en vente au oureau au journal
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fonctionnent , pistes excellentes.

L'Association des détaillants du Val-de-
Travers a le pénible devoir de faire part à
ses membres du décès de

Madame

Alice VAUCHER-BOGNAR
épouse de Monsieur Xavier Vaucher, mem-
bre de la société.

L'ensevelissement a eu lieu samedi 21 fé-
vrier, à Fleurier.

Le H.-C. Travers et le Club des pati-
neurs ont le pénible devoir de faire
part du décès de

Monsieur Louis RICCA
père de Monsieur Louis Ricca, membre
soutien et grand-père de Monsieur
Charly Ricca, membre actif de nos
sociétés.

La société de chant « L'Espérance » de
j Travers informe ses membres du décès de

Monsieur Louis RICCA
père de Monsieur Louis Ricca, membre
actif de la société.

Pour les obsèques, prière de se référer à
! l'avis de la famille.
I 

__________
__^____-__________-^_____

Le Club Jurassien de Travers, section
Soliat, a le pénible devoir de faire part à
ses membres du décès de

Monsieur Louis RICCA
vétéran cantonal et membre honoraire de
la société.

Pour les obsèques, prière de se référer à
l'avis de la famille.

t
Repose en paix , cher époux et

papa.

Madame Louis Ricca-Braghini. à Bevai x ;
Monsieur et Madame Charles Voisard-

Ricca et leur fille Chantai , à Fleurier ;
Monsieur et Madame Louis Ricca et leurs

fils Charly et Pierre-André, à Travers ;
Monsieur et Madame Willy K.nopfel-Ricca

et leur fille Madeleine, à Affeltrangen ;
Monsieur et Madame Robert Ricca et

leurs enfants Anne-Lise et Robert , à Ecu-
blens ;

Monsieur et Madame J.-D. Manz-Ricca et
leur petit Stéphane , à Crissier (VD) ;

Madame Madeleine Mosca-Ricca, à Cou-
vet . ses enfants et petits-enfants ;

Madame Marie Ricca-Junod , à Travers,
ses enfants et petits-enfants ;

Madame Marie Lambelet-Ricca, à Tra-
vers ;

Monsieur et Madame Ami Rosat-Ricca, à
Couvet, leurs enfants et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes, alliées et
amies,

ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Louis RICCA
ancien boucher

leur très cher époux, père, beau-père, grand-
père, arrière-grand-père, frère, beau-frère,
oncle , cousin, parent et ami, enlevé à l'affec-
tion des siens, après une maladie supportée
avec courage et résignation , dans sa 74me
année, muni des sacrements de l'Eglise.

Bevaix , le 22 février 1970.

L'ensevelissement aura lieu le mardi 24
février, à Travers.

Culte à l'église catholique, à 13 h 15.

Messe de requiem, à 10 heures, le mardi
24 février.

Domicile mortuaire et domicile de la fa-
mille : boucherie Ricca, Travers.

B. t. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

¦ :!..'_ =M4H-HI=M
Championnat cantonal

de cross
La secton de gymnastique de Boveresse

organisera le 5 avril le championnat canto-
nal de cross. Le comité d'organisation de
cette compétition sera présidé par M. Fran-
cy Dumont. Départs et arrivées seront j u -
gés à proximité du stand.

Un crédit de 880.000 fr. nécessaire
pour prolonger la rue de la Flamme

A l'ordre du jour du prochain Conseil général de Couvet

Le Conseil gênerai de Couvet , qui
se réunira le 6 mars , devra se pronon-
cer sur l ' octroi d' un crédit de 880 ,000
francs en vue de la prolongation de la
rue de la Flamme. Le rapport du Con-
seil communal à ce sujet indique , en
substance, que deux crédits ont déjà
été accordés pour le prolongement de
cette rue. à savoir : le premier en oc-
tobre 1966. de 138.000 fr. et le se-
cond en février 1968 de 66,500 fr.
Les t ravaux  ont été exécutés jusqu 'à
la hauteur  de l 'immeuble locatif sis
au numéro 16. Par le développement
du quart ier  des Crêts-de-Côte - Berlin
et la construct ion de deux immeubles
locatifs de 18 appartements chacun ,
dont un est actuel lement  terminé , puis
en prévision de la construction d' un
immeuble HLM comprenant 33 appar-
tements ,  le, Conseil communal se trouve
dans l' obligation de prolonger à nou-
veau la rue de la Flamme en direc-
tion oues". Le problème a fait l' objet
de plusieurs études, en particulier de
la construction d'un pont par-dessu s la
rouie cantonale No 10, à l'est du home
Dubied . ce qui aurai t  évité la prolon-
gation de la rue de la Flamme. Con-

' cernant celte première solution , l' auto-
rité executive y a renoncé en raison
de son prix exorbi tant  (1 .800,000 fr.)

Dans le cadre de l'aménagement du
'territoire et de l' urbanisat ion aux Créts-
posé jusqu 'à la h a u t e u r  du fu tu r  HLM:

de-Côtc-Bcrtin.  il y a lieu de prévoir
un plan de développement à longue
échéance du domaine à bâtir  sur les
terrains les plus intéressants encore dis-
ponibles à Couvet. Le systèm e routier
prévu dans ce secteur épouse de très
près la topographie du sol. Sa réali-
sation est prévue par étapes , en trois
boucles successives, la première é tan t
le prolongement terminal de la rue
de la Flamme.

La solution proposée paraî t  la plus
judicieuse , la construction de locatifs
sur la partie supérieure el de maisons
familiales sur la partie inférieure de la
nouvelle route, pourra se faire dans les
meilleures conditions de lotissements, de
fourni tures  en eau , égouts et électri-

TECHNIQUE ET BUDGET
La rue aura une largeur de 6 mè-

tres plus, au nord, un trottoir de 2 m
50 permettant le passage de la balayeu-
se et de la planche à neige, au sud
une banquetle de 1 m. La longueur to-
tale de la construction est de 775 m.
Les prix ont été déterminés par appel
d'offres. Le devis s'élève à 880,000 fr.
Il se décompose comme suit : travaux
de génie civil : terrassements, fouilles
(eau , égouts, électricité) , revêtement de
la chaussée et trottoirs : 810,000 fr. ;
canalisations pour l'eau , pose de trois
hydrantes : 60,000 fr. : câble électrique
10,000 francs.

11 est a relever d autre part que la
commune de Couvet réalisera une éco-
nomie importante de 220,000 fr. du
la i t  que le Conseil communal a renon-
cé à l' aménagement de la rue qui aurait
longé la route cantonale numéro Kl
depuis le carrefour à la sortie ouest
du village pour rejoindre le prolonge-
ment de la rue de la Flamme au point
où arrivera la route , à l' ouest de la
fabrique de meubles Droz et Perrin.
L'exécution des travaux pour le prolon-
gement terminal de la rue de la Flam-
me sera sans nul doute une étape im-
portante de l'extension du réseau rou-
tier communal  de Couvet. Le Conseil
communal esl d' avis qu 'il apportera
une ère de progrès el de vitalité pour
le village. L'arrêté proposé au vote du
Conseil général prévoit que le crédit
de 880,000 fr. sera trouvé par voie
d'emprunt , et que les montants seront
comptabilisés aux dépenses des chapi-
tres « Travaux publics » et « Services
industriels ..

35,000 fr. pour l'enseignement pri-
maire et préprofcssionnel. — Ce point
de l'ordre du jour , ainsi que les au-
tre s problèmes qui seront soumis à l'at-
tention du Conseil général le 6 mars
prochain, feront l' objet d' un résumé
que nous publierons dans une prochai-
ne édit ion.

F. Jt

Assemblée générale
des producteurs de lait

(sp) Le syndicat des producteurs de
lai t  de Travers a tenu samedi soir au
château son assemblée générale an-
nuel le  présidée par M .  lsmaël M o n t a  n-
don.

Les comptes ont été adoptés et un
nouveau membre, M. Hermann Otz , a
été admis , ce qui porte l'effectif  à 27
sociétaires.

Puis le comité a été réélu comme
suit  : président  M. lsmaël M o n t a n d o n ,
vice-président M. Paul Delachaux , se-
crétaire-caissier M. Robert Garo , secré-
ta i re-adjo in t  M. Willy Fivaz, asses-
seurs .MM.  Jean-Louis Franel , J u s t i n
Perr in jaquet  et Alf red  Hugi.

Les vér i f i ca teurs  de .  comptes sont
MM. Paul Treuthardt et Robert Staehl i ,
le suppléant M. Marcel Racine.

Après la par t ie  administrative, un
souper r éun i t  4;) convives au res tauran t
du Crèt-de-l'Anneau où se déroula ,
dans  une fort belle ambiance , u n e  par-
tie récréative.

Feu vert pour de gros
travaux à Môtiers

De notre correspondant :
En présence de 18 membres, le Conseil

général de Môtiers, présidé par M. Pierre
Schiller (lib) a tenu, vendredi soir, une
séance extraordinaire demandée par le
Conseil communal, de façon que celui-ci
puisse passer à l'exécution de travaux en-
visagés au collège - et à l'établissement des
conduites de canaux-égouts, en vue de leur
raccordement à partir du village jusqu 'à
la future station d'épuration.

Dans son rapport, l'exécutif a relevé que
ces travaux peuvent maintenant entrer
dans la voie des réalisations, la couverture
financière étant assurée.

Pour le collège, la dépense sera de
230,000 fr. au maximum, et pour les ca-
naux-égouts de 170,000 fr.

Concernant ce dernier point, il s'ag it
d'une étape urgente à franchir. Elle doit
l'être en accord avec le service des amé-
liorations foncières et le syndicat des amé-
liorations foncières du Val-de-Travers-
ouest.

MM. Armand Blaser (rad), Pierre Jean-
renaud (lib) et Willy Bovet (soc), ont fé-
licité le Conseil communal de la situa-
tion trouvée permettant de réaliser des
travaux depuis si longtemps différés. Ils

ont apporté l' accord de leurs groupes et
c'est à l'i.nanimité que le Conseil commu-
nal a reçu le feu vert  pour passer à
l'exécution des projets.

Divers. — M. Jean Ruf f ieux  (rad) se
basant sur le nouveau règlement général
de la commune a constaté que lors des
séances, le poste « divers » n'avait plus sa
raison d'être. A son avis, il devrait être
remplacé par un in t i tu lé  « Motions et
questions » .

M. Louis Mauler (lib) s'est prononcé en
faveur de cette suggestion. Toutefois , il dé-
sirerait que soit conservé le souvenir du
passé qui permet à chacun d'y aller « de
sa petite histoire » .

M. Pierre Jeanrenaud (lib) a déposé une
motion pou r que soit étudiée l' appellation
des rues du village et que des plaques
adéquates soient posées à l' entrée de cha-
cune d' elles. Il a aussi préconisé que cha-
que immeuble porte un numéro.

M. Victor Barrelet (rad) a relevé que
cette demande n 'était pas nouvelle. Elle
n 'a jamais pu être réalisée vu le coût rela-
tivement élevé de l'opération. Il a proposé
le renvoi de la motion qui , au vote , a été
rejetée par 6 voix contre 5. .

L. M.

Victoire du HC Noiraigue
LES SPORTS AU VALLON

(c) En match de hockey sur glace comp-
tan t pour les finales de promotion en
Ire ligue, le HC Noiraigue a battu , sur
la patinoire de Moutier jeudi soir , l'équipe
de Court par 6-0. Le gardien remplaçant,
J. -L. Schwab, a disputé une excellente par-
tie , protégeant ses buts avec efficacité lors

de la Ire partie , surtout quand les Juras-
siens se montrèrent les plus dangereux. Les
Néraouis poursuivront la série de matches
pour la promotion en division supérieure,
jeudi soir prochain contre Jonction, sur
la patinoire de Fleurier.

Â la caisse
de crédit mutuel

(c) La Caisse de crédit miitùël "de l' ra-
vers a tenu ses assises annuelles samedi
en la grande salle du Château , sous la
présidence de M. Henri Treulhard t , pré-
s iden t  du comité  de direct ion.  Quarante-
deux membres étaient présents.

A près le rapport de gestion , M. Claude
Jeu ni a donné  connaissance des comptes.
Il y a actuellement 489 carnets d'épar-
gne pour un mon tan t  de 948,682 fr.  Les
par ts  sociales représentent 16,400 fr. et
les obligations 500,000 francs.

Les prêts hypothécaires a t t e i g n e n t
1,086,435 fr .  et les prêts à terme garan-
tis  par des gages 69,625 fr. Les intérêts
payés f u r e n t  de 62 ,439 fr., . le  bénéfice
de l'exercice de 44!Ki fr. ,  la réserve de
5969 fr. et e l le  atteignait au 31 dé-
cembre écoulé 38.743 francs.

NOMINATIONS
Ont été conf i rmés  au consei l  de sur-

veillance, M. Fernand  Vaucher, prési-
dent el Paul  De lachaux  secrétaire, et
au comité  de d i rec t ion  M. Henri Kaenel
où entre M. Charles Yei l la rd .  Un nou-
veau membre du comité  de survei l lance
a été désigné en lit personne de M.
F'e rnand  Jungen.

Après le pa iement  de l'intérêt sur  les
par is  sociales , u n e  collation a été
o f f e r t e  à l ' hô l e l  de l 'Ours.

LE SOUPER DE L'ÉCOLE MÉNAGÈRE
(sp) Au collège de Môtiers, 23 invités
se sont retrouvés autour des tables joli-
ment décorées par Mme Madeleine Luc-
ciani, maîtresse ménagère, et ses élèves.
Avant de faire honneur à un très bon re-
pas , ils ont été salués par M. Pierre Jean-
renaud, président de la commission scolai-
re de Môtiers. Entre la poire et le café,
ce dernier a souhaité la bienvenue à M.
Paul Perret, inspecteur d'arrondissement,
Mlle Vouga, inspectrice des écoles ména-
gères du canton, M. Gilbert Vuilleumier,
conseiller communal de Môtiers, deux re-
présentants de la commission scolaire de
Travers, deux délégués de Couvet, un re-
présentant de la commission scolaire de
Fleurier, les membres de la commission
scolaire de Môtiers, les dames inspectrices
et les institutrices et instituteurs de Mô-
tiers. M. P. Jeanrenaud a souligné le but
d'une telle soirée : apprécier le travail des

élèves dans l'art culinaire et établir des
contacts entre personnes s'intéressant à la
vie scolaire. Le président de la commission
scolaire de Môtiers a remercié Mme Luc-
ciani et ses collaboratrices d'un soir et
souhaité à Mme Borel , institutrice, qui
quittera l'enseignement dans un mois, une
excellente retraite.

Puis M. Paul Perret , inspecteur , André
Krugel , président de la commission scolaire
de Travers, Mme Madeleine Chételat, au
nom de la commission scolaire de Couvet ,
ont pris la parole, relevant l'utilité et la
nécessité de telles rencontres. M. Gilbert
Vuilleumier, chef de la section des bâti-
ments de la commune de Môtiers, a ensuite
exposé le projet de rénovation du collège
de Môtiers qui coûtera 230,000 fr.

Une discussion à bâtons rompus a mis
un point final à ce souper.

Fyj.

L Association internationale de
la presse féminine siège en Suisse

L A U S A N N E  ( A T S) .  — LAssociation
internationale des journa listes de la pres-
se féminine et familiale,  f orte de 500
membres dans 24 pays du monde entier ,
a choisi la Suisse pour son 4me congrès.
La première partie de ses travaux . s'est
déroulée xlc vendredi à dimanche à Lau-
sanne , BOUS la présidence de Mm e Hu-
guettte De fosse  (Bruxelles) .

A LAUSANNE. . .
Les quelque 200 participants ont visité

vendredi le centre d'information et d' arts
graphiques de Lausanne. Samedi après-
midi , l'ouverture o f f i c i e l l e  du congrès ,
au Palais de Beax ilieu, a donné l'occa-
sion à M .  G.-A. Chevallaz , syndic de
Lausanne , d' exposer les structures f é d é -
rales de la Suisse et de parler du p ro-
blème du s u f f r a g e  féminin, tandis que
M.  Zingg, p résident de l'Association de la
presse suisse, apportait le salut de celle-
ci. Puis, au cours d'une séance plénièrc ,
les sections nationales ont présenté leur
rapport d' activité.

Dimanche, des « tables rondes » ont été
consacrées aux problèmes posés par les
sources , le choix , le commentaire et l'in-
perprétation de l'information. Les débats
sur l'information dans la presse f émi -
nine ont été conduits par M .  Pierre Bé-
guin , directeur du centre de recherche
et de promotion de la presse suisse , à
Lail.sannp ..

... ET A SAINT-GALL
Les congressistes ont quitté la Suisse

romande dimanche soir pour gagner
Saint-Gall , ou leurs délibérations se
poursuivront lundi et mardi. C'est dans
la métropole de la Suisse orientale qu'el-
les tiendront leur assemblée générale.
Les journalistes de la presse féminine
mondiale assisteront lundi à Saint-Gall
à la lOme rencontre de la jeune mode ,
organisée par l'industrie suisse des tex-
tiles, avec la participation de, dix des
meilleures écoles nationales et interna-
tionales de mode.

L'Association internationale des jour-
nalistes de la presse féminine et f a m i -

liale a été fondée  en 1964 à Paris pour
faci l i ter  à ses membres l' exercice de
leur profession , promouvoir celle-ci et dé-
velopper les échanges internationaux. Une
Suissesse, Mme Claude Langel (Le Mont-
sur-Lausanne), en est vice-présidente

P H A R M A C I E  : votre pharmacien habi tue l

MftDECIN : votre médecin habi tue l .

Pluies torrentielles
et crue des rivières

(c) Samedi , dans la nuit  suivante
et hier, des pluies torrentielles sont
tombées sur le fond du vallon. La
nei ge a disparu en grande partie ,
les routes sont libres mais les ri-
vières ont subi une forte crue et
charrient  des eaux boueuses. En
montagne, il a cont inué de neiger.

Incendie dans un bâtiment
scolaire en plein Genève
Les dégâts estimés à près d'un demi-imilBioa.
(c) Un incendie très spectaculaire a for-
tement endommagé, dimanche matin, à Ge-
nève, un grand bâtiment scolaire ; les dé-
gâts sont estimés à un demi-million de
francs. Le sinistre, dont l'origine est encore
inconnue, s'est déclaré aux premières heures
de la matinée dans les combles du col-
lège Voltaire, l'un des trois établissements
qui constituent le collège de Genève.

Devant la très grande expansion prise
rapidement par l'incendie, 120 hommes, dis-
posant d'une douzaine de lances et de plus
de dix véhicules, ont été engages par la

lutte contre le feu , qui , après une heure
d'efforts, était maîtrisé.

Cette intervention énergique des pom-
piers a permis de limiter le désastre aux
combles du bâtiment et à la dizaine de
classes qui s'y trouvaient. Ces classes sont
pratiquement toutes détruites, et la toiture
du grand bâtiment s'est dans son ensemble
effondrée.

Les classes situées au trois ième étage oui
subi quelques dégâts d'eau. Kn revanche ,
les classes des deux premiers étages ouf
été entièrement préservées.

Le Paris-Berne déraille
à proximité de Boveresse
Le train direct No 951 Berne-Paris

avait passé la gare de Boveresse
conformément  à l'horaire, samedi
après-midi, et se dirigeait sur les
Verrières, où il aurait dû arriver à
15 h 56. Tout à coup, à mi-chemin ,
il se trouva en face d'une coulée
de neige, qui faussa et plia le
chasse-corps de l'automotrice BDe
4 4 1626. Le mécanicien actionna
aussitôt le [rein d'urgence dans l ' in-
tention de bloquer son train. Il
réussit à ralentir for tement  le con-
voi , mais un essieu du boggie avant
de l'automotrice dérailla. Sitôt aler-
tés, les services de secours des CFF
prirent les mesures nécessaires. Fort
heureusement , personne ne fu t  bles-
sé. Les voitures du direct furent
redescendues à Boveresse, où un car

at tendai t  les voyageurs qui furent
acheminés à Pontarlier. Un service
de transbordement a été organisé
entre Boveresse et les Verrières, ceci
jusqu 'à 21 h 15. A ce moment-là,
l'automotrice était remise sur les
rails par une équipe de secours par-
fai tement  outillée qui était venue
de Bienne. Ni la voie, ni les caté-
naires n 'ont subi de dégâts. Le pre-
mier train à-  circuler normalement
fut  le Paris-Frasne-Berne No 958
passant aux Verrières à 21 h 49.

En raison du danger accru de
coulées de neige, tant au Fram-
bourg (France) sur ie parcours les
Verrières - Pontarlier , qu 'entre la
halte des Bayards et Boveresse, les
trains circulent aux endroits dan-
gereux à une vitesse très réduite.

UNE FEBME S'EFFONDRE
au-dessus de Saint-Sulpice
Cinq têtes de bétail périssent
sous la neige et les décombres

Hier matin vers 7 heures, en se ren-
dant à la laiterie, M. Willy Jeannin,
agriculteur à la Montagne-Giroud, sur
Saint-Sulpice, constatait que la partie
est d'une grande ferme de quelque
sept cent cinquante mètres carrés et
située à peu de distance de la sienne,
s'était effondrée sous le poids de la
neige mouillée.

Cette ferme, appartenant à M.
Edouard Erb, agriculteur à Couvet,
était utilisée comme alpage. Personne
ne l'habitait. Il y avait passablement
de foin et de paille engrangés.

CINQ TÊTES DE BÈTADL...
Immédiatement M. Jeannin donna

l'alarme et les pompiers de Saint-Sul-
pice, commandés par le capitaine Mau-
rice Tnller ainsi que ceux du centre
de secours du Val-de-Travers se ren-
dirent sur le lieu du sinistre.

Une vache, trois génisses et un âne
avaient péri sous les décombres. Une
autre vache était blessée. Quant aux
antres bovins, six génisses et un veau ,
ils ont été épargnés et transférés dans
la deuxième partie de l'écurie.

La charpente de la ferme était en
bon état. Une partie de mur s'est
écroulée et c'est ce qui a sans doute
provoqué la mort des animaux.

Les sapeurs ont dû faire appel à un
trax des Verrières pour les aider dans
leurs travaux de déblaiemcht et de
protection. Une partie du toit qui
menaçait de s'effondrer a été tirée en
bas par mesure de sécurité. Les dégâts
sont importants mais ne peuvent pas
encore être exactement chiffrés-

SAMEDI SOIR
M. Willy Jeannin était rentré chez

lui samedi à 22 h 20. Quarante minutes
plus tard , il entendit une forte déton-
nation.

— Elle dura , dit-il , une minute au
moins et ma ferme fut  privée d'élec-
tricité.

M. Jeannin vit que le couran t n 'était
pas coupé dans les villages des Ver-
rières et des Bayards. Il ne pouvait
pas apercevoir de chez lui la ferme
Erb , en raison du brouillard qui recou-
vrait l'endroit.

Ce n'est qu 'hier matin que M. Jean-
nin se rendit compte du désastre. La
lumière électrique avait été coupée
chez lui parce que, quand la partie de
la ferme Erb s'est effondrée, un poteau
a été arraché et qu 'un court-circuit
s'est produit.

G. D.
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Un et un, trois...
( e )  Nous avons publié , la semaine der-
n i è r e , un art icle int i tulé  « les dentistes
de J a d i s »  à Fleur ier  et nous soul ignions
qu 'actuellement, il n 'y avait  en tout et
pour  tout  que deux spécialistes en la
matière qui prati qua ien t  leur art au
va l lon .  Ce f a i t  est exact, cependant , un
t ro i s ième médecin-dentiste est encore
é t a b l i  dans  notre village où il s'est ins-
tallé il y a 42 ans. C'est M. René Jéquicr
q u i  a dû cesser m o m e n t a n é m e n t  ses
consultations parce qu 'il se t rouve à
[ hôpital, '

Brillante saison
pour les « Armes-Réunies »

De notre correspondant régional :
Les tireurs de compétition de la société

« Les Armes-Réunies . de Fleurier ont te-
nu leur assemblée samedi soir, à l'hôtel
de la Poste. Le président, M. Robert Con-
tesse a retracé l'activité de la société.

Selon son rapport, les tireurs ont parti -
cipé à une douzaine de concours au fusil
à 300 mètres ou au pistolet à 50 mètres,
sans compter les tirs militaires obligatoires
et les tirs en campagne aux deux disci-
plines.

Cent septante deux tireurs ont effectué
les tirs obligatoires au fusil et 128 le pro-
gramme au pistolet. Puis M. Contesse don-
na le palmarès de cette saison chargée et
particulièrement brillante. Nous y revien-
drons.

La fête cantonale
de lutte suisse

La SFG Fleurier et le Club des lut-
teurs du Val-de-Travers organiseront la
Fête cantonale de- lutte suisse 1970, les
23 et 24 mai , à Fleurier. Les personnes
ayant accepté une charge se sont réunies.
Le comité d'organisation de la manifesta-
tion a été formé comme suit : président :
Germain Beuret ; 1er vice-président : Edgar
Walther ; 2mc vice-président ; Lucien Ag-
gio ; secrétaire : Eric Luthy ; caissier : Fred
Siegenthaler : commissions prix : Edgar
Walther; divertissements : Lucien Aggio ;
cantine : Joseph Kurmatm ; police : André
Stalder ; constructions : Roger Zurbuchen ;
tombola : Lucien Vaucher ; terrains et ma-
tériel : Roger Borel ; service sanitaire :
Paul-D. Sehamasch ; publ ic i té  : Frédy Ju-
vet.

La fête se déroulera à proximité du stand
de tri. La cantine de l'USL-Flcurier sera,
montée. Le samedi soir aura lieu une soi-
rée villageoise et l'après-midi du dimanche
24 mai débutera par un cortège qui par-
courra les principales rues de Fleurier .

Fyj.

JSUISST^̂ MAN^OJJB

SCHAFl'HOUSli ( A Ï S ) .  — Les ci-
toyens du canton de Seliaffliouse ont
élu , samedi et dimanche, par 7440 voix ,
un nouveau conseiller d'Etat, en la per-
sonne de M. Bernard Stamm, jusqu 'ici
président de la commune de Thayngen
et juge cantonal.

Le nouveau conseiller d 'Etat  succède
au conseiller d'Etat Hermann Wanner ,
directeur  du département de l'instruc-
tion publique, appelé par le Conseil fé-
déral à la tète de l'o f f ice  central  de la
défense nouvellement créé. M. Bernard
Stamm était également soutenu par le
par t i  des paysans, ar t i sans  et bourgeois ,
tandis que les socialistes avaient lais-
sé la liberté de vote et que l 'Alliance des
indépendants avaient  opté pour la for-
mule des bullet ins blancs.

Le Conseil d 'Etat du canton de Seliaff-
liouse se compose donc à nouveau de
deux radicaux, de deux socialistes et
d'un représentant  du part i  des paysans,
a r t i sans  et bourgeois .

Schaffhouse : élection non
contestée au Conseil d'Etat

25 cambriolages
à leur actif !

(c) En interpellant un couple suspect
dont l'attitude fuyante  les in t r iguai t ,
les gendarmes du poste de la Servette,
en patrouille nocturne, ne pensa ien t
certainement pas mettre la main sur
des sujets aussi « intéressants > . Ces
personnages, une femme de 25 ans et
un homme de cil ans, venaient  de met-
tre à sac une bijouterie du quar t ier .
Mais  à l ' in ter rogatoi re ,  ils (levaient
avouer  bien d'autres  méfa i t s  : 25 au to-
tal , pour un b u t i n  dépassant  00 ,000 fr .

(e) Une dramatique fatalité a coûte la
vie à un hivernant à Megève, M. Roger
Uejdel , domicilié à Paris., Ce touriste
en vacances blanches Be trouvait dans
un taxi à l'arrêt , en stationnement mo-
mentané devant l'hôtel du Duc-de-Sa-
voie.

Du toit de cet établissement une
épaisse plaque de neige se détacha , et
défonça le toit du véhicule.

A l ' in tér ieur  on dégagea l'occupant
inerte. Il avait été complètement écrasé
et tué sur le coup.

Megève : hivernant
tué par une masse
de neige tombée

du toit

Miracle pour une famille
genevoise prise sous une

avalanche près de Courmayeur
SEUL LE CONDUCTEUR A E'TE' BLESSE'

(c) Toute une famille Italienne de Ge-
nève (quatre personnes dont deux en-
fants) avait pris place dans une voitu-
re pour se rendre au pays.

Après avoir franchi le tunnel  du
Mont-Blanc, le véhicule fut  enseveli par
une avalanche, près de Courmayeur.
Trois mètres de neige le recouvrait. Les
sauveteurs, alertés à temps, purent dé-
gager l'auto, et ils eurent le bonheur
de découvrir qu 'à l'intérieur tout le
monde était vivant. Seul le conducteur
et chef de famille, M. Felicc Manon , 35

ans , était blessé et dut être hospitalisé.
La ni a nui et les deux enfants de 6 et
7 ans étaient miraculeusement indem-
nes et ont pu regagner Genève par voie
ferrée . La voiture nar contre est bon-
ne pour  la ferrai l le .



La rédaction de la FAN
dans les Montagnes neuchâteloises

La « Feuille d'avis de Neuchâtel » a confié à un
journaliste professionnel, M. Daniel Eigenmann, la
responsabilité de sa rédaction pour les districts de
la Chaux-de-Fonds et du Locle. Toutes informa-
tions, invitations ou communiqués peuvent lui être
adressés à l'adresse suivante :

Daniel Eigenmann
Case postale 530

2301 La Chaux-de-Fonds
Télex 3.52.82 Tél. (039) 3 30 65

CATHERINE SAUVAGE AU THEATRE
LA TRADITIO N ET LA RÉVOLTE

Dans la grande tradition de la chanson
française , Catherine Sauvage fait figure
de proue. La diction impeccable , la voix
maîtrisée dans ses effets les plus subtils ,
la tenue de scène sobre et rigoureuse , tout
concourt à placer ce spectacle dans la li-
gne qui conduit d Germaine Montera à
Francesca Soleville. Pourtant , il n 'est guère
de chansons qui ne soient un cri de révol-
te , qui n 'expriment l'insatisfaction et la dou-
leur. ,

Elle choisit ses auteurs en conséquence.
De Léo Ferré à Aragon, c'est un réqui-
sitoire contre la guerre et les profits des
nantis. Avec Brecht et Weil, la revendica-
tion attein t son apogée, et elle trou ve là
les textes qui lui permettent  la plus gran-

de violence . • La Fiancée du pirate » ,
« C'est à Ostcnde » . « Le Temps du plas-
tique » , autant de titres qui resteront dé-
sormais liés à son nom.

A côté de ce répertoire classique, Ca-
therine Sauvage sait amener un nouvel es-
prit en puisant dans l'œuvre de Gilles Vi-
gneault ou de Maurice Fannon. Mais si
elle l'ail merveille dans le sarcasme et
l'ironie qui font la texture de l'œuvre de
Léo Ferré , son esprit français ne s'adapte
pas toujours au lyrisme de Vigneault.
« Mon pays » , en particulier , chanson de
générosité et de plénitude , n 'a que faire
d'accents rauques el provoquants. L'espoir
et l'offrande font mauvais ménage avec la
hargne.

Si Catherine Sauvage excelle dan s son
personnage de fille têtue qui tape du pied ,
aussitôt sortie d'un répertoire fait sur me-
sure, elle manque de rayonnement et de
l'épanouissement qu : l'on pourrait attendre
d' une femme qui saurait dépasser ses ré-
voltes de jeunesse et chanter l' espoir et
l' amour de la vie . Elle ne sert pas ses
textes , ne les fait pas découvrir avec hu-
mil i té .  Elle les envoie , les assène sur la
tête de l' auditeur , et si elle est parfaite
en ce genre, l'envie se fait sentir parfois
de plus de respect, de plus de sensibilité.
Elle sait se garder de défauts graves , telle
la vulgarité dans les chansons libertines ,
mais ne sait leur accorder la légèreté qui
en ferait des pièces parfaites. Elle est
Catherine Sauvage avant d'être la servante
de tel ou tel auteur et cela amène une
certaine monotonie. Personnage carré , mo-
nolithique , elle donne un spectacle dense,
tendu , mais ne frémit pas de cette chaleur
humaine qui reflète toutes les formes que
prend la vie pour le poète. Elle semble
n 'avoir plus rien à dire quand elle a fini
de « bouffer du bourgeois » ou juger qœ
le reste n 'est pas bien intére ssant.

Elle n 'en est pas moins une très grande
dame , dont l'art marque notr e époque en
répandant la parole des poètes que nous
n allons pas assez chercher dans leurs li-
vres...

C. G.

LA RENCONTRE DE LA ROCHE-AUX-CHEVAUX
PREMIERS PAS VERS LE PRINTEMPS

De notre correspondant :
Bravant la nei ge et les intempéries , les

Amis des sentiers du Doubs , le président
Georges Bachmann en tête , se sont retrou-
vés à la Roche-aux-Chevaux pour célébre r
l' amitié franco-suisse, cet éterne l printemps
des marcheurs de quelque côté du Doubs
qu'ils soient.

Après le plaisir des retrouvailles et de
la soupe communautaire , le président pré -
senta le travail qui attend les différentes
sections , une fois la neige disparue.

La remise en état du réseau des sen-
tiers du Doubs se fera , comme chaque an-
née, de mi-avri l à fin mai. Sur terre neu-
châteloise , la construction d'une route fo-
restière de la Grande-Beuge aux Plaines
perturbera le tracé des sentiers des Forges
et des plaines du Çhâtelot. Autre mauvaise
nouvelle, le restaurant du Chàtelot a fermé
ses portes, faute de tenancier. Un couple
l'a bien loué, mais pour son plaisir seu-
lement. Ainsi , plus de ravitaillement. Aima-
ble concession cependant , la terrasse sera
réinstallée par les nouveaux locataires et
à disposition de chacun. D'autre part , en
cas de pluie , l'habitation restera un refuge
appréciable.

Du côté français, 1970 verra sans doute
la mise en chantier du sentier Biaufond -
la Rasse - Maison-Monsieur - les Graviers.
Le président félicita la section de Dampri-
chard qui a installé, en automne 1969, au
pon t de la Charbonnière , une main couran-

te scellée dans le rocher . Celle-ci rend de
grands services aux usagers et l'ensemble
de l' ouvrage donne maintenant  comp lète
sécurité à ce magnifique passage.

La réfection des sentiers et les travaux
de peinture des Echelles de la Mort se-
ront entrepris le 25 avril proc hain par les
sections suisses et françaises. Avis aux vo-
lontaires !

Bonne nouvelle : le comité des Sentiers
du Doubs qui avait déposé une demande
de subvention auprès de la commission de
participation à la Loterie romande à Neu-
châtel a reçu la somme de 1000 francs .

RENCONTRES

Les prochaines rencontres officielles ont
été fixées comme suit : fête du Doubs aux
Graviers : dimanche 28 juin ; assemblée gé-
nérale aux Planchettes : samedi 29 août ;
fête des Gaillots : dimanche 11 octobre ;
fête des Franches-Montagnes : un diman-
che d' automne dont la date n'est pas en-
core fixée.

Enfin , cette année 1970 étant décrétée
< Année internationale pour la protection
de la nature » , le président des Sentiers
du Doubs insistera particulièrement sur le
comportement des pique-niqueurs.

Les sociétaires des Sentiers du Doubs
auront à cœur de donner l'exemple afin
que chacun apprenne à respecter la nature
et à ne plus la considérer comme une im-
mense poubelle.

CONCERT DE SAISON DE «LA S0CIALE >
Samedi soir , la « Sociale » a donné , salle

Dixi au Locle, son concert de saison . Un
nombreux public , qui ne crai gnait pas d' af-
fronter les pires intempéries était venu en-
courager les musiciens loclois. M. Cosan-
dey, président , souhaita une bienvenue par-
ticulière au conseiller communal , M. Ei-
senring. II félicita également deux membres
pour leur brillante activité : MM. C. Gatto-
liat et M. Aubert pour 20 et 30 ans d' ac-
tivité.

Il faut regrette r la minuscule participa-
tion des délégations de certaines sociétés-
sœurs invitées.

La « Sociale » est dirigée par Maurice
Aubert , chef dynamique et dévoué. Il pré -
senta un programme d'œuvres intéressantes
et variées.

« KrafWerkbau » , marche de O. Tschuor
fut bien donnée . Il s'en dégagea une bon-
ne sonorité. .« Heitere » , ouvertu re de A.
Beuz, délicate du point de vue harmonique
et rythmique permit d'apprécier la valeur
des différents registres, spécialement celui
du médium s'imposant dans le final. « L'Ile
des fées » , fantaisie de F. Popy, est un
chef-d'œuvre ; dans cette œuvre descripti-

ve où la légèreté et la finesse sont de ri-
gueur , une bonne technique dans les regis-
tres des bugles est à signaler. Dans l'en-
semble , les mouvements furent assez bien
respectés , chose assez rare de nos j ours.

Un pot-pourri , arrangement de A. Kapp,
fil le délice des auditeurs , « Long
street dixie » , de L. Abel. t rès facile , aux
multiples renvois n'apprit rien de nouveau.
Pou r terminer « Pro arte » , pas redoublé
de Hcusser fut d'un bel effe t , 40 exécu-
tant de la « Sociale » mettant tout leur
cœur dans son interprétation . De nombreux
applaudissements rappelèrent directeur et
musiciens pour un bis bien mérité.

En intermède , M. Steffe n, au tuba et ses
deux filles à l' accordéon, démontrèrent une
qual i té  musicale très familiale.

En seconde partie, la troupe « Rires et
chansons » interpréta un numéro de music-
hall.

De nos jours , compte tenu de tous les
obstacles qui se dressent devant les socié-
tés de musique , la c Sociale » par son beau
concert procura une soirée agréable.

A. K.

Voleurs de chocolat ?
(c) Dans la nuit do vendredi à samedi, des
cambrioleurs se sont introduits dans l'usi-
ne Klaus, au Locle,

Les bureaux n'ayant, semble-t-il, pas été
visités, on ne peut dire s'il y a eu vraiment
vol Les voleur» auraient-ili été « choco-
lats > ?

Les routiers
dressent des barrages

BELFORT

(c) La « Belle-Escale », sur la route na-
tionale 83, près de Belfort - Mulhouse, a
été, samedi après-midi vers 14 heures, le
théâtre d'un embouteillage monstre, pro-
voqué par une quarantaine de camions, la
plupart immatriculés dans le territoire et
dans le Doubs. Respectant le mot d'or-
dre de leur syndicat , les routiers avaient
dressé ce barrage par solidarité avec leurs
camarades, environ trois cents routiers blo-
qués à Chaumont, dans la Haute-Marne ,
par une barrière de dégel , et pour pro-
tester contre le mauvais état des routes.

Fortes crues
dans le territoire

(c) Les fortes pluies qui n'ont guère cessé
ce dernier week-end sur le Territoire de
Belfort , ont provoqué de très fortes crues
et de très larges surfaces dans la cam-
pagne ont été transformées en lacs. A
Délie , il y avait 80 cm d'eau dans la rue
de l'Abattoir et la chaussée était coupée.
On notait 60 cm d'eau sur le stade muni-
cipal de Montrcux-Château. A Belfort , le
pont du Magasin , ouvrage qui date de
Vnuban , était menacé, l'élément liquide
atteignant le tablier, la cote d'alerte étant
largement dépassée. La route de l'ouvrage
fut coupée dimanche matin par la police
des ponts et chaussées.

Pharmacie de service : Marti , Cemier ;
Piergiovanni, Fontaines .

Permanence médicale et dentaire : Votre
médecin habituel

mj, BIBLIOGRAPHIE
Dr Sandor Ferenczi

PSYCHANALYSE H
Ed. Payot, Paris

Dans la collection c Science de l'hom-
me », vient de paraître le deuxième volume
des Oeuvres complètes du Dr Sandor Fe-
renczi : Psychanalyse H (1913-1919).

Cette période do la vie de Ferenczi est
avant tout marquée par son analyse avec
Freud, expérience longuement projetée et
discutée entre eux, comme en témoigne leur
correspondance et qui laisse à Ferenczi une
impression profonde. Il lui faut du temps
pour l'élaborer, l'assimiler et vérifier la
solidité do ses constatations et de ses
déduotions dans le cadre du travail psycha-
nalytique fait avec ses patients.

Les écrits de Ferenczi au cours de cette
période reflètent ce travail de recherche
clinique et comprennent un certain nom-
bre d'articles fondamentaux comme « La
technique psychanalytique > qui constitue
un « admirable résume de la technique
classique telle que Ferenczi l'a modifiée ».
Dans cet article, Ferenczi aborde en con-
clusion le problème de la maîtrise du
< contre-transfert », problème qui devait
prendre de plus en plus d'importance dans
ses recherches et ses écrits ultérieurs.

QUAND LES SAVANTS COPIENT
LES ANIMAUX

De tous temps, les performances réalisées
par les animaux ont fait rêver les hommes.
De là à tenter de les imiter, il n'y a qu 'un
pas. Ainsi, l'homme a-t-il conquis l'air, en
voulant égaler l'oiseau. Pourtant , s'il a
mis en chiffres et en formules leurs proues-
ses, il est loin souvent d'avoir saisi par-
faitement leurs mystères. C'est ce que
nous explique Aimé Michel dans le numé-
ro de février de « La Vie des bêtes ».

NOUVELLES FOUILLES
EN EGYPTE

Un prodigieux développement urbain se
produit en Egypte et en Mésopotamie dès
la fin du IVe millénaire avant J.-C. Il
est l'aboutissement d'une lente évolution,
dont le site de Tell Ramad , village syrien
du Vile millénaire figure une étape. Sous
la plume de Henri de Contenson , vous pour-
rez lire le compte rendu des fouilles dans
le numéro de mars-avril d' « Archcologia » .

MONTEZ VOUS-MÊME
VOS MOUCHES

Février est un mauvais mois pour la
pêche.

C'est l'occasion ou jamais de réviser son
matériel et de prépare r de nouvelles armes
pour la prochaine saison . Pour les pêcheurs
de truites, pourquoi ne pas profiter de
cette inactivité forcée pour monter quelques
mouches artificielles ? Trop difficile ? Pas
le moins du monde : il suffit de connaî-
tre quelques « trucs » comme ceux que vous
indi que Michel Duborge l dans le numéro
de février de . Toute la pêche » .

Patinoire couverte par une passoire
Si la couverture de la patinoire

de la Chaux-de-Fonds n 'a pas coûté
très cher — 800,000 fr. — il n'en
demeure pas moins qu'à l'usage de
graves lacunes se sont révélées.

Dans le premier temps, le vent a
brisé quelques vitres. Simple ennui,
il suffisait de renforcer le vitrage.
Ces précautions prises, il faut en-
core remarquer que ces vitres-là ne
résistent pas aux palets. Il y a ain-
si en permanence , sur la façade nord
de nombreuses vitres brisées. Ré-
cemment, une petite avalanche a
détérioré un pan de façade ; rien
de grave encore certes, mais tout
de même une nouvelle déprédation.
Enfin, élément plus grave, le toit
de cette patinoire est une vraie pas-

soire . Il va de soi que l'hiver a été
particulièrement rigoureux et la
couche de neige fort abondante ,
mais il n 'empêche que les normes
de sécurité auraient du être calcu-
lées de telle sorte que pareille chose
ne puisse se produire. Au lieu de
cela , nous avons pu le constater sa-
medi, l'eau s'écoule par places eu
cascade tant sur les tribunes que
sur la glace. A notre connaissance ,
l'étanchéité de la toiture a été ga-
rantie cinq ans, ce qui fai t  que les
frais de réparation n 'incomheront
pas à la société Sacopam.

Mais avec tous ces défauts  de
.jeunesse , on arrive à se demander
si la patinoire couverte aura le
temps de vieillir.

MOÏSE EN BLEU DE TRAVAIL
SOIRÉES DE L'UNION CADETTE

Les chanteurs-récitants des « cadets à travers les âges »

En ouverture de soirée, les violons
des chefs cadets se sont accordés
¦— for t  just ement — sous la bagu ette
de D. Pipy, pour interpréter la Sym-
p honie enfantine de Haydn.

« Les Cadets à travers les âges »
— comédie musicale matinée d'un
petit maltraité d'histoire suisse. —
s'arrang èrent, sur un texte de C.-A.
Hauert et une mise en scène de F.
Robert , pour faire leurs galipettes
dans un arbre gén éalog ique aux bran-
ches aussi imaginaires qu 'humoristi-
ques.

« La Longue Route » traduisit la
captivité des Hébreux et leur fu i te
hors d'Egypte en termes fort éloi-
gnés des livres bibliques puis que
Moïse se tue au travail à la chaî-

ne et qu 'un des sept fléaux est l'ex-
p losion d' une centrale nucléaire. On
cite Gagarine, ne trouvant pas Dieu
sur son orbite, et les e f fe ts  de lu-
mière stroboscopique voisinent avec
la musique de Memphis Slim et let
rythmes de blues. Cette mise en scè-
ne, étonnante et réussie, due à D.
Thommen, devrait bien servir de le-
çon aux jeunes amateurs qui, trop
souvent , se contentent de pièces ra-
chitiques pour patronage.

En troisième partie, « La Guerre
du feu », adaptée par O. Jacot , avec
la Symphonie fantastique de Berlioz
en contrepoint, parach eva un specta-
cle de très bonne tenue que l'Union
cadette présentera encore samedi pro-
chain.

G. S.

Voleur arrêté
(c) A la suite d'une plainte pour vol,
dans un appartement au Locle, la po-
lice de sûreté a procédé à l'arrestation
d'un ressortissant portugais, G. F. ; il
avait volé 2500 fr. à ses logeurs.

(c) Dans la nuit de vendredi à samedi ,
une jeune fille qui avait regagné la
Chaux-de-Fonds par le dernier train
a été assaillie à la rue du Centenaire,
par un Individu qui s'est toutefois en-
fui, effrayé par la résitance de la
jeune fille.

Plainte a été déposée et la police
de sûreté, qui possède son signale-
ment, recherche ce peu reluisant per-
sonnage.

Jeune fille attaquée

(c) Cest avec tnstesso que ses amis ont
appris le décès do M. Marcel Guibelin,
ancien directeur do la « Persévérante » à
la Chaux-do-Fonds. On le savait gravement
atteint dans sa santé ; le mal a eu raison
do sa robuste constitution.

Il appartenait à cette catégorie de chefs
do musique non professionnels, tels R. Gre-
mion et J. Ecabert qui ont cultivé l'art mu-
sical avec dévouement. La carrière musi-
cale do Marcel Guibelin a commencé très
tôt. Pendant la Première Guerre mondiale,
il était l'un des plus jeunes chefs de fan-
fares militaires et jouait de tous les ins-
truments avec uno aisanco extraordinaire.

Après avoir joué plusieurs années à
« L'union instrumentale » du Locle, puis
dirigé l'orchestre € La symphonie » , c'est
à la Chaux-de-Fonds qu'il poursuivit sa
carrière. La € Persévérante » a bénéficié de
les connaissances pendant 30 ans.

Décès
d'un musicien estimé
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• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Ritz : «U n  corps... unenuit ».

Corso : « Dossier prost itution ».
Eden : « La Sirène du Mississippi ».
I laza : « Les Tueurs de San-Francisco ».
Scala : « Le Livre de la jungle ».

EXPOSITIONS. - Musée des beaux-arts :
art contemporain espagnol , avec le sculp-
tcur Miguel Berrocal et le peintre LuisFeilo. — Galerie du Manoir : hommage
a Paul Szasz. — Galerie du Club 44 :
peinture s de Victor Guirard.

SPECTACLE. — Salle de la Croix-Bleue,
20 h 15 : « Histoire du soldat », de Stra-
vinsky - Ramuz, par l'octuor à vent de
l'Orchestre symphonique de Berne.

PHARMACIE D'OFFICE. — Pharmacie
Pillonel , avenue Léopold-Robert 58 a.

PERMANEN CES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Le No 2 10 17 renseignera.

• AU LOCLE
Pas de ciné avant  mercredi.

PHARMACIE D'OFFICE. — Breguet
PERMANENC ES MÉDICALE E TDEN-
I AIRE.  — Votre médecin hab i tue l .

(c) Le parti socialiste neuchâtelois a te-
nu samedi son congrès statutaire annuel
a la Chaux-de-Fonds.

Après avoir pris congé de M. Fcniand
Douze, qui se retire après plus de cinqans d'activité à la tête du parti et luiavotr _ exprimé sa reconnaissance , ainsi qu 'àson équipe , le congrès a nommé un nou-
veau président en la personne de M. Char-
les Castella , professeur à Neuchâtel , députéet conseiller général , qui sera assisté deMM. Clovis Leuba et Michel Rotisson, vi-ce-présidents.

Nouveau président
du parti socialiste

T̂^_^™̂ f̂̂ É|

Permis séquestré
c) Hier peu après minui t , M. J.-C. C.

de Fontaines, circulait au volant de son
automobile dans le .village de Fontaine-
melon. Au moment où il effectuait un
tourné sur route , son véhicule fut  heur-
té par une automobile qui arrivait des
Uauls-Gcneveys. Le conducteur de cet-
te dernière ayant continué sa route, J.-
C. C. avisa la police. Sur la base de
quelques indications , elle identifiait di-
manche matin le fuyard. Il s'agit de
M. J.-P. T., domicilié à Chézard. La col-
l is ion n 'a pas fai t  de blessés, mais des
dégâts importants aux deux véhicules.
Le permis de conduire de J.-P. T. a été
séquestré.

Dérapage
(c) Hier à 16 heures, Mlle Jacqueline
Ducommun, employée de bureau , domi-
ciliée aux Brenets , circulait des Gene-
veys-sur-Coffrane en direction de Mal-
villiers. A la sortie de la forêt du Va-
nel elle dérapa sur une plaque de nei-
ge et heurta la voiture de M. Molinas ,
du Locle. qui arr ivai t  en sens inverse.
Pas de blessés, dégâts aux deux véhi-
cules.

Concours équestre
(c) La cavalerie du Val-de-Ruz a fait
disputer avec une semaine d'avance son
t rad i t i onne l  concours du 1er mars, étant
donné que les dragons sont mobilisés
dès cette semaine . Ce concours interne
s'est disputé sur le terrain d'Engollon
et malgré la neige et le terrain détrem-
pé, le concours de saut s'est disputé
sans aucun incident , mais avec tout de
même des situations cocasses autant de
la part des cavaliers que des chevaux.
Après barrage, le vainqueur  F. Gachet ,
remporte le chal lenge offer t  par M. R.
Brochon , avec 1 m 70, devant Mlle I.
Schwarz et J.-J. Hânni.  Par la même
occasion , François Gachet gagne le prix
offer t  par Mme Moret au mieux classé
et Mlle Schwarz , le prix du cavalier le
plus malchanceux.

Tout s'est terminé par un bon dîner
qui permit à chacun de récupérer les
effor ts  fournis  durant cette épreuve
amicale.

Descente aux flambeaux
(c) Pour la première fois , le Ski-club
de Dombresson-Villiers organise ' une
grande descente aux flambeaux qui au-
ra lieu samedi prochain . Toutes les per-
sonnes désirant se payer un bon bol
d'air sont invitées à cette compétition
originale. Tous les skieurs ne se pre-
nant pas trop au sérieux se retrouve-
ront le samedi à l'hôtel « les Lattes » à
Chu f fort. Le départ est prévu à 20 h
et l'arrivée à Villiers au plus tard à
minuit .  Les organisateurs conseillent
aux participants de s'habiller de vieux
habits afin d'éviter tout ennui !

Soirée du foyer
paroissial

ic)  La soirée du Foyer paroissial de
Fontaines a eu lieu samedi. Les negro
spiri tuals  et les sketches des groupe-
ments paroissiaux , les chants du chœur
mixte, une saynète et les chants des
enfan ts  de l'école firent ainsi passer une
agréable soirée à ceux, et ils furent
nombreux , qui s'étaient dérangés.

(c) Il y a maintenant 15 mois à peu près
que se déclarait l'affaire de l'eau . Devant
la gravité de la pollution , les autorités com-
munales avaient pris des mesures urgentes
et investi des sommes importantes pour par-
faire les installations de filtrage à la sta-
tion de pompage. Il semblait que d'autres
mesures suivraient , notamment en ce qui
concerne la protection de la nappe sou-
terraine contre de futures pollutions. Il
Suit se rendre à l'évidence, le temps a passé
et le silence s'est fait.

La menace persiste néanmoins et la po-
pulation semble sortir de son apathie, de-
puis que les abondantes chutes de pluie
transforment l'eau des conduites en un li-
quide nauséabond , imbuvable et impropre
aux travaux ménagers.

Ces jou rs donc, on reparle de l'eau en
long et en large. Les critiques s'expriment
librement et le mécontentement gronde.

Mécontentement



Fribourg recommande résolument le
rejet de « l'initiative Schwarzenbach»

De notre correspondant :
A première vue, l'adoption éventuelle de

l'initiative Schwarzenbach aurait paradoxa-
lement des effets bénéfiques pour l'écono-
mie frihourgeoi .se. Car, dans ce cas, un
contingent supplémentaire de 5400 person-
nes serait attribué à Fribourg, qui compte
parmi les huit cantons n'atteignant pas les
limites admises par l'initiative. Ce n'est
toutefois qu 'au faux semblant, ainsi que

l'a démontré M. Pierre Dreyer, conseiller
d'Etat , en répondant à une interpellation
de M. Jean Nordmann (rad., Fribourg).

« Le problème de la pénétration étran-
gère — déclara notamment M. Dreyer —
ne se résout pas en partant de données
statistiques. Certes, beaucoup de gens esti-
ment qu 'il y a trop d'étrangers dans ce
pays et les xénophobes ne se recrutent
pas nécessairement en Suisse alémanique.

Les travailleurs étrangers ne sont ni meil-
leurs, ni pires que les Suisses. Ce sont
des hommes dont nous avons besoin... »

Après avoir traité du problème en gé-
néral , M. Dreyer releva que l'acceptation
île l'initiative Schwarzenbach serait égale-
ment néfaste pour Fribourg, dont l'écono-
mie ne peut vivre en circuit fermé, mais
est dépendante de l'économie nationale.
.1 Les entreprises situées dans des régions
fortement industrialisées, qui auraient été
contraintes d'opérer une réduction massi-
ve, chercheraient à compenser la perte des
travailleurs étrangers par l'engagement d'un
plus grand nombre de Suisses. L'attrait des
grands centres, la possibilité de servir des
salaires plus élevés, de choisir des profes-
sions plus attrayantes, feraient très rapide-
ment jouer les lois du marché au détri-
ment des régions économiquement moins
favprisées. »

Quant à l'esquisse de nouvelle réglemen-
tation de la main-d'œuvre étrangère, telle
qu 'elle a été présentée aux gouvernements
cantonaux à la fin de l'an dernier, Fri-
bourg avait pu y adhérer sons certaines
réserves. Le gouvernement fribourgeois fit
alors savoir aux autorités fédérales que la
libération du marché du travail pourrait
produire un déplacement de main-d'œuvre
vers des centres industriels et des régions
qui connaissent déjà une surpopulation
étrangère. Moyennant une juste considé-
ration de la situation des régions moins
développées, Fribourg peut donc se ral-
lier aux mesures prévues. Son gouvernement
se rend compte qu 'on s'achemine vers des
choix douloureux , quelle que soit la solu-
tion adoptée. Il considère que le projet
de l'OFIAMT est un moindre mal , sans
présenter toutefois les garanties d'efficacité
souhaitées. De toute manière, Fribourg
recommande résolument le rejet de l'ini-
tiative dite « xénophobe ».

« Le R J u mis Berne en échec double
C O N F E R E N C E  P U B L I Q U E  A D E L E M O N T

De notre correspondant :
Si toutes les organisations et tous

les partis politiques bernois sont d' ac-
cord pour recommander l'acceptation
de l'additif constitutionnel qui sera
soumis au peuple dimanche prochain,
tous ne donnent pas à leur « oui » la
même signification. Pour dissiper tou-
te confusion et bien préciser le sens
de son approbation , le Rassemblement
jurassien a organisé une conférence
publique hier après-midi à Delémont.
A la table des orateurs se trouvaient
des hommes aux opinions politique s
très différentes , et pourtant tous par-
tisans de l'autonomie jurassienne et
membres de l'organisation séparatis-
te : le député chrétien-social Fleury, le
député libéral-radical R. Jardin, le dé-
puté chrétien-social indépendant Jo-
seph Schaf f ter , le député socialiste
Pierre Gassmann, ainsi que le vice-
président du Rassemblement j urassien
Roger Schaffter.

La conférence était présidée par le
Dr Pierre Philippe de Delémont. D i f -

férents aspects du problème juras-
sien y furent exposés : introduction
du vote par correspondace — auquel
les séparatistes s'opposent — revire-
ment gouvernemental , possibilité de
création d'un canton du Jura nord ,
cohésion de la députation jurassien-
ne. Nous en retiendrons pour notre
part, stirtaut la définition claire et
nette de la position séparatiste avant
le vote de dimanche prochain. En
1950 , après avoir combattu pendant
deux ans le plan gouvernemental de
révision constitutionnelle, le Rassem-
blement jurassien avait fait  campa-
gne en faveur de l'acceptation, parce
que le pr ojet , nettement . incomplet,
contenait pourtant la reconnaissan-
ce du peuple jurassien, cette « brè-
che » par laquelle le Jura allait pas-
ser. Actuellement, après avoir con-
damné le plan gouvernemental, le
mouvement séparatiste votera « oui »
tout en précisant d'emblée que sur
certains points il n'est pas d'accord .
Mais le vote de dimanche est une vé-

ritable capitulation des autorités ber-
noises et il donne aux Jurassiens un
droit essentiel : la possibilité de s'au-
todéterminer, c'est-à-dire la clé de
leur indépendance.

Il restera ensuite à attribuer le
droit de vote. Sur ce point , le Ras-
semblement jurassien prétend que, dès
le moment où Berne renonce à sa
souveraineté sur le Jura , la situation
redevient celle de 1815, lors de l'an-
nexion , et les Jurassiens ont à déci-
der seuls de l'avenir de leur pays. Les
séparatistes seront donc implacables
en ce qui concerne l'attribution du
droit de vote. Quant à savoir si le
projet d'additif constitutionnel sera
accepté ou rejeté par l'ancien canton,
les orateurs séparatistes d'hier ont
précisé que ça leur était indif férent .
Dans les deux cas, ils pensent jouer
gagnants , car si le projet est refusé ,
la médiation fédérale devient inéluc-
table. Selon le mot du vice-président
Schaf f t er , le Rassemblement jurassien
a mis Berne en échec double. Bêvi

Marijuana, LSD et haschisch en Gruyère ?
De notre correspondant :
Ces derniers temps, de nombreuses ru-

meurs ont été répandues en Gruyère , et
notamment à Bulle , Moléson-village et
Vuadens, concernant des « affaires de dro-
gue » .

Les bruits qui courent , s'ils ne Sont pas
sans fondement , sont nés de faits qui . ont
été grossièrement déformés , déclare la po-
lice. Des ragots en propos malveillants, on
s'est même permis d'accuser nommément
des personnes, des jeunes notamment, si
bien qu'une plainte au moins a dû être
déposée.

Il est vrai qu 'un dancing de Moléson-vil-
lage a dû être récemment fermé pour une
période plus ou moins longue. Mais la rai-
son n'en est pas une monstrueuse « affai-
re de drogue ». Des transformation s avaient
été apportées dans cet établissement , sans
autorisations.

De mauvaises langues ont également
lancé de faux bruits contre un tea-room-
bar de la Grand-Rue à Bulle. Avec un
luxe de détails peu ordinaire , on assura
qu 'il s'y déroulait des « parties » où de la
drogue était consommée. Ce tea-room-bar ,
dont le tenancier est parfaitement hono-
rable , n 'a été impliqué dans aucune affai-
re, quelle qu 'elle soit. Et nous savons mê-
me des autorités qui se félicitent de la fer-
meté avec laquelle l'ordre y est maintenu.
Le tenancier , constatant la persistance des
rumeurs malveillantes , s'est assuré les ser-
vices d'un avocat.

Une confusion provient probablement ,
dans l' esprit de la population , de la décou-
verte d'une affaire de mœurs à Bulle. Le
tribunal des mineurs s'en est déjà occupé.
La rumeur publique s'en est emparée. L'au-
torité ne devrait-elle pas intervenir , de-
vant celte détestable situation , afin que

les malentendus soient dissipes ? De mê-
me," nous avons recueilli plusieurs informa-
tions faisant état d'une enquête policière
dans un village gruérien , toujours en rela-
tion avec une prétendue affaire de drogue.
Renseignements pris , à bonnes sources ,
nous pouvons affirmer que ces bruits sont
sans aucun fondement.

Vingt-sept communes participent à rassemblée
des délégués de l'office d'orientation du Jura-Sud

De notre correspondant :
Samedi s'est tenue dans la grande salle

de l'école de Renan, l'assemblée des délé-
gués do l'Office d'orientation scolaire et

professionnelle des districts de Courtelary,
Moutier et des Franches-Montagnes.

L'appel a fait constater la présence de
27 communes sur les 46 membres de l'Of-
fice . Le maire , M. Barraud , de Renan, sou-
haita la bienvenue aux participants. L'assem-
blée était présidée par M. Vaucher.

NOMINATIONS
M. Armand Duprés de Moutier entre à

la commission de surveillance ; M. Sallat
de Tavannes est nommé vérificateur des
comptes , alors que Corgémont (2 ans)
et Belprahon (1 an) sont désignés comme
communes vérificatrices.

11 ressort du rapport de M. Vaucher ,
président de la commission de surveillance ,
que les écoles doivent préparer l'orientation
professionnelle et que dorénavant il serait
nécessaire de pouvoir assurer l'équilibre fi-
nancier de l'office.

On peut déduire des exposés présentés
qu 'actuellement tout est mis en œuvre pour
favoriser la coordination et la planification
non seulement en faveur de l'école roman -
de, mais pour une école suisse. A relever
que le Jura s'est unanimement prononcé
en faveur de l'école romande.

La conférence fort intéressante de M.
Raymond Uldry, directeur de l'Office
d'orientation et formation professionnelle du
canton de Genève sur « La politique d'édu-
cation et besoins de l'économie » mit un
point final à l'assemblée.

M. Uldry pense qu 'il est temps de mettre
tout en œuvre afin que les jeunes gens
soient à même de lutter et de faire face
aux situations qui les attendent. La puis-
sance et la richesse n 'appartiennent qu 'à
ceux qui ont encore de la matière grise.
L'école ne doit pas seulement préparer l'en-
fant à un métier , mais le préparer à la vie.

Beau geste en faveur de «Pro Infirmis

MM. Claude Benninger, présidenf fribourgeois de Pro Infirmis, I abbé
Joseph Gref ef Marcel Marguet de Cugy

De notre correspondant :

Les 26, 27 et 28 décembre derniers,
p lus d'un millier de personnes partici-
paient à Cugy (Fribourg) à une marche
populaire organisée par la section local e
du parti socialiste. Cette marche de la
paix , p lacée sous l'égide de sir Winston
Churchill, laissa un joli bénéfice à ses
organisateurs qui décidèrent d'en attri-
buer le montant à « Pro Infirmis » Fri-
bourg ainsi qu 'aux samaritaines de la
localité. Une for t  sympathique mani-
festation eut don c lieu à l'hôtel de l'An-
ge en présence de MM.  Claude Ben-

(Avipress Périsset)

ninger, présid ent fribourgeois de < Pro
Infirmis », Paul Bersier, syndic, de l'ab-
bé Joseph Gret, ancien curé , de Cugy-
Vesin, de Mme Ansermet, représentante
du poste samaritain et de Mlle Meyer,
assistante de « Pro Infirmis » dans le
district de la Broyé.

D'aimables paroles furent pronon cées
par M. Marcel Marguet , président, qui
remit ensuite à M. Benninger un chè-
que de 800 f r .  à l'intention des infir-
mes du canton, plus particulièrement les
ressortissants du district. La section des
samaritaines reçut, pour sa part, un
montant de 100 fran cs.

Motocycliste
grièvement blessé

(c) Samedi, vers 9 h 40, M. Jacques Mes-
scrli, 19 ans, domicilié à Marly-le-Grand,
circulait au guidon d'une motocyclette de
la route de Marly en direction dn centre
de Fribourg. Au début du boulevard de
I'érollcs, il eut sa route coupée par une
voilure conduite par un retraité domicilié
à Marly. Ce véhicule quittait un station-
nement sur le bord droit de la chaussée et
faisait un •< tourné sur route » pour re-
partir vers Marly, lorsque survint le mo-
tocycliste. Souffrant d'une fracture d'nne
hanche et d'une grosse blessure à un ge-
nou , M. Messcrli fut transporté à la clini-
que Sainte-Anne.

Pluies torrentielles
(c) Les pluies torrentielles de ces der-
niers jours ont enflé les cours d'eau,
et en particulier les canaux alimentés
par les eaux du Jura . La Thièle a rou-
lé des eaux très boueuses samedi et ,
dimanche, son cours s'est élevé d'un
bon mètre. Hier soir, un téléphone au-
près de M. Nicollier, surveillant des
eaux, nous confirmait que tout risque
d'inondation était écarté.

Nombreux accidents
(c) Samedi entre 11 h 15 et 15 heures,
de nombreux accidents de la circulation se
sont produits sur la route principale Lau-
sanne-Berne, dans le secteur Chalet-à-Gobet.
Une cinquantaine de voitures ont été im-
pliquées. Les accidents sont dûs à l'inadap-
tation de la vitesse, aux conditions de la
route, de la neige et du brouillard qui ré-
gnaient sur la région. Par ailleurs , de nom-
breux véhicules n'étaient pas équipés pour
des conditions hivernales. Vers 17 heures
tout était rentré dans l'ordre. Il y eut
quelques blessés. Dégâts importants aux
véhicules.

Les électeurs vaudois renouvellent leurs
autorités cantonales en fin de semaine

De notre correspondant :
Le peuple vaudois — hommes et fem-

mes — sera appelé, à la fin de la semai-
ne, à réélire son Grand conseil et son
Conseil d'Etat, le législatif selon la repré-
sentation proportionnelle , l'exécutif selon le
système majoritaire (en théorie, du moins,
les faits, depuis les deux dernières légis-
latures, démontrant une représentation pro-
portionnelle de fait).

La simultanéité de ces deux élections,
qui est appame, précisément, avec l'intro-
duction de la RP, épargne de l'argent aux
partis et dorme plus d'attrait à la lutte
électorale. Dans le cas du Conseil d'Etat,
il semble bien que lu répartition politique
de la dernière législature sera reconduite :
3 radicaux , 2 socialistes, 1 libéral, 1 agra -
rien ( l 'Ai l .  Les partis bourgeois, soutenus
par les chrétiens-sociaux et par les agra-
riens (paysans, artisans et indépendants), ont
présenté une liste d'entente composée des
noms suivants : MM. Edouard Debétaz,
d'Yvonand, Jean-Pierre Pradervand, de Lau-
sanne, Pierre Schumacher, de Cossonay,
radicaux ; Claude Honnard , de Bussigny,
libéral et Marc-Henri Ravussin, de Baul-
mes, agrarien , tous conseillers d'Etat sortant
de charge. Le parti socialiste propose deux
candidats : MM. Pierre Aubert , d'Aubonne,
conseiller d'Etat sortant ,  et André Gavil-
let, de Lausanne ,  nouveau , candidat au seul
siège vacant, celui de M. Pierre Graber,
élu conseiller fédéral.

Cependant , à quelques jours du dépôt
des listes, le parti ouvrier populaire est
entré en lice, causant une certaine surprise
avec la candidature du Dr Armand Forel,
de Nyon. Il n'est évidemment pas possible
de dire quelles sont les chances de cet
excellent « debatter » du Grand conseil ,
«lui avait obtenu 10,614 suffrages au pre -
mier tour , en 1962, et 22,484 au second
tour, en 1966. La stabilisation que l'on a
pu constater aux élections communales de
l' automne dernier donne à penser que le
Dr Forel n'aura pas beaucoup plus de
succès (celui-ci , on le voit, n'était pour-
tant point négligeable). De toute manière,
un deuxième tour de scrutin paraît désor-
mais inévitable et c'est alors que les re-
gards se tourneront du côté de la lutte
qui se livrera sans doute entre la gauche
et l'extrême-gauche : en 1966, le deuxième
tour avait fait perdre 8000 suffrages aux
candidats socialistes, MM. Villard et Gra -
ber, au profit du Dr Forel. Car personne
ne pense que ce huitième candidat de der-
nière heure puisse menacer les positions
bourgeoises. Mais sait-on jamais ?

LUTTE OUVERTE
Pour le Grand conseil , la lutte sera

beaucoup plus ouverte : 548 candidats vont
se disputer 197 sièges dans 30 arrondisse -
ments, celui de Lausanne étant le plus
important avec 50 sièges. Jusqu 'ici, le par-
ti radical était représenté par 75 députés,
le parti socialiste par 49, le parti libéral
par 34, le parti ouvrier populaire par 16,
le parti des paysans, artisans et indépen-
dants par 14, le parti chrétien-social par
7 députés, les deux places restantes étant
dévolues à des représentants hors parti.
Cette distribution résultait, en 1966, de la
perte de 7 sièges libéraux , de 2 sièges ra-
dicaux , d'un siège agrarien et du gain de
6 sièges popistes, de 3 sièges socialistes et
d'un siège chrétien-social. La progression
de la gauche va-t-cllc continuer? Il n'y
paraît guère, à en juger par les résultats
de novembre. Les radicaux, et les socia-

listes dans une moindre mesure, avaient
obtenu une avance assez nette. Cependant,
il n'est pas interdit de penser que l'échec
vaudois — radical — au Conseil national
lors des débats très animés au sujet de la
prorogation de la surveillance des loyers
comme la hausse constante du coût de la
vie fassent de nouveau pencher la balance
du côté de la gauche.

A Lausanne, socialistes et radicaux onf
le même nombre de candidats : 23. C'est en-
re ces deux partis que la lutte sera la
plus serrée.

La répartition des listes dans les arron-
dissements a fait apparaître « l'universalité »
du parti radical , tandis que les socialistes
se battent dans 28 arrondissements, le par-
ti libéral dans 25, le parti agrarien dans
15 et le parti communiste dans 8 ar-
rondissements. Quant aux chrétiens-sociaux ,
ils ont porté leur effort sur Lausanne,
Echnllcns, Montreux , Payerne et Vevey.

Cent cinquante-quatre députés sortants se
représentent et 43 renoncent à une nou-
velle élection.

C'est au Pays-d'Enhaut, à Payerne, Mou-
don et Yverdon que la dispute sera la
plus forte pour obtenir une place : 13
candidats pour 7 sièges dans le tradition-
nel fief libéral montagnard, 20 pour 6 siè-
ges à Payerne, 18 pour 5 sièges à Mou -
don et 24 pour 7 sièges à Yverdon.

DOCUMENTATION
S'inspirant de l'expérience faite l'autom-

ne dernier par quelques communes impor-
tantes, Lausanne entre autres, le Conseil
d'Etat a fait distribuer dans tous les mé-
nages une documentation électorale com-
plète, de façon à permettre à chacun de
voter sans commettre d'erreur. Cet effort
massif et qui a dû se fournir avec une
rapidité extrême, étant donné les délais,
devrait encourager les citoyens et les ci-
toyennes à se rendre nombreux aux urnes sa-
medi et dimanche prochains. La participa-
tion au scrutin avait été de 38,53 % en
1966. On souhaite vivement qu'elle soit
beaucoup plus élevée cette fois-ci.

J.-C. J.

SLALOM SPÉCIAL À RÉMY BERTHOD
ET MARTINE LUGRIN

Le derby des Dents-Vertes à Charmey-Vounetz

De notre correspondant :

Ouverte samedi après-midi par la des-
cente remportée par Rémy Berth od et Fran-
cien Morc t , l'épreuve organisée par le Ski-

club de Charmcy s'est poursuivie hier ma-
tin par un slalom spécial qui , bien que
disputé sous la pluie, se déroula dans des
conditions équitables et vit de belles per-
formances. La tempête qui régnait à Vou-
netz avait obligé les organisateurs à trans-
porter les concurrents par j eep et bus. Il
fallut aussi changer l'emplacement du sla-
lom. L'épreuve gruérienne avait cette année
une importance accrue, du fait que la
descente et le slalom spécial ont déterminé
l' attribution des médailles de champions de
l' association régionale romande des clubs
de ski.

Voici quelques résultats :

DESCENTE
Dames : 1. Francine Moret , M.G.C. Mon-

treux . 2T4"69 ; 2. Catherine Cuche, Saint-
Imier , 2T7"83.

Messieurs : 1. René Bertho d , Grindel-
wald, l'58"76.

SLALOM SPÉCIAL
Dames : Martine Lugrin, les Diablerels

(55"21 plus 53"96) 109"47.
Messieurs : t. Rémy Berthod ' Grindel-

wald (47"97 plus 43"94) 91"91.

COMBINÉ
Dames , 1. Linda Ballantyne , Genève

10.408.
CHAMPIONNATS ARRCS

Descente dames : 1. Francine Morct ,
MGC Montreux.

Descente messieurs : I. Yves-André Sottas ,
Charmcy.

Slalom spécial dames : 1. Martine Lu-
grin , les Diablercts.

Slalom spécial messieurs : 1. Jean-Pierre
Stu lan. Bulle.

Pour insérer
une petite annonce
au tarif réduit
de 25 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception , 4, rue
Saint-Maurice, ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un bul-
letin de versement postal .
Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution .
Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises

Une grue
chasse l'autre

(c) Pendant 20 heures , l' animation fut  gran-
de à la me des Prés , à Bienne , où une
puissante grue avait été installée à même
la rue , en vue de sortir une antre grue ,
volontairement restée au centre du nouveau
bâtiment de l'Oméga. On avait primitive-
ment songé à sortir cette grue , au moyen
d'un hélicoptère , cependant les bâtiments
voisins étaient gênants. On a alors eu re-
cours à une des plus puissantes grues mon-
tée sur pneus de Suisse, celle de 100 ton-
nes. Il a fallu plus de 20 heures pour sor-
tir en 6 morceaux l' autre grue qui ne pe-
sait que 15 tonnes !

La grue de la rue des Prés.
(Avipress - adg)

FRINVILLIER

(c) Samedi à 14 h, deux voitures sont
entrées en collision sur la route des Gor-
ges. Les deux véhicules sont hors d'usage
et M. Antonio Faragi , 21 ans , étudiant , do-
micilié à Milan, passager de la voiture tam-
ponneuse , a dû être transporté à l'hôpital
de Bienne où il est soigné pour des coupu-
res à la tête.

Un blessé
et deux voitures

démolies

SAINT-IMIER

(c) La section de Saint-Imier de l'Union
féminine Coop s'est réunie en assemblée
annuelle dans la salle de la rue du Pont.
Mme Tschoumy, a présidé l'assemblée, qui a
pris connaissance et approuvé le procès-
verbal , les comptes et le rapport prési-
dentiel.

Au chapitre des nominations , Mme
Jeanne Graber a quitté le comité , après
y avoir siégé pendant près de trente ans.
Elle sera remplacée par Mme Luginbûhl.

Assemblée
des coopératricesMOUTIER

te; j -e parti urj erai - radical et le f A a  au
district de Moutier viennent de décider
l'apparentement de leurs listes pou r les
élections au Grand conseil. Cette liste com-
prendra les noms suivants : MM. Georges
Morand, Belprahon , ancien ; Pierre Alle-
mand, Moutier ; Hubert Boillat , Reconvi-
lier ; Roland Heimann, Bévilard ; Jean-
Louis Millier, Court ; Romain Voirol , Cour-
rendlin.

Apparentement de listes

ECUBLENS

(c) M. Alfred Burdet, 41 ans, domicilié
à Ecublens, roulait à motocyclette à
Ecublens, dimanche vers 20 h 45, lors-
que à la croisée du Pontet , il fut ren-
versé par un automobiliste qui lui avait
coupé la route. Il fallut le transporter
à ThApital cantonal souffrant  d'une
fracture ouverte de la jamb e droite.

Motocycliste blessé

NYON »

(c) Un piéton , M, Armand Teuscher , 68
ans, domicilié à Nyon , traversait la
route de Saint-Cergue à Nyon , sur le
passage de sécurité, dimanche dans la
soirée, lorsqu 'il fu t  renversé par un au-
tomobiliste. On l'a transporté à l'hôpi-
tal de Nyon souffrant d'une commotion
et de plaies.

YVERDON
Automobiliste arrêté

(c) Dans la nuit de jeud i à vendredi ,
la gendarmerie d'Yverdon est interve-
nue auprès d'un automobiliste dans un
village des environs d'Yverdon. Son
véhicule était tombé en panne près
d'Essertines. L'état glissant du terrain
était pour quelque chose dans les dif-
ficultés que rencontrait ce conducteur .
L'automobiliste a refusé de se soumet-
tre à une prise de sang et il se montra
par ailleurs peu commode avec un des
gendarmes et le médecin qui constatè-
rent son ivresse. L'intéressé a été in-
carcéré dans les prisons d'Yverdon.

Piéton renversé Un chauffe-eau
explose

(c) Samedi , vers 6 h, une explosion s'csl
produite dans l'immeuble 3b de la rue
Buttcnbcrg à Mâche. Elle a été causée
par un chauffe-eau électrique. La défla-
gration a été très forte ; elle a détruit
toutes les installations du sous-sol de la
laiterie et commerce d'alimentation Graf.
Des murs ont été démolis, les vitres de
l ' Immeuble ont volé en éclats, ainsi que
les portes. Une des locataires, Mme Jean-
ne Berger, malade , n subi un choc ner-
veux , elle a été transportée à l'hôpital

Renverse
par une automobile

(c) Samedi , M. Hermann Utzinger, 32
ans, habitant rue de la Patinoire 11, a été
renversé par une automobile alors qu 'il
traversait la route de Solcure. Blessé à la
lèlc , il a été hospitalisé à Beaumont.

Nombreux cambriolages
(c) La police cantonale signale que de
nombreux cambriolages ont été commis
ces jours derniers dans des chambres de
l 'immeuble de la rue de Morat 59 et au
No 8 du Pont-du-Moulin. Des sommes
d'argent assez importantes ainsi que des
bijoux ont été volés à des étrangers.

n=tHj m=MHHj m=<
VILLARS-SUR-GLANE

(c) Samedi vers 16 h 20, un automobiliste
de Villars-sur-GIime circulait du carrefour
de la Belle-Croix en direction de Corma-
iion. A la hauteur de l'école de Cormanon,
il heurta le petit Joseph Vila, 7 ans, do-
micilie à Villars, qui venait de quitter un
groupe d'enfants et s'était élancé sur la
chaussée de droite à gauche. Grièvement
blessé, souffrant d'une forte commotion,
éventuellement d'une fracture du crâne ,
d'une fracture d'un fémur et de contusions
multiples, le garçonnet fut transporté à
l'iiônilal Daler.

Un enfant se jette
sous une voiture

Disparition
VAUDERENS

(c) La police de suretc de Fribourg a dif-
fusé samedi la nouvelle de la disparition
d'une personne fort honorablement connue ,
M. André Toffel , âgé de 52 ans, maréchal ,
domicilié à Vaudercns (Glane). M. Toffel,
veuf , souffre de dépression. Son signale-
ment est le suivant : 170 cm, corpulence
moyenne , cheveux châtains grisonnants,
porte moustache, pantalon gris-noir, veste
brune , manteau de pluie brun, chemise
bleu-foncé à carreaux, béret noir, sou-
liers militaires.

M. André Toffel aurait été vu vendredi
mutin , prenant le train à Ecublens (Vd).
Il en serait descendu à Moudon. Il aurait
fait part de son intention de se rendre en
Allemagne.

Les renseignements à son sujet doivent
être communiqués à la gendarmerie  de
Romonl , tél. (037) 52 23 59.

GUIN

(c) Un agriculteur du hameau de Bacrîs-
wyl, sur le territoire communal de Guin ,
qui avait fait une chute dans sa grange ,
le 26 janvier dernier , et s'était fracturé la
colonne vertébrale , est décédé des suites
de cet accident. 11 s'agit de M. Joseph
Schmutz, âgé d' une soixantaine d' années.

Issue fatale
Président

du conseil d'administration :
Marc WOLFRATH

Rédacteur en chef :
Jean HOSTETTLER

(c) Le Jaunpass, qui était fermé à la cir-
culation ces derniers temps, avait été ré-
ouvert vendredi. Samedi matin, une ava-
lanche est descendue sur le versant fri-
bourgeois, mais sur territoire bernois, obs-
truant à nouveau la chaussée. Le col res-
tera fermé jusqu 'à nouvel avis.

D'autre part , on signale qu'au lie ml il
« Zur Eich », entre Im Fang (la Villctte)
et Bellegarde, où une avalanche descend
presque chaque année, le danger a égale-
ment augmenté hie r.

Le col du Jaun coupé
nar une avalanche

(c) Les élections au Grand conseil bernois
auront lieu en mai prochain. Sur les 200
députés que compte le législatif bernois,
71 ne se représentent plu s aux élections.
Pour le Jura bernois, neuf députés renon-
cent, ce sont : MM. Charles Narath , la
Neuveville ; André Aubry, les Emibois ;
Enoc Delaplace, Saint-Imier ; Armand Go-
bât, Charles Wisard , district de Moutier ;
Jacques Gigandet , les Geneveys et les trois
députés du district de Laufon. Les députés
Joseph Oeuvray de Chevenez et Pierre
Grimm de Saint-Imier font encore certai-
nes réserves.

Pour l'élection
de mai prochain



Nous cherchons, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

OUVRIÈRES
pour travaux de soudage et de con-
trôle.

Travail à plein temps ou à la demi-
journée.

Semaine de 5 jours. Formation assu-
rée par nos soins.

• 

Suissesses ou candidates étrangères
avec permis d'établissement ou hors
plafonnement sont priées de faire

ELECTRONA offres, de se présenter ou de télé-

•

phoner à
Elecfrona S. A., 2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 6 42 46.

cherche, pour entrée immédiate ou à convenir ,

traducteur (trice)
expérimenté (e)

pour textes techniques et commerciaux ,
surtout de l'allemand en français,
connaissance de l'anglais désirée.

Place stable et indépendante
dans atmosphère agréable.

Prière d'adresser offres manuscrites, avec détai ls
sur formation , activité antérieure et prétentions
de salaire, au chef du personnel , Cerberus S.A.,

8708 Mâimedorf.

CERBERUS
est situé sur la rive droite  du lac de Zurich , à 20 km
du centre de la v i l l e  de Zurich.  Depuis plus de 23 ans ,

Cerberus fabr ique  ses prédéteclcurs - incendie
de renommée mondiale .

Nous sommes une entreprise de
moyenne importance spécialisée dans
la construction de remorques de tous
genres et de véhicules spéciaux.
Par suite de l'expansion croissante de
notre maison, nous cherchons :

3 SERRURIERS DE
CONSTRUCTION

1 AIDE-SERRURIER
1 TOURNEUR
1 MÉCANICIEN-AJUSTEUR
1 PERCEUR
1 MÉCANICIEN-AUTO

Si l'une de ces places vous intéresse
veuille z téléphoner ou faire parvenir
vos offres de service à DRAIZE S.A.
2006 Neuchâtel. Tél. (038) 8 24 15.

HEUHISMUH

J 
Nous cherchons :

secrétaire - correspondancière
pour département de vente. Connaissance parfaite
des langues allemande et française nécessaire. Poste
avec responsabilités ;

employé de commerce
connaissant parfaitement l'allemand et le français
pour le département vente ;

apprenti de commerce
ayant terminé l'école secondaire.

Adresser offres avec curriculum vitae, ou se pré-
senter chez

Adresser les offres ou se présenter chez

HUGUENIN MEDAILLEURS S.A.
2400 LE LOCLE

Bellevue 32. Tél. (039) 5 48 93.

Matthias Eichenberger et la sensation onirique

Le chemin vers l'inconnu et le rêve chez Eichenberger

Jusqu 'au 1er mars, c'est le jeune pein-
tre Matthias Eichenberger qui expose
au restaurant Pavillon.

Que penser des travaux de ce jeune
dessinateur, architecte d'intérieur, qui
abandonne une profession qui ne lui
plaît pas pour s'adonner à la peinture ?

Disons-le, Eichenberger étonne.
Faut-il le classer parmi les artistes

réalistes ou dans la catégorie des irréels ?
Une chose demeure, c'est un très fin
dessinateur. Il nous laisse par les tra-
vaux exposés au Pavillon, l'impression
tant par le style que par le processus
de travail , de chercher sa voie. En ef-
fet , quelle différence entre GARÇON
la seule œuvre en couleur et CEIN-
TURE, ce dessin très hâtif , mais dont
l'équilibre est parfait , ces différences
laissent supposer qu'Eichenberger a plus
d' une flèche à son arc, l'essentiel est de
tirer la meilleure !

Relevons qu'Eichenberger a un sens
profond de l'harmonie des couleurs et
des formes, mais le fond de sa pein-
ture reste onirique. Va-t-il trouver le
chemin de l'épanouissement ? Même si
la tâche est longue et les étapes diffi-
ciles à franchir, une chose demeure :
ses œuvres sont intéressantes et son évo-
lution le sera certainement aussi.

Avant un grand concert de jazz avec Cliff Jordan
Une fois de plus , le jazz Workshor,

va offrir  au public biennois un très bon
concert de jazz , le 24 février au Théâ-
tre de poche, avec le grand «saxophone»
noir Clifford Jordan, qui a passé en
1964 déjà dans notre ville avec l'orches-

tre de Charlic Mingus. Le public averti
ne manquera certainement pas l'occasion
de réentendre ce musicien exceptionnel.

Jordan sera accompagné par le bassis-
te Isla Eckinger, qui est actuellemenl
le meilleur bassiste suisse. Il fait partie

du trio du « domicile » à Munich , un
club de réputation , avec lequel il ac-
compagne toute les vedettes qui viennent
en Europe.

Le pianiste sera Franz Biffiger qui
joua avec le quintette de Heinz Bigler.
Biffiger a d'ailleurs déjà été entendu à
Bienne à plusieurs reprises. La forma-
tion sera complétée par le fameux bat-
teur professionnel qu'est Marc Hell-
man.

Gliff Jordan
(Avipress adg)

Apollo : James Bond 007 - Au service de
Sa Majesté.

Capitole : Théâtre : SOS homme seul.
Lido : La Route de Corinfhe.
Métro : Pour 3 dollars de plomb - Cow-

boy dans la brousse.
Palace : Par exemple : Adultère.
Rex : La Sirène du Mississippi. A 17 h 15,

La Honte.
Roxy : 5000 dollari morto o vivo. A 15,

17, 19 et 21 h.
Scala : L'Homme de Kiev.
Studio : Happy hippies.

DIVERTISSEMENTS
Astoria : Kappelle Bayer.
Chambord : Luciano Bianchini , pianiste.
Domino : L'orchestre The Generation 's.
Fantasio : L'e/rchestre Noël Longchamp.
Palace : André Clément, piano.
Stadthaus : Léon Freitag, pianiste.
EXPOSITIONS
Galerie 57 : Matter.
Galerie Arco : Leonid Sejka.
Galerie Lyss : Gérald Comtesse.
Pavillon : M. Eichenberger.
MÉDECIN DE SERVICE
Jeudi - dimanche, tél. 11 ou 17.
DENTISTE
Dimanche, tél. 7 23 85 et 11.
Pharmacies
Service de nuit et du dimanche : Hafner,
Gare 55, tél. 2 43 72.
SERVICE PERMANENTE DU JEUDI
Pharmacies de la Gare, tél. 2 52 57 ; Cen-

trale, tél . 2 41 13 ; Stem, tél. 2 40 05.
9| ' <* -s

La place du Jura située à l'entrée de la vieille ville n'a pas changé excepté la modernisation de la pharmacie et du kiosque à journaux

BIENNE HIER - BIENNE AUJOURD'HUI

COMMENT S'AMUSER ?
B I L L B T  B IBNNOIS

« Les jeunes ont tout ce qu 'ils veu-
lent. De l'argent plein les poches
ils s'embêtent à cent sous l'heure. Or,
leur offre une orange, ils ne regar-
dent même pas ce qu 'ils mangent.
Il y a cinquante ans, quand nom
recevions un frui t , nous étions plei-
nemen t heureux , et nous le dégustions
comme un mets rare. Aujourd 'hui:
p lus rien ne les amuse, ne les tente,
ne les satisfait. Ils sont blasés, p our-
ris !»

Par conviction, non par esprit de
contrariété, j 'ai toujours pris la défen-
se de la génération actuelle , ma géné-
ration. Mais là , objectivement , j e
dois approuver les paroles de cette
brave nonag énaire peu intimidée par
le microphone de la Radio romande.

La scène se déoule dans une classe
du degré supérieur, à l'école secondai-
re, à Bienne. Le maître : « Cet après-
midi, nous allons à la patinoire ». La
classe explose en hourras, en cris de
joie , en applaudissements. On atten-

dra l'ap rès-midi avec impatience e,
excitation. Ne vous y trompez pas
on est en 1960. Aujour d'hui, à peim
dix ans plus tard, les réactions som
déjà tout autres. A l'annonce de U.
bonne nouvelle , p lus d' effusion , di
joie particulièrement manifestée ; le,
patinoire , comme le dancing, commt
le cinéma, c'est monnaie courante ,
ça fai t  partie de la vie actuelle ,
aucune raison de s'emballer. On rit
sait plus que leur o f f r i r .

Je vois encore la mine épouvantés
de mes élèves, à l'annonce d'une mar-
che de quelques heures, lors d' un
camp de ski. Un petit malin avait
même réussi à commenter : « C'est
incroyable ; on pay e p our venir au
camp de ski, et on doit encore mar-
cher !»

Vraiment , les jambes, comme
moyen de locomotion , c'est dépassé !
Ce jour-là , le bout de mon 43
m'avait furieus ement démangé...

vK

A la Quinzaine culturelle
de Saint-Imier

Le dernier spectacle de cette quinzai-
ne était la projection au cinéma Lux du
film de Gérard Pires : Erotissimo.

Primé par l'Association des critiques
de film au Festival de Berlin en 1969,
le film est animé par Annie Girardot ,
Francis Blanche, Jean Yanne et Serge
Gainsbourg. Son thème : Un PDG, ab-
sorbé par ses affaires et par un certain
contrôleur des impôts en arrive à ne
plus avoir le temps de s'occuper de sa
femme qui s'inquiète et chercha à tra-
vers les gadgets erotiques, comment de-
venir jeune et désirable.

Satire humoristique de notre civilisa-
tion, de l'érotisme et de cette publicité
obsessionnelle au milieu de laquelle
nous vivons, où l'on se sert du « sty-
mulus » erotique pour nous faire ache-
ter n 'importe quoi. Ce film a eu l'heur
de plaire au nombreux spectateurs qui
se retrouvèrent au cinéma Lux.

La Quinzaine culturelle, première du
nom est maintenant terminée, il ne res-
te plus qu'à dresser le bilan. S'il est ex-
:ellent du point de vue culture, nous
pensons que, du point de vue financier
ît ceci grâce à l'appui des autorités, des
commerçants, et industriels, le déficit ne
sera pas trop élevé.

La première Quinzaine culturelle de
Saint-Imier est morte... vive la prochaine.

Pour le demi er spectacle :
Erotissimo

DEGATECNIC S. A.
cherche

décalqueuses
en atelier ou à domicile.

Rétribution aux pièces.

Semaine de 4 % jours (du
lundi matin au vendredi à
midi).

Mise au courant si nécessaire,
ainsi qu'un ouvrier pour tra-
vaux faciles en atelier.

Faire offres à la Direction :
Saint-Nicolas 8, Neuchâtel. Tél. 4 09 20.

POUR LE VIGNOBLE ET LA VILLE
DE NEUCHÂTEL, POUR LE VAL-DE-RUZ
Vu le développement de notre clientèle, nous
avons un urgent besoin de

COLLABORATEURS
pour le soin de notre portefeuille.
NOUS OFFRONS :

! —• un gain accessoire pou-
vant améliorer sensible-
ment votre revenu

— l'aide efficace de nos
inspecteurs d'organisa-
tion

— la renomée d'une gran-
de compagnie internatio-
nale.

IL NOUS FAUT :
— personnes dynamiques

aimant le contact avec
la clientèle

— disposant de 2 ou 3 soirs
par semaine.

s N'hésitez pas à nous écrire en indiquant votre
profession et votre numéro de téléphone.
Vous serez étonnés des possibilités de collabo-
ration qui vous sont offertes.
Réponses sous chiffres OD 499 au bureau du
journal.

p] Télévion
C ZTV7 Suisse

M >-̂  romande

cherche, pour son département Science et
éducation,

un chef de service
ayant, si possible, une formation universi-
taire ou d'autres titres jugés équivalents,
ainsi qu'un intérêt marqué et des connais-
sances dans les domaines scientifiques,
littéraires et sociaux.

Les candidats de nationalité suisse sont ,
priés d'adresser leurs offres , avec curricu-
lum vitae, copies de certificats , prétentions
de salaiire et photographie, au Service du
personnel TÉLÉVISION SUISSE ROMANDE,
case postale, 1211 GENÈVE 8.

? ?
? Importante maison de commerce en .?

gros désire engager :

! SECRÉTAIRE |
"* de langue maternelle française, habile ?

 ̂
sténographe et consciencieuse. <^

? ?
? ?
 ̂

Nous demandons l'exécution rapide et 
^, soignée de la correspondance dans ?

 ̂
l'un de nos services commerciaux. 

^
? De bonnes connaissances de la lan- ?
? gue allemande seraient des atouts fa- A
X vorables. :? ?
JA. Travail intéressant et bien rétribué. 

^
A Horaire agréable adapté à la semaine 

^de 5 jours.? ?
V Faire offres manuscrites, accompagnées de ?
A> la documentation usuelle, avec photo, sous ?
» chiffres AS 150 N aux Annonces Suisses f
V S.A., « ASSA », fbg du Lac 2, 2000 Neuchâtel. ?



par 25
GERMAINE BOUYSSIÉ

— Enfin , conclut Laurette, il me demanda si je pou-
vais me charger de remettre une lettre à la jeune seno-
rita.

— Tu as fait cela ?
— Oui, cet après-midi même. Maman allait chez les

Urquijos pour son service, je me suis glissée derrière
elle et, tandis qu'elle parlait avec eux, j'ai rejoint Maria-
Pilar au jardin...

Un bruit de cristal qui se brise, vint l'interrompre.
Frédéric s'était levé soudain et , d'un mouvement mala-
droit, avait renversé son verre sur le plancher.

— Comme vous êtes nerveux... fit remarquer suave-
ment Laurette.

— Je suis peut-être nerveux, répondit le jeune homme
d'une voix tremblante, mais j'estime que tu as outre-
passé tes droits. Tu n'avais ni à porter cette lettre, ni
à te mêler d'intrigues qui ne nous regardent pas.

Laurette baissait le front , comme confuse. Mais sous
les cils dorés, les yeux, si candides en apparence, avait
un éclat cruel.

Frédéric sortit de la pièce sans ajouter un mot , et
la petite se mit tranquillement à ramasser les débris du
verre brisé.

ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

Elle avait atteint son but : il savait , il était hors de
lui. Cela ne suffirait-il pas à le détacher de cette Maria-
Pilar qui paraissait l'avoir ensorcelé ?

La nuit était presque venue lorsque Frédéric passa
sur le balcon. Il trébuch a contre le soubassement qu'y
avait posé Roittole.

— Diable , pensa-t-il en allumant sa cigarette , je l'a-
vais oublié. Avec ces planches, un accident serait vite
arrivé. Il faudra que je prévienne Maria-Pilar.

Elle, toujours elle. Il haussa douloureusement les c-
paules. Reviendrait-elle faire sa « prière sous les étoi-
les » ? Cette brève et ardente idylle avait-elle été pour
elle autre chose qu'un caprice que la romanesque appa-
rition d'un compatriote avait balayé ?

Lorsqu 'il entendit le pas de la jeune fille dans l'étroit
sentier, lorsqu 'il vit sa tête levée vers le balcon pour
mi appel, il réprima une joie furieuse. Il allait descen-
dre , oui , mais pour lui dire sa façon de penser, pour
qu 'elle sût bien qu 'il n 'était pas dupe et qu'il était au
courant de tout , même de la lettre clandestine.

— Tu as entendu , hier soir ? dtit-elle en riant et en
l'entraînant sous le saule. Quelle surprise amusante!

— Tu trouves ? Je n'ai cependant goûté ni la séré-
nade , ni le duo qui a suivi. Maria-Pilar, de qui te mo-
ques-tu ?

Elle s'était assise au pied de l'arbre. Mais lui demeu-
rant debout , les bras croisés, rageur et rétif , un rayon
de lune se jouant sur ses cheveux blonds.

— Me moquer ? Par la Virgen del Pilar , je ne me
moque de personne, affirma-t-elle doucement en levant
sur lui des prunelles extasiées. Querido , mon doux ami ,
pourquoi restes-tu ce soir si loin de moi ? Tu ne m'as
même pas embrassée ?

—• J'attends que tu m'expliques ton attitude , que tu
me dises pourquoi tu t'es précipitée à la rencontre de
cet inconnu, alors que nous venions à peine de nous
quitter.

— Mais je ne me suis pas cachée,"je n 'ai rien à expli-
quer. Tu as entendu comme moi la sérénade. C'était si

inattendu , si grisant , sous ce paysage lunaire ! C'était
la voix; c'était l'appel de mon pays. Ah ! Frédéric, com-
prendras-tu jamais la nostalgie qui parfois m'habite,
lorsque je pense à tout ce que j'ai quitté , la joie qui
me soulevé lorsque j'en rencontre le reflet , comme
hier soir ?

Et comme le jeune homme ne répondait rien , elle
ajouta , gentiment grondeuse :

— Ne sois pas jaloux. Ce n 'était pas un garçon que
je voyais, mais le mirage de l'Espagne. Tu ne serais
pas jaloux de l'Espagne ?

— Si, dit-il en se laissant tomber près d'elle sur
l'herbe d'où montaient des parfums de menthe sauvage.
Je suis jaloux de tout ce qui peut se mettre entre nous
et nous séparer.

La tète de Maria-Pilar reposait sur l'épaule de Fré-
déric.

Déj à, il se rendait à ses raisons, se jugeait exclusif
et exigeant.

— Pourtant , remarqua-t-il , il y a cette lettre que t'a
passée Laurette. La coquine s'en est vantée.

Maria-Pilar eut un rire léger.
— Des sottises , tout cela. Ne gâchons pas cette heure ,

veux-tu ?
Il ne demandait qu'à oublier ses rancœurs, à ne plus

souffrir.
Ce ne fut qu 'en quittant Maria-Pilar qu'il songea au

balcon.
— Sois très prudente lorsque tu iras regarder les

étoiles , recommanda-t-il tendrement. Boittole a enlevé
les pierres du balcon et il posera tous les soirs un plan-
cher provisoire, pendant le temps que dureront les tra-
vaux.

— Ne crains rien. Je ne veux pas mourir, la vie est
trop belle!

Elle l'embrassa avec fougue. Elle sentait les plantes
d'eau , les herbes aromatiques , et sa chair était ferme
comme un marbre tiède.

Portant sa joie retrouvée , tel un vase fragile , Frédé-
ric regagna le Vent-Haut.

Il n 'avait osé ni arracher à Maria-Pilar la promesse
de ne plus écouter la guitare, ni lui interdire de re-
joindre l'impudent Espagnol.

Aussi , quand les premières notes retentirent , fascina-
trices et lancinantes, il y eut , sur son beau et sensi-
ble visage, une grimace de douleur ; mais il se con-
tenta de fermer la fenêtre pour ne plus entendre.

Assis devant le piano Erard , le front moite, le corps
parcouru de frissons nerveux , il joua jusqu 'à l'aube
comme un forcené.
'Il ne voulait pas savoir si Maria-Pilar avait répondu

à l'appel de la sérénade.

CHAPITRE XII
Ruiz Ramirez se regarda avec satisfaction dans

l'étroit miroir de l'hôtel du Lion d'Or , où il était des-
cendu.

Il s'attardait dans sa chambre en une longue et
minutieuse toilette : complet élégant , quoique trop clair ,
cravate agressive, cheveux gomminés mais rebelles, et
frisant même sous la pommade. Enfin , il fixa une rose
à sa boutonnière et , content de lui, il sortit de sa cham-
bre en sifflotant et se trouva dans la rue.

C'était une étroite venelle, l'un des rares vestiges per-
sistant de l'ancien bourg de Rivière.

« Le soleil est ici aussi chaud que celui de toutes les
Espagnes, grommela Ruiz en s'épongeant le fronl à l'ai-
de d'un mouchoir délicatement brodé. Et l'air embrasé
rappelle désagréablement celui de Kadid .jan , lorsque le
vent soufflait du désert. D'ailleurs, les indigènes font
tous la sieste, volets clos. Je suivrais volontiers leur
exemple, si ce n 'était cette petite peste de Laurette qui
m'attend dans la barque de son bonhomme de père.
Peut-être , au bord de l'eau , fera-t-il meilleur. »

U heurta un gros caillou du chemin qui descendait
à la rivière, ret int  un juron espagnol , et abritant ses
yeux de la main , scruta l'horizon.

(A suture)

La Dernière Sérénade
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\ La nouveauté absolue du
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' 1 Filtre VALOR est le résultat de longues

i J i années de recherches. Comme celui d'autres
m f cigarettes, il contient des granules de charbon

suractivé, mais il réalise en plus un
; / grand progrès scientifique:
I / l'adjonction de SILlMAGNUM* une terre
J ' spéciale régénératrice, lui confère uneBÉÉ, l j  • ° '

J 7 sélectivité jamais encore atteinte
1 / dans le domaine des phases gazeuses.

7 Le filtre VALOR vous offre
M M M A  -— — —- — — —B — —B — JEiMJL—— — —F un procède de filtrage

»... unique au monde!
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TÈs Sm m m ^M j B m m m W^̂

* enregistré Internationalement N^^

ëRLmmHJt i LmLLteOmM
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.L. S É M I N A I R E
i ï È J Ê  Gestion d'argent et prévoyance sociale
^ÉP m dans l'entreprise
¦—¦ Qu'est-ce que le placement ?
—- Théorique du fonds de placement
— Plan de prévoyance sociale moderne

COURS DESTINÉ A TOUS LES CADRES SOUCIEUX DE BIEN GÉRER
LES FONDS DE PRÉVOYANCE DE LEUR ENTREPRISE

9-10  mars, hôtel des Beaux-Arts, à NEUCHATEL

On s'inscrit en versant 180 fr. par personne, jusqu'au 2 mars, au CCP 29-12440

Bureau de conseil

Hadorn Jean-Claude î" , ToïSe" Bienne
Tél. (032) 6 90 33

Suivez l'instruction aéronautique
préparatoire (IAP) !

Devenez pilotes !
Désireuse de parer aux besoins toujours croissants de
notre aviation militaire et civile, la Confédération prend
à sa charge, pour les jeunes gens qui se destinent à la
carrière de pilotes, les frais de l'instruction aéronauti-
que préparatoire. Les cours élémentaires de vol à voile
et à moteur sont organisés par l'Aéro-Club de Suisse.
Les cours débutant en 1971 sont avant tout destinés
aux jeunes gens nés en 1953. Exceptionnellement, des
inscriptions de jeunes gens nés en 1951 et 1952 seront
acceptées. L'IAP est obligatoire pour les futurs pilotes
militaires.

Les conditions et les formules d'inscription peuvent être
obtenues auprès du Secrétariat central de l'Aéro-Club
de Suisse, Hirschengraben 22, 8001 Zurich.

Dernier délai d'inscription : 1er avril 1970.
Aéro-Club de Suisse

Bî nffigJlTfBSiMCA iooo|

ByjBHyMAfclAMiyfcBgi Français - Allemand I
MPH Italien - Espagnol 1

DÉMÉNAGEMENT S
Transports Suisse et étranger.

J. MEDOLAGO TéL (038) 434 44
Parcs 107 — Neuchâtel

^PP*̂  ̂ En vente dans les pharmacies et drogueries



M É C A N I C I E N
V

faiseur d etampes
de boîtes

spécialiste des outillages de frappe
à chaud,

pouvant fonctionner comme CHEF,
trouverait situation dans fabrique de
boîtes du Dura neuchâtelois.

Faire offres sous chiffres BO 486 au
bureau du journal.

a
Pour compléter l'équipe du service du personnel ,
nous cherchons un

jeune collaborateur de personnel
qui sera chargé d'assumer des tâches bien dé f in i e s
dans les domaines suivants :

— recherche et recrutement  du personnel
— contacts avec le marché du t ravai l
-— détermination des besoins en personnel

et des exigences des postes de t ravai l
— entretien d'embauché et sélection
— études diverses

Nous demandons :
une formation de base commerciale
quelques années d'expérience dans la gestion

i ;- . -:. ~ X '- „ --  du personnel
à côté du français , de très bonnes connaissances
d'allemand et d'une autre langue (anglais ou
italien)
aisance dans les contacts humains
fermeté de caractère, loyauté , discrétion

' âge : 25 à 30 ans

Nous offrons :
une formation systématique, des cours
de perfectionnement et des possibilités réelles
de développement personnel
des conditions de travail et de rémunération
adaptées aux circonstances actuelles
des prestations sociales intéressantes

Les personnes intéressées sont priées de faire leurs
offres manuscrites, accompagnées des documents
usuels, au service du personnel des Fabriques de
Tabac Réunies S. A., 2003 Neuchâtel.

Nous les assurons de notre entière discrétion.
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Nous cherchons, pour notre magasin spécialisé
dans la vente de corsets, lingerie et costumes
de bain , à la Chaux-de-Fonds,

GÉRANTE
capable, distinguée, avec ini t ia t ive  et ayant du
plaisir à travailler dans la branche textile.

Les intéressées sont priées d'écrire ou de télé-
phoner à

BELDONA NEUCHATEL Croix-du-Marché
Tél. (038) 5 29 69.

§C Kiosque S.A.

Pour notre kiosque à journaux , Boine , à Neu-
châtel , nous cherchons une

GÉRANTE
Si vous aimez la collaboration et l'ambiance
v i v a n t e  d'un kiosque, vous êtes la collaboratrice
que nous cherchons.

Les connaissances de la branche ne sont pas
indispensables, car vous serez bien i n t r o d u i t e
dans votre travail.

Les intéressées voudront bien adresser leurs
offres à Société A n o n y m e  LE KIOSQUE, case
postale , 3001 Berne. Tél. (013) 25 2161 in te rne  41.

Grâce à notre

® TRAVAIL À DOMICILE •
vous nussi pouvez gagner votre machine
à tricoter vous-mêmes. Dès que vous avez
reçu les instructions nécessaires, nous vous
passons des commandes cie tricots.
Veuillez demander , sans engagement , la vi-
site de notre représentant.
« giso », Gilgen & Somalnl
interne 11 , 4563 Gerlafingen
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^9 Messieurs Courvoisier & Cie , ^P
$à banquiers , 21, faubourg de £&
*f l'Hôpital , Neuchâtel , ***
0 tél. (038) 5 12 07 - 5 12 OS. £
<B Nous chen lions ^&

•DéBUTANTE •
désirant s' initier aux t ra-  ™

^k vaux de 
bureau. Entrée im- A

médiate ou pour date â
(Qp convenir.  (§•«

9 Adresser offres à not re  ser- Çj
JR> vice du personnel. gBA.

On cherche

un laveur-graisseur
Place stable et bien rétribuée.
Se présenter
aux Garages Schenkcr,
Hauter ive  (bus No 1).

Nous cherchons, à Neuchâtel ,
un

homme consciencieux
Travail facile , régul ièrement
pendant  2 à 3 heures par jour ,
tôt le m a t i n  ou le soir. Véhi-
cule à moteur indispensable.
Adresser offres à
case postale 35, Montchois i ,
1000 Lausanne 19.

On cherche

femme de ménage
2 heures par jour , l' après-midi.
Tél. 5 5912.

TAXIS ROLAND

J] 33 33
Pour comp léter notre équipe de téléphonistes ,
nous cherchons une

TÉLÉPHONISTE
souhaitant traiter son travail depuis son domi-
cile. Service de nuit ou de jour pouvant éven-
tuellement convenir à une personne ayant déjà
une activité à domicile.

Il est indispensable que notre nouvelle télépho-
niste soit domiciliée dans le centre de la ville.

Adresser les offres à la Direction des TAXIS
ROLAND, place Pury 2, Neuchâtel.
Des renseignements peuvent être demandés au
No (038) 5 91 90.

On cherche, pour le 1er mars
ou date â convenir ,

fille ou garçon de cuisine
Restaurant  de la Couronne ,
Saint-Biaise.
Tél. (038) 3 38 38.

Atelier de reliure
demande quelques

ouvrières
pour un coup de
ma in.

Reliure  A t t i n g e r
7, pi . Piaget ,
Neuchâtel ,
tél. 5 21 92 .

Restaurant
BAGATELLE
cherche ¦

GARÇON
D'OFFICE
Tél. (038) 5 82 52

BUREAU DE LA VILLE
cherche

employés (es)
pour t r avaux  de correspondance
et de comptabilité.
Semaine de cinq jours .
Traitement à d i scu te r .
Faire offres jusqu'au 'JH févr ie r
1070, sous ch i f f re s  P fl OO .O.îl) N
à Publ ic i tas  S.A., 2001 Neuchâtel .

i Dans la perspective de notre prochain agrandissement à
Marin , nous engageons :

secrétaire
employé (e) de commerce
aide de bureau
pour nos dépar tements  a d m i n i s t r a t i f s  et commerciaux.

Si vous désirez assurer votre avenir  et bénéficier de la
s tabi l i té  cpie vous of f re  u n e  entreprise' de format in te rna t iona l ,
n 'hésitez pas à fa i re  vos offres  ou à téléphoner à

Derby Ebauches Electroniques S.A., 4, place de la Gare ,
Neuchâtel.  Tél. (038) 5 02 13 - 5 06 02.

Blî BBEBElE
Etant donné le constant développe-
ment de nos recherches , nous enga-
geons encore, pour le courant de
1970 :

horlogers
— pour le contrôle final des mon-

tres et chronomètres et la termi-
naison des pièces de joaillerie ;

— pour divers travaux de retouche
et de décottage, ainsi que le
réglage des chronomètres

micromécaniciens
— pour la construction de plaques

de travail , posages , gabarits , jau-
ges, et autres outillages horlo-
gers de précision

calibristes
— pour la fabrication de protot ypes

de nouveaux calibres très soignés

faiseurs d etampes
— bien familiarisés avec le travail

du métal dur, pour la construc-
tion d'éfampes d'horlogerie

Les personnes intéressées sont invi-
tées à demander une formule d'ins-
crip fion , à écrire , à téléphoner ou
à se présenter à OMEGA, départe-
ment du personnel technique et de
production, 2500 BIENNE, tél. (032)
4 35 11.

Nous créons une crèche destinée à accueil l i r  60 enfan ts ,
bébés de 6 mois jusqu 'à l'âge de 4 à 5 ans.

Nous engageons une

.* _ .-, ..... niPopiPipE

de crèche
Nous demandons une formation adaptée à cette fonction
et si possible une expérience pratique dans ce type
d' ac t i v i t é . \.

I La directrice participera à toutes les tâches liées à l'ou-
verture de la crèche. Elle en assurera ensuite la direction,
l'exploitation et la gestion, tant en ce qui concerne les
problèmes administrat ifs , ceux liés à la conduite du
personnel que ceux ayant trait  aiux questions précises de
puériculture.

Adresser les offres de service , avec curr iculum vi tae  et
cert if icat , à
Fondat ion «La  Pelouse , p. a. Compagnie  des Montres
Longines , service du personnel
2B10 Saint-Imier
Tél. (039) 4 14 22.

f||BllB&
cherche

OUVRIERS
ayant des notions de mécani que, pour le iaillage de lames
de quartz, et

OUVRIERS
qui seront spécialisés sur des travaux d'ajustement et de mesure ,
ainsi que des

OUVRIÈRES
i habiles et consciencieuses , pour divers travaux d'assemblage

et de montage.

Prière de s'adresser à :

(
Ebauches S. A., département Oscilloquartz , Brévards 16,
2001 Neuchâtel , tél. (038) 5 85 01, interne 22.

LE TOURING CLUB SUISSE cherche , pour  da te  à
convenir , un

CHEF D'OFFICE POUR NEUCHÂTEL
qui assumera s imultanément  la charge de SECRE-
TAIRE de la section neuchâteloise du TCS.
Ce poste de confiance est réservé à une personnalité
indé pendante , dynami que et ayant de l ' initiative.
Nous demandons notamment :

— langue maternel le  f rançaise et bonnes  con-
naissances' d'aut res  langues

— une formation commerciale  comp lète
— un t a l e n t  d' o rgan i sa t eu r
— du goût pour les quest ions tour is t i ques et

touchant  l'au tomobi le
— de la faci l i té  pour la rédaction
— bonne présentat ion et de l'entregent .

Nous offrons :
— salaire intéressant
— prestations sociales modernes.

Les candidats pour ce posle intéressant sont priés
d' adresser leurs offres  manuscr i tes , accompagnées
d' un c u r r i c u l u m  vitae, d'une p hoto et des pré ten-
tions de salaire, à la Di rec t ion  du TOUHING CLUB
SUISSE, siège cen t r a l , rue  Pierre-Fatio 9 1211 Ge-
nève 3.
Il va de soi que les offres seront  traitées avec la
p lus g rande  discrét ion et très rap idement.
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Jeunesse Coiff u res
6 coiffeurs-visagistes spécialisés en co-
lorations, décolorations, soins.

Ouvert sans interruption.

Passage Saint-Honoré 2, 2me étage,
ascenseur. Tél. 5 31 33.

V ivez jeune,vivez libre,
roulez VIVA ^B^BiM^.

Découvrez la conduite è cœur joie ĵgjfjlPjr "". jtt|3̂ -1|jBf !g|,r
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Vente et Service VAUXHALL en Suisse romande : Ardon Neuwerth & Lattion, tél. (027) 8 17 84, la Chaux-
de-Fonds Garage Bering, tél. (039) 2 24 80, Chippis L. Tschopp, tél. (027) 5 12 99, Courtételle Garage et
Carosserie du Moulin S.A., tél. (066) 2 43 51, Eysins G. Jaquier , tél. (022) 61 17 03, Fribourg Garage du
Stadtberg, tél. (037) 2 41 29, Genève Autos-lmport S.A., tél. (022) 42 58 02, Lausanne Garage Occidental,
tél. (021) 25 82 25, Lonay O. Nyffenegger, tel (021) 7 1 3 8  86, Neuchâtel M. Facchinetti , tél. (038) 4 2 1 3 3 ,
Payerne P. Ducry, tél. (037) 61 20 42, Saint-Cierges A. Freymond, tél. (021) 95 61 19, Saint-Imier Garage du Chas-
serai, tél. (039) 4 16 75, Yverdon P. & J.-P. Humberset fils, tél. (024) 2 35 35, et nos agents locaux à :  Agarn,
tél. (027) 6 66 21, Glis-Brigue, (028) 3 12 81, Bulle Route de Riaz, tél. (029) 2 84 63, Rue de Vevey, tél. (029)

2 73 28, Carouge, tél. (021) 93 15 15, Genève 161, rou te de Meyrin, tél. (022) 41 13 10, 78, Avenue de la
Roseraie, tél. (022) 46 27 19, 21—23, rue Pré-Jérome , tél. (022) 25 23 13, Lausanne, tél. (021) 25 72 75, la

Tour-de-Peilz, tél. (021) 51 83 62.

ÉCHELLES
POUR ARBRES
en deux parties,

à partir de
Fr. 81.—

Voyez notre choix
complet.

QUINCAILLERIE
DE LA COTE

PESEUX
Tél. 8 12 43

Parcage en face
des magasins

Prêt comptant®
-k de Fr. 500 - à Fr. 25000 -, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous |\|om

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction r ' '
, - -k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts 5H? 

-k accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A, 391
•*¦ basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone n ij  r~ 

^  ̂ Q J»
contre votre seule signature 071 2339 22, vous donne chaque soir DtSnCJlJ© KOntl Gr+l l̂G.O.M.

¦k garantie d'une discrétion absolue cie 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <? 071 233922
désirés sur nos prêts comptant, 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330
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Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au 5 54 93

F. STIEGEK
Bercles 5

Seulement
la réparation

m
OPTIQUE
MARTIN LUTHER
rjgy MAITRE OPTICIEN

Q Maison îondés en 1852
30 P l i e s  P u r y 7

2001 H E U C H A T E l

Exicuts lolgnamgmont «I
rarilriomant l'ardonnincs da
voira ocullila Téléphone S 13 67
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CURE efficace !̂ ^P
BDurihomifiei ïïMmW~t io femme/Mi&jÈ, ^

Pendant l'âge critique, on doit attacher
une grande importance à là circulation,

O

car on a l'âgre de ses artères.
Circulai! combattra avec suc-
cès les troubles circulatoires.

Circulan chez votre pharm. et drop.
Fr. 5.40 , V, litre Fr. 12,90, 1 litre Fr. 22.50

/lufo-école ABC
DOUBLE COMMANDE

Petite voiture - Parcage facile
J. Rindisbacher Tél. (088) 5 1)0 59

K^zSS



Le cône de l'avalanche s'étend sur plusieurs centaines de mètres. Qu'im-
porte, le chien part en piste, la truffe haletante. Dans moins de cinq

minutes 11 aura trouvé l'endroit.

Aimant et émetteur
Une avalanche est tombée. Des hommes, des

femmes, des enfants sont ensevelis sous la neige.
Comment les découvrir avant qu'il ne soit trop
tard ? Diverses méthodes sont utilisées. Chacun con-
naît le procédé classique de la sonde, cette longue
tige métallique de deux à trois mètres qu'on en-
fonce systématiquement dans la masse de neige.
Parmi les nouvelles techniques la plus connue est
celle basée sur l'effet magnétique. Promené sur le
cône de l'avalanche, un bras magnétique enregistre
le signal transmis par un aimant que la victime
porte sur elle. La méthode est relativement effi-
cace, mais le hic c'est qu'il est impossible d'obliger
tous les skieurs à porter cet aimant sur eux. Sou-
vent les victimes de l'avalanche sont des ouvriers
de chantier, cantonniers, bûcherons, montagnards.
Jamais les sauveteurs ne pourront savoir si la
victime est en possession ou non du précieux
talisman. *' ï

D'ailleurs, comme nous le fait remarquer M. Gri-
sel, ce seront toujours les skieurs prudents qui
auront l'aimant sur eux tandis que les imprudents,
ceux qui s'aventurent sur les pentes menacées par
l'avalanche, en .seront dépourvus. Seule l'armée
pourrait à la rigueur imposer l'aimant à tous les
alpins.

Certains proposent de fixer cet aimant dans tou-
tes les chaussures de ski ou d'aimanter les lattes,
mais tout cela ne résout pas le problème des tou-
ristes et ne donne pas une assurance entière.

Parmi les nouvelles méthodes, citons également
celle qui consiste à doter le skieur d'un petit émet-
teur qu'il enclenche lors des traversées dangereu-
ses. Ce système permet un repérage immédiat à
plus de 50 mètres, mais son application n'est pas
aisée.

On a songé aussi à renforcer les émanations pro-
duites par un corps enseveli, notamment au moyen
d'une capsule odoriférante que le skieur briserait
au moindre danger et qui attirerait aussitôt les
chiens. On a intensifié ces derniers temps l'étude
de la chaleur et du gaz carbonique dégagés par
les corps, envisagé une méthode acoustique voire
électromagnétique sans que la victime soit en
possession d'un aimant, et élaboré même une
étude du rayonnement radio-actif ou par radar.

Grâce à lui, un homme est arraché à la mort.

Soudain le voici qui s'arrête, la gueule hilare. Il est sûr de son coup.

André Grisel, ce Neuchâtelois d Auvernier, I un des meilleurs spécialistes suisses de l'avalanche
est catégorique : « Malgré toutes les découvertes de la technique, le chien reste imbattable dans
la recherche des victimes. Depuis des années, il ne cesse de défier les nouvelles inventions et
rien pour l'instant ne nous autorise à nous passer un seul instant de ses services ». C'est par cen-
taines que l'on compte les victimes de l'avalanche et la récente catastrophe de Val-d'Isère rend
plus douloureux encore à nos yeux les dangers que nous réserve la montagne. Le développement
du ski populaire à toutes les altitudes a contraint les responsables du sauvetage à tout mettre en
œuvre pour engager cette course contre la mort. On a inventé ces dernières années, de nouveaux
moyens de détection, moyens mécaniques, magnétiques, chimiques, thermiques, acoustiques, radio-
actifs même. Malgré les nouveaux bonds réalisés par la science, le chien reste plus que jamais à
la pointe du combat. Dans cette course d'émulation dont la vie humaine est l'enjeu, il nargue à
sa façon les techniciens dont les inventions n'ont fait pour l'instant que renforcer son prestige.

Mais les savants qui ont dressé le dernier bilan
de toutes ces méthodes n'ont pu, tout en encou-
rageant les techniciens à poursuivre leurs travaux,
que conclure ; le chien vient toujours en tête des
méthodes de recherches.
* 

; ¦ •*' • /». v - ' " - ¦
Notons qu'un groupe d'experts a mis en compé-

tition les trois méthodes les plus pratiques. Deux
hommes furent ensevelis. Les sauveteurs travaillant
à la sonde découvrirent la première victime après
trois minutes et demie et la deuxième après 14
minutes. On recommença l'opération. Le bras ma-
gnétique détecta une victime après 23 minutes et
ne retrouva pas la seconde. On envoya enfin un
chien qui déterra le premier homme après 2 minu-
tes et le second après 7 minutes.

Le berger allemand en tête
Les chiens qui viennent de faire « leurs cours

de répétition » récemment en Valais sous les ordres
du premier-lieutenant Grisel étaient tous des
bergers allemands. C'est incontestablement la race
la plus facile à dresser. Le saint-bernard aux
pattes en raquettes reste plus lourd à la détente,
mais garde une endurance proverbiale. C'est un peu
le bulldozer de l'avalanche. On dit que les saint-
bernards de l'hospice ont plus de 2000 sauvetages
à leur actif. L'illustre Barry qui passa au cinéma
avec Pierre Fresnay comptait à lui seul une qua-
rantaine de sauvetages.

Le dressage d'un chien d'avalanche se fait entre
la première année et la quatrième année. Dans les
cours, on l'endurcit, on lui apprend à obéir, à dé-

Sitôt la victime découverte , de nombreux chiens manifestent leur
contentement en léchant le visage du rescapé.

velopper son odorat. On commence par ensevelir
son maître puis un autre skieur. A chaque fois,
on le récompense en lui tendant un quart de cer-

Le chien reste imbattable
pour rechercher les victimes

Ça y est. L'endroit est repéré. Armés de pelles, les hommes peuvent
commencer à creuser.

vêlas dès qu'il a déterré son homme. L'habitude
est ainsi vite prise.

La Suisse dispose actuellement de près de 200
chiens d'avalanche répartis dans les divers cantons.
Le quart d'entre eux environ font partie de notre
service d'avalanche d'armée et sont envoyés régu-
lièrement avec leurs conducteurs dans les diver-
ses unités lors de cours en haute montagne en
hiver.

Durant la période critique comme celle que nous
avons connue en février, des chiens sont sans
cesse de piquet, prêts à intervenir à la moindre
alerte.

Merveilleuse destinée pour une bête que de pou-
voir se dépenser à sauver la vie d'un homme.

.Manuel FRANCE

La méthode classique, les sauveteurs alignés sondent systématiquement
le terrain. Cette méthode, l'une des plus efficaces, se complète fort bien
avec la recherche à l'aide de chiens. Elle devient indispensable si la
victime a cessé de vivre. (Photos Avipress - France)

AVALANCHES

LES FRANÇAIS S'INITIENT
« Le Figaro » a consacré récemment un long

article à la formation des chiens d'avalanche dans
la région de Verbier. Notre confrère rappelait à ce
propos que la France, depuis 1965, participait acti-
vement , mais avec des moyens réduits (huit chiens
en 1969) au stage d'entraînement organ isé chaque
année dans notre pays.

Interviewé, André Grisel, ce spécialiste neuchâte-
lois don t nul ne conteste l'autorité, a insisté d'abord
sur une règle que semblaient méconnaître les res-
ponsables français, à savoir que le maître et le
chien doivent être parfaitement unis. Il s'agit, en
effet , de déclencher chez l'animal un réflexe qui
doit être parfaitement interprété par le « conduc-
teur ».

Ensuite, chiffres à l'appui , il a démontré que
sous un mètre de neige et après une heure d' en-
fouissement, an pouvait espérer retirer 85 % de
survivants. Ce pourcentage tombe de moitié après
deux heures. La mobilité est donc un atout que
seul possède le chien qui, en trente minutes, peut
prospecter superficiellement un hectare d'avalanche.
Une recherche de détail exigera de une à deux

heures sur une même superficie. « De plus, son
flair porte de 50 à 80 mètres à l'horizontale et à
p lus de 3 mètres en profondeur selon la compacité
de la couche. »

L'an dernier, sur une piste proch e de celle où
se déroulaient ces singuliers cours d'hiver, une
skieuse qui avait cessé de vivre f u t  retrouvée par
un chien à 9 mètres de profondeur.

L'article du « Figaro » a paru avant la tragédie
de Val-d'Isère. Sa conclusion prend dès lors une
résonance plus grande ;

«La France dispose de trop rares chiens spéciali-
sés alors qu 'elle tire des sports d'hiver d'appréciables
bénéfices. La gendarmerie entraîne actuellement six
bêtes bien que ses effectifs canins soien t plus nom-
breux. Elle met à la disposition du secours en
montagne ses hélicoptères et ses groupes spécialisés
dont le plus important est â Chamonix. Sans doute
cette somme d' efforts recevrait- elle un appoint
important si chaque station consacrait une petite
part de son budget à l'entretien permanen t d'un
chien d'avalanche et de J«M: maître. L' expérience
suisse en a démontré l'utilité. »



AMITIÉ
Veuve, 57 ans,
cherche monsieur
pour ami t i é  et
sorties , sérieux et
a imant  les prome-
nades en foret ,
éventuel lement
mariage.
Ecrire à LC 523
au bureau du
journal.

I BERLINE GRAND TOURISME
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PEUGEOT
OCCASIONS GARANTIES

AGENCE PEUGEOT

Garage du Littoral
Pierre-à-Mazel 51 ' Tél . 5 99 71

, . - .  S*>' > ÔOT«nnaHiHM|pMDaMHMraMHNNiMHnMHWHmHn> ÊWW«fc.

1510 MOUDON
Rue

du Poyet 9

Sans caution
500

à 3000 fr.
modes de

remboursement
variés

Tél.
(021) 95 24 24

I 

MORRIS 1300 1968, verte , Kl
40,000 km , pa r f a i t  état ||j

FIAT 1500 cabriolet 1965, g?j
bleu clair , radio , 50,000 km , E/'j
très soignée Fr. 4900.— K|

DW ZI 1966, grise, très pro- mi

2 CV modèle 1966 , bleue , |p>

RENAULT R 16 1967, gris fc^
métall isé , pa r fa i t  état F^rJ

wsisrim
ft'fWw JB*y' T$fflj ¦ ¦&• *'y

sk sans caution
fit de Fr. 500.— à 10,000.—
VR J. Formalités simpll-
L̂ BL— ifpjjLs^^ ./rtSï- fiées. Rapidité,
"jyj  BîSiwC-- Tffii. Discrétion

^
fcifBi] ««ire laajaJjft absolue.

iPi'iL-̂  teffroiag

Envoyez-moi documentation sans engagement

Nom 

Rue 

Localité 

J'ACHÈTE
VOITURES
d' occasion et acci-
dentées , modèles ré-
cents.
Paiement comptant.
Tel. (066) 6 61 24 -
7 15 88.

A vendre

OPEL CARAVAN
1700
expertisée , moteur
révisé , Fr. 2400.— -S'adresser à
Robert Matthey,
'2114 Fleurier.
Tél. (038) !) 17 58.

!• AUTOMOBILISTES

BATTERIES
| 20% moins cher

2 ans de garantie
I Tél. 8 15 96 ou 6 61 30
i PESEUX , Meuniers  5

| ACCUS D. BOREL U

FFIFF1
engage tout de suite ou pour date à convenir :

personnel féminin
pour ses ateliers de frappe et de terminaison ;

ouvrier
désireux d' acquérir une qual i f icat ion comme
frappeur  sur médailles.
Les candidats  (tes) suisses ou étrangers  (ères)
hors p l a f o n n e m e n t  sont priés (écs) d'adresser
leurs offres à :

Paul KRAMER, usine de Maillefer
Neuchâtel

Tél. (038) 5 05 22.

APPRENTI DROGUISTE
serait  engagé pour le pr in temps .

Droguerie Sam. Wenger,
Neuchâtel . Tél. 5 46 Kl .

LA DIRECT ION D'ARRONDISSEMENT DES TÉLÉPHONES
DE GENÈVE

engage pour entrée immédiate ou à convenir,

J E U N E S  F I L L E S
de 16 ans révolus et de nationalité suisse , en qualité de

T É L É P H O N I S T E S
Tous renseignements peuvent être obtenus au No (022) 32 68 99
ou en retournant le coupon ci-dessous.

A détacher et à envoyer à 

DIRE CTI ON D'ARRONDISSEMENT DES TÉLÉPHONES,
25, rue du Stand, 1211 Genève 11

Veuillez me faire parvenir les conditions d'engagement pour

apprenties téléphonistes.

Nom, prénom :

Adresse : 

No de téléphone : 

NTJDING, matér iaux  de cons-
truction S. A., à Neuchâ te l .
cherche pour le p r i n t e m p s
1970

apprenti(e) de commerce
Candidat  (e) ayant suivi l'é-
cole secondaire.
Entrée immédiate ou à con-
venir.
Faire offres écrites.

.le cherche apprenti

boucher-charcutier
pour entrée immédiate ou à
convenir. Formation profes-
sionnelle assurée ; nourri , logé,
vie de famille.

S'adresser à N. GRAN'D.IEAN,
houcherie - charcuterie. Saint-
Aubin (Fribourg) , tél. (037)
77 1154.

Garage de la place cherche

APPRENTI MÉCANICIEN
sur automobi les

et un

MANŒUVRE
Bon salaire.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres au Garage du Stade,
19. Pierre-à-Mazel , Neuchâtel .
Tél. 5 14 (i7 ou 4 33 07.iflimiM

engage pour entrée immédiate ou date à convenir :

1 HORLOGER COMPLET
attribué au département technique pour visitages

divers, contrôles avant expédition et essais de
marche sur pièces-échantillons

1 OUVRIER NON SPÉCIALISÉ
pour la manutention

Faire offres ou se présenter au bureau de la fabrique,
34, rue de Neuchâtel.
Tél. (038) 8 11 51.

| AMANN + CIE S.A.

K ÇA \ t^M .̂y1 Jhl mm ITfl^B wi^ Êw Bwj HH|
ïtA itâBS alB ^»É "~ i-ÊÈmW&BèiSmmM KOTM

Claires et fonct ionnel les , telles sont les installa-
tions modernes pour le condi t ionnement  et le
stockage des vins dans notre entreprise.

Nous désirons engager pour notre  centre
d'embouteillage

OUVRIER CAVISTE
désirant devenir , après quelque temps

CONDUCTEUR DE MACHINES
à ét iqueter  et à capsuler. Formation par '
nos soins. |
Nous of f rons  : avancement  selon capa-
cités ; bon salaire ; semaine de 5 jours ;
caisse de retraite. t
Conditions requises : 25 à 35 ans , et de
na t iona l i t é  suisse.
Faire offres  à la Direction de la maison

AMANN + CIE S.A.
| Importation de vins en gros, 2002 Neuchâtel.

J3T \ I
L'annonce
reflet vivant
du marché 1

Xous cherchons, pour date à convenir , fts

apprentie j
vendeuse |
Nous offrons une activité intéressante et ra
variée , des conditions de travail modernes S-ï
et la semaine de 5 jours. tjj

, , Les intéressées sont priées fis
7"ç7f \v de se présenter ou de télé- S|j

jC ĵ f"(o\ phoner à 
la direction 

de 
;%|

{•V"B .*r\ } notre maison de Neuchâtel, ",'é.
' *f/V ' place de la Poste, tél. 5 80 80 M

\ JEUX ET LOISIRS

LA BOUTIQUE DU CORSET
Chavannes 3 Neuchâtel

engagerait  pour le printemps

APPRENTIE
VENDEUSE

Travail intéressant dans une ambiance agréable
Adresser offres écrites

AMANN + CIE S.A.
a cherche pour le printemps

apprenti de commerce
ayant suivi une école secondaire

Nous offrons :

formation commerciale complète
bien rémunérée, semaine de 5 jours

srags dans nos différents départe-
ments

expédition - transports

achats - vente

comptabilité - laboratoire

Faire offres à la direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros
2002 Neuchâtel

Henri Merat
Médecin-dentiste

DE RETOUR !

DOCTEUR

D. de Montmollin
nez - gorge -

oreilles

DE RETOUR
le 23 février .

Entreprise  agricole de moyenne impor-
tance cherche, pour le p r in t emps  11)7(1,

UN JEUNE HOMME
ayant  des connaissances sur machines
agricoles comme

CONDUCTEUR
Vie de famil le  et bon gain assures,
l' aire offres â Fritz Tri t t ibach-Em ch ,
4571 Lùterswil.

f  COUTURE 
^POUR TOUS

Grand choix de
jersey-tricot

au mètre

BOUTIQUE
JERSEY-TRICOT

Neuchâtel
Seyon 5c

l Tel. 5 (il 91 ,

F* Xous engagerions tout de sui te
fë ou pour date à convenir

l manœuvre
pour notre abattage quot idien à
Marin et pour expéditions.
Place stable , bien rémunérée.
Semaine de 5 jo urs, éventuelle- j
ment  chambre et pension à dis-

o position.
£ S'adresser : magasin Lehnherr
j ft Frères, place du Marché
!j Tél. 530 92.

Le res taurant  « Le Jura », à
Neuchâtel , engagerait pour le
1er mars ou date à convenir

FILLE ou GARÇON
pour le buffe t  et l'office.
Se présenter ou téléphoner au
(038) 5 14 10.

Res tauran t  du Lit toral

UNE PERSONNE
pour quelques heures de mé-
nage , le matin ou l'après-midi.
Se présenter ou téléphoner au
(038) 5 49 01.

Bureau d'architecture des en-
virons de Neuchâtel  engage-
rait , pour le printemps 1970
ou date à convenir,

jeune dessinateur
architecte

Conditions et travail intéres-
santes.
Faire offres manuscri tes, avec
cur r i cu lum vitae , photo , certi-
f icats  et prétentions de salaire
sous ch i f f res  RE 483 au bu-
reau du journal .

Entreprise de la place cherche jeune

employée de bureau
a iman t  t ravai l le r  de façon indépendante,  con-
naissant les t ravaux de bureau courants.  Entrée
le 15 avril ou début mai.

Adresser offres écrites, avec prétentions de
salaire, à
Bauermeister & Cie , installations sanitaires,
Place-d'Armes 8, Neuchâtel.

Nous inv i tons  ins-
tamment  les person-
nes répondan t  à des

annonces sous chiffres
à ne jamais joindre

de cer t i f ica ts  ou
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres.  Nous
ne prenons aucune
responsabi l i té  en cas
de perte ou de dé-
térioration de sem-

blables objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel .

.l'achète tous vos
points

SILVA
au prix de 1 fr. les
100 points.
Paiement par re-
tour du courrier.
P. Bolomey,
Aubépines 43,
1000 Lausanne.
Tél. (021) 25 66 49,

Jeune Zuricoise

employée de commerce
cherche place dans maison neu-
châteloise , pour le 1er mai 1970.
Lea Herz, Plattenstrasse 32,
8032 Zurich.

J'ai 22 ans , de bonnes connaissances
d'allemand , ma langue maternelle est
le français. Pour commencer ma 7me
année de travail  dans les bureaux ,
je cherche

une place avec responsabilités
et indépendante.
Téléphoner de ï) à 11 h au (051 ) f>7 8:1 24
ou écrire à Françoise Gfeller , Stieglen-
strasse 59, 8052 Zurich.

On cherche
CAFÉ OU CAFÉ-RESTAURANT

qui serait  k remettre , éven tue l l emen t  à
vendre. On dispose d'un capital .  (Can-
ton de Yaud exclu;.
Mme Y. BAHFL'SS, Girardet 33,
2400 le Locle. Tél. (039) 5 63 85.

Jeune homme ayant terminé son
apprentissage dans l'adminis t ra -
tion cherche , pour le 1er avril ou
date à convenir'; place

d'employé de commerce
dans les environs de Neuchâtel  -
la Chaux-de-Fonds. en vue d'ap-
prendre le français.
l'cli Schiircr, Gemeindera tskanzle i ,
9H51 Stein.

YVES REBEft
Bandugiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi

3 ARMOIRES A PLANS Bigla , dimensions
11x100 x 65 cm, 9 tiroirs. Tél. (038) 7 77 77.

PORTE-PARAPLUIES moderne, peu utili-
sé, pour cause de non-emploi , bas prix.
Tél. 5 91 30. heure s de bureau.

CONTRAT POUR UN COURS de pro-
grammation Cobol et IBM 360. Tél. 3 28 30,
le soir.

JOLI ENSEMBLE PANTALON rayé bleu
marine , taille 42, bas prix. Tél. 5 32 60.
CUISINIÈRE THERMA 3 plaques, et gril
infrarouge, pou r le 6 mars , 140 fr. Tél.
6 13 07.

SKSI 205 CM, métalliques , avec fixations de
sécurité, 160 fr. Tél. 8 60 63.

CARABINE de concou rs Hâmmerli, à gaz.
sans contrecoup, calibre 4,5, employée 6
mois. Parfait étar. Prix 100 fr. Tél. 6 83 46.

JOLIE ROBE DE GROSSESSE, fin lainage ,
Tél. 6 83 46. 
MACHINE A LAVER Daréco, avec cui-
son, faute d'emploi. Prix à discuter. Tél.
(038) 5 98 17.

UN POÊLE ANCIEN du XVIIIe ; une
cheminée en marbre , une cheminée en pierre
d'Hauterive. Adresser offres écrites à DI
529 au bureau du journal.

40 CHAISES, 10 tables, pour restaurant.
Faire offres sous chiffres AS 64 052 N ,
aux Annonces Suisses S. A., « ASSA »,
2001 Neuchâtel.

DAME garderait enfant ou bébé du lundi
au vendredi. Bons soins assurés. Tél. 7 85 44.

JEUN E DAME , employée de bureau , cher-
che travail à domicile. Adresser offres écri-
tes à BG 527 au bureau du journal.

Miéville 19 fév. 1970

ÉTUDIANTE donnerait leçons d'allemand ,
de français et répéterait devoirs. Tél.
8 20 22.

JEUNE HOMME cherche travail d'horlo-
gerie, à domicile , libre 4 heures par jour.
Tél. 6 91 87.

HOMME SYMPATHIQUE, bilingue alle-
mand et français , d'un certain âge, en bon-
ne santé et encore actif , vivant seul , désire
rencontrer dame , veuve ou divorcée , pour
sorties et promenades, pour rompre solitude , jDiscrétion absolue. Ecrire à EJ 530 au
bureau du journal. I

SAINT-BLAISE, à jeune homme, chambre
chauffée , eau chaude el froide. Tél. 3 27 54,
le soir après 18 heures.

PETITE CHAMBRE INDÉPENDANTE ,
chauffée. 75 fr.. à jeune homme ordonné ,
libre imédialcment. Tél. (038) 5 48 02.

CHAMBRE pour le 1er mars , pour mon-
sieur. Bellevaux . tél. 5 44 89.

AU CENTRE, chambre indépendante , Fleu-
ry 14, à 13 ou 18 heu res.

A VERCORIN (Valais), pour vacances sco-
laires , du 5 au 19 avril , vaste appartement ,
200 fr.' plus charges. Tél. 3 30 29.

A LA NEUVEVILLE, chambres meublées ,
cuisine , salle de bains. Tél . (038) 7 88 33.

PIANO, maximum 700 fr. Tél. (038) 5 42 25,
pendant les heures de bureau.

J'ACHÈTERAIS UN CHAUFFE-EAU à
bois ou à gaz, en bon état , pour baignoire.
Ecrire à Auguste Pellet, Coteaux 20, 2016
Cortaillod , ou téléphoner au 6 45 36, à midi
ou le soir.

ÉTUDIANT cherche d'occasion caisse-claire
(de batterie) avec support. Tél. (038) 7 1150.

GARAGE, ou place réservée , à proximité im-
médiate de la gare , pour le Jer janvier
1971. Tél. 5 53 22.

RÉCOMPENSE 50 fr. : studio meublé au
centre . Tél. (037) 77 19 21.

URGENT. — Monsieur cherche, à Neuchâ-
tel , Peseux ou Serrières , petit appartement
modeste de 1 ou 2 chambres , sans
confort , non meublé. Adresser offres écrites
à AF 526 au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 2 A 3 PIÈCES, en
ville, pour le 1er mars. Tél. 4 63 49", dès
18 heures.

ÉTUDIANTE CHERCHE, pour le 12
avril et jusqu 'au 15 • juillet chambre
meublée. Adresse r offres écrites à Cathe-
rine Gschwind , Zanggerwcg, 8006 Zurich ,
ou tél. (051) 26 61 63.

DAME POUR LE MÉNAGE, cinq à six
heures par semaine. Tél. (038) 4 07 72.

r Simca 1000 i

I
GLS I
1965, grise, 

^« bon état de marche. ™
8k Prix intéressant. ^S

'*«». BENEHM- **
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Mini
choco-
lâtSpour
maxi
gour-
mets.
Les friandises préparées par
Camille Bloch se dégustent à petite
dose car elles ont de la classe.
Torini. le nouveau chocolat
en portions,signé Camille Bloch.
Un chocolat fourré. Praliné.
Savoureux. Avec une amande
entière et belle à croquer.

^^— Camille Bloch

Ces petits chocolats aeviendrom.
vos grands préférés. Délicieuse-
ment vôtres.
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Hl II IUUI ILBI IIL H U11 U BH VAUSEY ON - NEUCHâTEL

^9p(3p^^M|^^|̂ ^fi^SS!?flf Veuillez, je vous prie me faire parvenir une j
^¦iSmllSIJB 8fc.^8K«Bî ^ffi^^§̂ aË^^^HI 
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2002 Neuchâtel : Mario Bardo, Garage-Carrosserie, Sablons 47-52, tél. (038) 4 18 43 — 2300 la Chaux-de-Fonds :' Raoul Boichat, Station-Service-Shell , av. Léopold-Robert 147, tél. (039) 3 70 44 —
2052 Fontainemelon : W. Christinat, garage, av. Robert, tél. (039)7 13 14.
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TÉLÉVISION
Vente et réparations soignées

de toutes marques
NEU CHATEL, Sablons 48, tél. 5 34 64



Performance rossurante des Suisses
Le second match contre les Etats-Unis, aux Mélèzes, fut d'un niveau élevé

SUISSE - ÉTATS-UNIS 3-4 (1-1 1-1
1-2)

MARQUEURS : Turler , 4me ; Stordhal ,
15me et 30me ; Keller, 38me ; Christian-
sen , 42me ; Berger , 47me ; Konik , 60me.

SUISSE : Rigolet ; Aeschlimann , Hugue-
nin ; Furrer , Sgualdo ; Reinhard , Turler ,
Keller ; Luthi, Chappot , Henry ; Dubois ,
Berger, Piller. Entraîneur : Pelletier.

ÉTATS-UNIS : Wetzel ; Riutta , Ross ;
Brown, Konik ; McElmury ; Stordhal ,
Brooks, Lilyholm ; Patrick , Christiansen,
Gambucci ¦ Grand , O'Neil , Lindberg ; Bou-
cha. Entraîneur : Rose.

ARBITRES : MM. Keller et Zeller , Al-
lemagne de l'Ouest.

NOTES : Patinoire couverte des Mélèzes ,
à la Chaux-de-Fonds. 5000 spectateurs. A
la 33me minute , un but de Huguenin est
annulé , Henry se trouvant dans la zone
du gardien.

PÉNALITÉS : Quatre fois 2 minutes
contre la Suisse, cinq fois contre les Amé-
ricains.

A LA DERNIÈRE MINUTE
Moins de quinze secondes avant la fin

de la partie, le compte était de 3-3 entre
Suisses et Américains, dans leur seconde
confrontation . Les hommes de Pelletier ve-
naient d'avoir deux magnifiques occasions
de marquer, alors qu'ils jouaient en infé -
riorité numérique. La première fois, ce-
pendant, Turler hésita à se lancer sur le
palet manqué par un défenseur américain,
et le gardien Wetzel, avancé à la ligne
bleue (!) parvint a écarter le danger de

justesse. La seconde fois, au terme d'une
brillante action de Chappot, une violente
reprise d'Huguenin échouait dans un pa-
tin du géant Konik.

Ccst dire que si la Suisse a dû s'avouer
vaincue , elle n'en a pas moins, jusqu 'au
dernier moment, sérieusement inquiété son
adversaire. Si la justice avait été respec-
tée, cette rencontre se serait, d'ailleurs , ter-
minée par un partage des points. Samedi ,
la Suisse a, en effe t, évolué d'une façon
tout autre qu'elle ne l'avait fait la veille ,
aux Véniels . Elle a imposé d'emblée un
rythme très élevé à la partie et ses admi-
rables combinaisons devaient justemen t lui
permettre d'ouvrir la marque. Comme les
Américains ne l'entendaient pas de cette
oreille , le duel ne tarda pas à s'équilibre r,
si bien que les deux gardiens furent , four
à tour , sérieusement mis à contribution.

DÉFENSES EN VUE
Tant Wetzel que Rigolet s'illustrèrent par

des parades de grande classe. Ces deux
hommes sont pour beaucoup dans le fait
que relativement peu de buts ont été mar-
qués. Mais les défenses ont également jo ué
un rôle en vue dans cette partie achar-
née, violente par instants, la plus dure
que les Suisses aient livrée, depuis plu-
sieurs auuées. Les arrières helvétiques, qui
avaient commis de nombreuses erreurs ven-
dredi , ont été, samedi, dans bien des do-
maines, les égaux de leurs vis-à-vis, ce
qui n'est pas peu dire, quand on connaît
la valeur d'un Ross ou d'un Konik , par

exemple. Ils ont, notamment, joué avec
une plus grande sécheresse que la veille
et sorti le palet de leur camp avec une
relative facilité. Sur ce point , les atta-
quants , qui n'ont pas rechigné à l'ouvrage ,
leur ont apporté une aide précieuse en
observant un marquage aussi strict que
possible de l'adversaire et en se libérant
rapidement pour favoriser la contre-offen-
sive.

UN EXPLOIT
Le second match entre Américains et

Suisses a donc été fort différent du pre -
incir. Il fut plus levé d'un ton en raison
de la ferme volonté de chacun de mon-
trer tout ce dont il était capable de fai-
re. Cette détermination a été à l'origine de
chocs assez durs et d'une certaine nervo-
sité. Or, l'équipe suisse n'a pas été désar-
çonnée , ni par la violence des échanges ,
ni par la guerre des nerfs menée par le
« coach » Williamson. Hormis quelques pe-
tits écarts, elle a fait preuve d'une parfaite
maîtrise d'elle-même, ce qui lui a permis
d'accomplir un réel exploit face au prin-
cipal favori du groupe B des champ ion-
nats du monde.

Certes, la Suisse a présenté quelques
points faibles. Nous pensons, surtout , à
Henry, qui n'a pas été à la hauteur d'Uli
Luthi et de Chappot, et qui a raté, à la
55me minute , une occasion rêvée de don-
ner la victoire à ses couleurs, Mais, dans
sou ensemble, la formation de Pelletier a
fourni une prestation remarquable. Le fait
qu 'elle ait mieux joué samedi que vendredi
démontre , en tout cas, qu'elle se rend en
Roumanie avec des ressources physiques
intactes. Voilà qui est rassurant.

F. PAHUD

L'adresse des Suisses
Pour les Suisses, les choses sérieuses dé-

buteront demain , par le match contre la
Bulgarie , à 11 heures (heure suisse). « Per-
dus » à Bucarest , nos joueurs seron t certai-
nement heureux de recevoir des messages
d'encouragement du pays. Nous communi-
quons donc à nos lecteurs l'adresse à la-
quelle ils pourront envoyer ces messages :

Equipe nationale suisse. Hôtel Ambassa-
dor. Bucarest (Roumanie).

LE DArXGER.  — Les Suisses l'ont très souvent porté devant le but
de Wetzel , a ins i  qu'en témoigne ce document. Tandis que Turler
(à  gauche) menace le gardien, Ross ( 5 )  et Riutta « s'occupent »

de Re inhard  (ASL)

L'Autriche a remporté, à Galati , le
tournoi C du championnat du monde et
retrouve ainsi la place qu 'elle avait perdue
l'an dernier dans le groupe B dont le
tournoi 1971 aura lieu en Suisse. L'Italie,
deuxième, ne sera promue dans le groupe
B que si le Canada persiste à ne pas par-
ticiper au championnat du monde de 1971.

C'est en réussissant le match nul
(3-3) dans son dernier match , contre
l'Italie, que l'Autriche a assuré sa pro-
motion.

Classement final  du groupe B : 1.
Autriche 6-11 ; 2. Italie 9 ; 3. France 8:
4. Hongrie 8 : 5. Danemark 3 ; 6. Hol-
lande 3 ; 7. Belgique 0.

Victoires allemandes
L'Allemagne de l'Ouest et la Norvège ,

qui seront des adversaires de. la Suisse en
Roumanie, se sont affrontées deux fois du-
rant le week-end. A Munich , dans le pre-
mier match , l'Allemagne s'est imposée par
8 à 1. Elle a battu une nouvelle fois l'équipe
Scandinave , à Landshul , par 6 à 2.

UN DES HUIT .  — Le gardien grisou ne pourra rien f a c e  à l'ac-
tioÊi des deux attaquants neuchâtelois

(Avipress - J.-P. Baillod :

L Autriche promue
dans le groupe BUNE ATTITUDE

SCANDALEUSE
Ça a commencé la 33/ne minute,

lorsque les arbitres ont annulé un
but de René Huguenin. La décision
des directeurs du feu  était parfaite-
ment justifiée, car Henry se trou-
vait dans le demi-cercle réservé au
gardien avant que le palet y f û t
entré. La majorité du public s'est
contentée de manifester son mécon-
tentement, mais il s'est trouvé une
poignée d'imb 'elles pour lancer des
bouteilles (vides) sur la glace, à l'in-
tention de M M .  Keller et Zeller. Ces
derniers ont été très aimables : alors
qu 'ils avaient le droit d'interrompre
la partie, ils ont accepté de conti-
nuer leur travail dans des conditions
des moins sympathiques. En effet ,
à chaque expulsion (américaine ou
suisse) ou à chaque événement sor-
tant quelque peu de l'ordinaire, des
bouteilles ont atterri sur ta piste, et
ce jusqu 'à la f in  de la rencontre.

On ne peut , certes, demander à
5000 personnes de tout savoir sur les
règles du hockey sur glace. En re-
vanche, ce qu'on peut exiger, c'est
au moins que ceux qui ne les con-
naissen t pas cessent de manifester
leur ignorance par des gestes moyen-
âgeux et d'autan t plus bêtes qu 'ils
sont vains.

Ce que nous avons vu samedi n'a
pas fai t  honneur à la Suisse. Fort
heureusemen t, la p lus nombreuse par-
tie des spectateurs a marqué bruyam-
ment sa réprobation à l'égard de cet-
te attitude scandaleuse et inaccepta-
ble, si bien que nos hôtes n 'auront ,
peut-être , finalement, pas emmen é de
la Chaux-de-Fonds un trop mauvais
souvenir. Du moins espérons-le...

F. P.

Bienne a manqué de constance
BIENNE - DAVOS 5-9 (1-4 , 2-3, 2-2)
MARQUEURS : Jenny 5me , Sprecher

7me et 60rhe , Flury 8me et 20mc, Greder
l i m e , R. Torriani 23me et 26me, Wehrli
25mc , Hurzeler 32me et 59me, Durst 8me
et 51 me , Baertschi 52me.

BIENNE : Haenggi ; Geiser, Greder , Me-
gert , Kleinert , Baertschi , Fahrni , M. Burri ,
Hurzeler , Hugi , Wehrli , Aeschlimann , Bie-
dermann ; Perrenoud , Probst. Entraîneur :
Cruikshank.

DAVOS : Ambuehl ; L. Christoffel , Hen-
derson, Kradolfer, Gfeller ; Jenny, Durst ,
R. Torriani : R. Christoffe l , Flury, M; Tor-
riani : O. Sprecher , Keller. Entraîneur :
Bibi Torriani.

ARBITRES : MM. Fleury , de Neuchâtel ,
et Hauri. de Genève.

NOTES : patinoire de Bienne , pluie du-
rant toute la rencontre . 200 spectateurs. La
troisième ligne biennoise ne joue qu 'à par-
tir du second tiers-temps.

Greder blessé n'apparaît plus sur la gla-
ce depuis la deuxième période. Pénalités :
Bienne : 6 fois 2 minutes et 10 minutes
de méconduite et pénalité de match à B.

Burri : Davos 8 fois 2 minutes et 10 minutes
de méconduite à R. Torriani.

OCCASIONS MANQUÉES
Une rencontre de liquidation , une mai-

gre assistance, des conditions atmosphéri-
ques détestables. Ce match n'appelle pas
de grands commentaires. Bienne et Davos
firent jeu égal, mais l'équipe grisonne mé-
rita son succès car elle sut mieux que son
adversaire concrétiser les occasions de buts.
Bienne , lui , manqua singulièrement de con-
centration. De plus , il se heurta à un
gardien davosien très à son affaire . A re-
lever que la partie fut émaillée de nom-
breux incidents. Elle se termina dans une
atmosphère empoisonnée . C'est regrettable ,
d' autant plus qu'elle était sans grande si-
gnification. Le championnat terminé, l'heure
est au bilan. Celui de l'équipe biennoise
est plus que satisfaisant. L'entraîneur Cruik-
shank a réalisé un travail remarquable.
Pour prétendre à la première place , il ne
manque aux Biennois que la constance
dans leurs performances et une certaine
maturité. Ph. B

Tour de promotion
Bienne - Davos 5-9

Ambri-Piotta - Fribourg 5-6
Thoune - Lugano 5-3
Coire - Villars-Champéry 12-6

CLASSEMENT
1. Ambri-Piotta, 20 points ; 2. Davos,

19 : 3. Thoune, 18 ; 4. Bienne, 14 ; 5.
Villars-Champéry, 12 ; 6. Fribourg, 12 ;
7. Lugano, 11 ; 8. Coire, 6.

Tour de relégation
Sion - Winterthour 4-7
Lucerne - Grasshoppers 4-3
Young Sprinters - Saint-Moritz 8-2
Kusnacht - Lausanne renv.

CLASSEMENT
1. Sion, 14 matches, 20 points ; 2. Lu-

cerne, 13, 18; 3. Young Sprinters,
14, 14 ; 4. Kusnacht, 12, 13 ; 5. Lau-
sanne, 13, 13 ; 6. Grasshoppers, 14, 12 ;
7. Winterthour , 14, 10 ; 8. Saint-Moritz,
14, 8.

L'UHSS (A) et le Japon (B) vainqueurs
Le tournoi scolaire de Neuchâtel s'est terminé samedi

Patroné par notre journal , le tournoi
scolaire de Neuchâtel s'est terminé par
les finales jouées samedi en ouverture
du match Young Sprinters-Winterthour.

Finale du groupe B
Japon - Etats-Unis 1-1

(1-1, 0-0)
C'est le Japon qui , malgré le match nul ,

et selon les dispositions du règlement (ré -
sultat de la première confrontat ion qui dé-
cide) qui s'attribue le challenge offert par
notre journal. Or , le Japon avait gagné
la première rencontre par 2-1. Il est devenu
ainsi le vainqueur du tournoi des 1res MP
et 2me P.

Finale du groupe A
URSS - Tchécoslovaquie 3-0

(1-1, 0-0, 2-0)
Par cette victoire en finale , l'équipe du

responsable Pozzetto gagne définit ivement

EUPHORIE.  — Les joueurs de l 'URSS sont en p leine euphorie.
Après avoir gagné le tournoi scolaire neuchâtelois de hockey sur
glace, ils acclament leur capitaine qui reçoit le challenge of f e r t
par la FAiïl, des mains de M .  Houriet (Avipress - Baillod )

le challenge de la FAN. Il faut reconnaî-
tre qu 'elle le mérite haut la main. Tout
au long de cette dernière explication ,
l'URSS a démontré un jeu d'équipe nette-
ment supérieur à celui des Tchécoslova-
ques qui n 'avaient à opposer aux mouve-
ments d'ensemble bien conçus des Russes
que des exploits individuels qui , inévitable-
ment , se brisaient sur la défense solide
des Russes. Les trois buts du vainqueur
furent de petits chefs-d'œuvre et lorsque
ces garçons auront acquis de la force
dans le poignet ils marqueront encore bien
des buts pour lesquels ils ont su se créer

-des occasions en or. La victoire est donc
revenue à la formation qui s'est inspirée
des meilleurs principes de hockey et s'est
souvenue qu 'avant tout il s'agissait d'un
jeu d'équipe. Celle du capitaine et gardien
J.-P. Jaquet (qui l'après-midi même était
devenu champion cantonal junior à l' artis-
tique) a réalisé une performance peu com-
mune , puisqu 'elle n'a pratiquement pas en-
caissé de but pendant le tournoi.

Equipe du vainqueur : Jaquet ; Hirt ; Ba-

tinel l i  ; Schmid ; Guillod ; Aubert ; Mat-
they ; Cosandier ; Egger ; Sandoz ; Dubey.
Responsable : Pozzetto.

A. M.

Doublé bernois
à Lausanne

Le Bernois Marcel Grimm a conserve
son litre de champion suisse, à Lausanne,
en ballant , en finale, son coéquipier Anton
Lchmann eu trois sels. C'est la sixième
fois que Grhnm est champion. Chez les
dames, en revanche, la Lausannoise Chris-
liane André n'a pas réussi à conserver son
bien. C'est la Bernoise Vreni Lchmann
qui s'est imposée. Nous reviendrons sur
cctlc manifestation dans notre édition de
demain.

Von Ruden : 2'21" sur 1000 m
JEZB3B B0MES PERFORMANCES
À LA RÉUNION DU MADISON SQUARE GARDEN

Tom von Ruden , en remportant le
1000 m de la réunion organisée par le co-
mité olympique des Etats-Unis, au Madison
Square Garden de New-York, a amélioré
de deux dixièmes de seconde la meilleure
performance mondiale en salle avec 2'21".
C'est en remportant l'épreuve de hau te lut-
te contre l'Irlandais Frank Murphy, qu 'il a
dépassé dans les derniers mètres, que le
Californien (25 ans), l'un des meilleurs
coureurs de fond américains de ces der-
nières années, a réussi son exploit qui e f fa -
ce, sur les tabellcs mondiales, le nom du
Français Pierre Toussaint (2'21"2 en 1967
à Lyon). Murphy, qui avait mené jusqu 'à
10 m du fil , a été crédité de 2'21"1, temps
inférieur également à l'ancienne meilleure
performance mondiale.

Continuant sur sa lancée , Martin Mac-
Grady, qui avait abaissé par deux fois son
propre record « in door » du 600 yard s
la semaine dernière, n égalé quant à lui le
meilleur temps jamais enregistré sur 500 m
sur piste couverte avec l'02"9, performan-
ce déjà réussie il y a dix-sept ans par l'an-
cien champ ion olympique Mel Whitfield.
Martin MacGrady (23 ans) a ainsi gagné
26 des 28 dernières courses auxquelles il a
participé.

Erv Hall , lui aussi, a égalé, en début
de réunion , la meilleure performance du
55 m haies établie l'an dernier par Willie
Davenport en 7"1.

Fribourg a manifesté beaucoup de volonté
AMBRI PIOTTA N'A PAS CONNU L'APOTHEOSE ATTENDUE

AMBRI PIOTTA - FRIBOURG 5-6 (1-0
2-1 2-5)

MARQUEURS : Mottini l ime ; G. Cclio
32me ; Baldi 36me ; Hubscher 37me ; G.
Celio 42me ; Mayor 43me ; Gilliéron 44me;
Schaller 47me ; Genuizzi 51me ; Hubscher
55me ; Etienne 58me.

AMBRI PIOTTA : Facchi (Grunig) ; Ti-
cozzi , Mottini ; Genuizzi ; Croce ; G. Ce-
lio , C. Celio, Castelli ; Darani, F. Celio,
Muttoni ; Gendotti , F. Panzera , Cenci ;
Baldi. Entraîneur : N. Celio.

FRIBOURG : Boschung ; Hubscher , Piot-
ta ; Waeber , Jaunin ; Etienne , Purro , Aebi;
Winteregg, Gilliéron , Mayor : Moulin ,
Schaller , Lehmann. Entraîneur : Haines.'

ARBITRES : MM. Pestoni de Berne - et
Bosch de Davos.

NOTES : patinoire de la Valascia, gla-
ce rendue rugueuse par suite des chutes de
neige de l' après-midi. 3800 spectateurs.

DÉCEPTION
L'apothéose d'Ambri Piotta promu en li-

gue Â depuis sa victoire de Villars n 'a pas
eu samedi soir contre Fribourg la célébra-
tion que les supporters tessinois espéraient.
Ambri a perdu son dernier match de la
saison qui a été précédé par une pittores-
que cérémonie à laquelle participait le néo-
champion du monde de la descente à ski ,
Bernhard Russi venu à Ambri depuis An-
dermatt. son village natal , pour la joie
des 3800 spectateurs présents. Cipriano Cc-
lio et ses camarades ont dominé la premiè-
re et la deuxième partie du match mais
dans le troisième tiers-temps , Fribourg a eu

une formidable réaction grâce à son jeu
rapide , percutant qui a souvent mis en
diff icul té  la défense tessinoise. A la lon-
gue, la fatigu e d'une saison épuisante a
déterminé l'effondrement de l'équipe cham-
pionne de ligue B qui parfois a été aussi
si f fiée par ses supporters.

BONNE CLASSE
Fribourg, comme il l'avait fait d' ailleurs

lors du match aller , s'est révélé une équi-
pe qui possède quelques joueurs de bonne
classe. Surtout l' avant-centre de la premiè-
re ligne, Purro , l'arrière Hubscher et le
gardien Boschung. Menés par 4-1 à la
deuxième minute du troisième tiers-temps,

..les , .Fribourgeois ont eu le . grand mérite et
surtout la force morale de remonter les
trois buts et de bien résister , grâce aussi

aux arrêts de Boschung, aux tentatives de
l'équipe tessinoise qui aurait bien voulu fê-
ter sa promotion d'une manière différente.

RENFORTS ?

Ambri , maintenant , doit penser à ren-
forcer son équipe pour la prochaine sai-
son. Il semble qu 'Arturo Baldi qui actuel-
lement joue à Lucerne reviendrait chez
ses anciens camarades . Tandis qu 'un pro-
blème se pose pour le gardien , car on dit
que Grunig, trop absorbé par ses études
de médecine , ne pourra plus jouer avec son
équipe. Quant à Fribourg, c'est une équi-
pe qui mérite mieux que sa place peu en-
viable , dans le classement de cette poule
finale.

T. C.

Young Sprinters a terminé la saison en beauté
SAINT-MORITZ S'EST DÉFENDU HONNETEMENT A MONRUZ

YOUNG SPRINTERS - SAINT-MO-
RITZ 8-2 (3-0 2-1 3-1)

MARQUEURS : O. Wittwer , 5me ; Che-
valley, 13me et 18me ; G. Wittwer , 23me;
J.-J. Paroz , 34me ; Koch , 39me ; E. Pa-
roz, 43me ; Chevalley, 49me ; Tempini ,
51me ; Schmied , 56me.

YOUNG SPRINTERS : Nagel ; E. Pa-
roz, Martini ; O, Wittwer , Lauber ; Burk-
hard , Chevalley, Sandoz ; G. Wittwer , J.-J.
Paroz, /sdhmid ; Dreyer, Fallet. Entraî-
neur : Martini.

SAINT-MORITZ : Schalltegger (Rota) ;
Part , Serena ; Nater , Degiacom i ; Pedro-
lini , Schmid , Micheli ; Rizzol , Koch, Tem-
pini ; Klavadetscher.

ARBITRES : MM. Gunziger , de Cour-
rendlin , et Randin , de Villars.

NOTES : Patinoire de Monruz , 400 spec-
tateurs. Glace rugueuse en raison de la
pluie. Dernier match de la saison précédé
de la finale du tournoi scolaire . Martini ,
dont c'est la 19me saison à Young Sprin-
ters, est fleuri et reçoit un cadeau par
l'intermédiaire du toujours jeune « Pom-
pon » . Le président Wittwer est lui aussi
fleuri par des juniors. Saint-Moritz chan-
gera par deux fois de gardien. Match joué
dans la plus parfaite correction.

BIEN FINI
Les quelques spectateurs fidèles n'auront

pas été volés. Alors que tout s'alliait pour

que ce dernier match ait un petit relent
de farce on de corvée à remplir , puis-
qu 'il n'avait plus de signification réelle el
que les conditions atmosphériques n 'étaient
guère propices, aussi bien les Neuchâtelois
que les Grisons ont fait leur devoir.

Les hommes de Martini , sous l'impul-
sion de leur entraîneur , ont voulu finir en
beauté. Et ils y ont réussi. Sans aucune
complaisance de l'adversaire. Grâce à leur
jeu collectif, de passes pourtant difficiles
sur une telle glace, les buts marqués ne
furent pas l'effet du hasard. Et qui plus

est, jusqu 'à la fin, les hommes de Mon-
ruz ont essayé d'augmenter la marque ,
ne serait-ce que pour la satisfaction du
travail bien accompli. Ce travail, ils l'ont
bien fait , jouant avec plaisir, et ce sans
que les Grisons se laissent manger sans
résistance. Au premier tiers-temps, il sem-
blait bien pourtant qu 'ils n'allaient pas op-
poser beaucoup d'arguments aux entrepri-
ses de Young Sprinters. Et pourtant , et
il faut les louer pour cela, dès le deuxiè-
me tiers-temps, ils se rebiffèrent, ils se
battirent , si bien qu'à deux reprises, ils

réussirent à battre un Nagel qui fut l ob-
jet , surtout durant le dernier quart d'heu-
re, de quelques assauts l'obligeant à se
démener plus qu'il ne s'y attendait.

La saison a donc pris fin à Monrirz
sur une note de bon augure : Young Sprin-
ters a justifié son maintein en ligue B.
Il lui reste à trouver les solutions vala-
bles pour la saison prochaine pour éviter
les affres par lesquelles il a passé ces der-
nières semaines.

Alain MARCHE

Olten a pris une sérieuse option sur l'as-
cension en li gue nationale en battant U/.wil,
chez lui , par 4 à 2. Les Soleurois ne peu-
vent plus être inquiétés par Zoug, lequel ne
semble , pourtan t , pas être en mesure de
remporter ses deux derniers matches.

Dans la poule romande , Forward Morges
a essuyé une nette défaite (1-5) sur la pati-
noire de Lyss, face à Wiki , qui se révèle
ainsi être un très redoutable contradicteur
pour les Vaudois.

Après ce week-end , la situation dans les
deux poules est la suivante :

Groupes 1-3 : 1. Olten . 3 matches , 5
points ; 2. Uzwil , 3, 2 ; 3. Zoug, 2, 1.

Groupes 4-6 : 1. Wiki , 3 matches , 4 pts
(14-5) ; 2. Forward Morges , 3, 4(10-8) . 3.
Le Locle, 2 ,0.

Les tours finals
de première Bique

Coupe neuchâteloise
de IIe ligue

Deux rencontres comptant pour la
coupe neuchâteloise de lime ligue , pa-
t ronnée par notre journal , ont eu lieu
a la f in  de la semaine  dernière.  En voi-
ci les résul ta ts  : Montmol l in  C.orcclles-
Savagnier  5-3 : Savagnier-Serrières 5-3.
Le match Ser r iè res -Montm o l l in  Corcel-
les a été renvoyé en raison des in tem-
péries.

Succès italien
aux Etats-Unis

Les Italiens, Dandrea et Caldara , oni
remporté l'épreuve de bob à deux des
Jeux Kennedy, à Lake Placid. Cette épreu-
ve a eu lieu en quatre manches sur une
seule journée. Le bob suisse, avec Stadler et
Schacrer , a dû se contenter de la sixième
place après s'être fait souffler le cinquième
rang par la Roumanie dans les deux der-
nières manches. Wicki , qui faisait équipe
avec Duttwcilcr , fut moins rapide encore

Maekinen le plus rapide
Le Finlandais Timo M.ackincn , sur Ford ,

a enlevé le Rallye de la neige, qui s'est
couru en Finlande , avec 18,184 points , de-
vant ses compatriotes Jorma Luscnius (Re-
nault )  18,328 p. et Hannu Mikkola (Ford)
18.339 p. Ce rallye n 'était couru que par
îles conducteurs suédois et finlandais.

Record d'Europe
pour Norpoth

La première journée des 17me cham-
pionnats d'Allemagne fédérale en salle a
été marquée par deux nouveaux meilleurs
temps mondiaux réalisés par Manfred Let-
zcler au 200 m en 21 "5 et par Elfgard
Schncttenhelm au 200 m féminin en 24"6.
D'autre part , au 1500 m, Harald Norpoth .
double détenteur du record d'Europe, a
établi un nouveau record d'Allemagne en
3'41"3. Il a amélioré ainsi d'un dixième
de seconde le record détenu par Jur gcn
May, depuis l' année dernière.

C' est sur un terrain mou et g luant
que se sont déroulés les champ ionnats
romands de cross , pa rfai tement  orga-
nisés par le C.A. Fribourg, qui a troiwé
là une magnif ique occasion de répéti-
tion puisque c'est ce même club qui
mettra sur p ied , le 8 mars prochain ,
les champ ionnats nationaux.

Caté gorie A ( S  k m )  : 1. Corbaz
(Lausanne !  24'12"4 ; 2. Voeffrav (Ver-
navaz)  24'3(i"9 ; 3. Sulo (Genève) 24'
56"2 ; 4. Vogt (Genève) 25'10"3 ; 5.
Schal ler  (Lausanne) 25'22"0 ; li. Leuba
(l a  Chaux-de-Fonds) 25'42"5. Vétérans :
( t i  km) : 1. Argiiuiro (Genève) 18'4°" ;
2. Grcnak (Genève) 19'04" ; 3. Jeaiuio-
la t  (Lausanne) 19*16". Catégorie p is-
tards (3 km)  : 1. Matekowskv (Genève )
8'59"9 ; 2. Uuvenu iv (Genève) 9'00"9 ;
3. Rufenacht (la Chaux-de-Fonds) 9'18".
Juniors (i km)  : 1. Szentcssv (Genève)
12'15"8 ; 2. Bcrsel (Belfaux) 12'21"3 :
3 Thiébuud ( la  Cbaux-de-Fonds) 12'38"7.
Cadets A (3 km)  : 1. Terreaux (Far-
uagny) 9'26"2 ; 2. Burt in  (Genève )
9'30"8 ; 3. De Grcck (Genève)  S) 33".
Cadets B (2 km) : 1. André (Lausanne)
6'00"8. Cadettes (1 km)  : 1. Madeleine
Boll (Lausanne) 3'00". Dames (i  km
200) : 1. Catherine Dcssemontct (Lau-
sanne) 5'1'J". Minimes B ( l  k m)  • 1.
H u m o  (Fa rnagn v )  3'11". Minimes  A
( 1  km 200):  1. Roulin (Lausanne) 4 i 2 ".

Championnats romands
de cross
Corbaz

sans concurrence



C'est là que' jadis la diligence postale pour la France changeait de chevaux.
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Ï Î̂ 3̂L"' - '-- ¦ 9$fÈ3î-w^?mmmmm BB â̂^CDB :&53HOSJQE- % '̂̂ ^̂ S SM H^Œm^MH9 « .̂ .>.¦¦. ¦'. . . . '.; '. '..• . '.. ¦:¦'; ™ '' _?3&te»& B̂ffr^SâSâ8â£SHfl ¦ ¦ ¦̂ ¦¦' '"j''1" "U»^̂ ^̂ M̂WK^̂ B̂ k̂ *̂*/̂ TfiOi3 ĵîioW'' "̂ Ŝ̂ ?¦ tr l̂ jf'SfcVjrf l̂r j â̂^̂ ^̂ HEHvcNS
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Apprenez pourquoi BP
peut-ou doM-ou veut - s'offrir
une station-service pareille.

" . i l
i; . ,

C'est la petite station-service de Troistorrents. Et son permettre de ne pas penser exclusivement au rende-
sympathique café de village. L'une et l'autre sont tenus ment.)
par Mme Bressoud, sa fille et son gendre, qui se par- Parce que c'est notre devoir de le faire. (Etant une
tagent entre le café et la station, servant tantôt du vin grande compagnie, nous nous sentons obligés morale-
tantôt de l'essence. L'un et l'autre de bonne provenance ment de vendre non seulement là où le rendement est
et sur mesure. assuré, mais également là où nos clients ont besoin |

Cette petite station compte pour une bien modeste de nous.)
part dans notre chiffre d'affaires. (Les stations situées Parce que nous voulons le faire. (Nous tenons à rester
sur une autoroute ou à la frontière, sur une grande route une grande compagnie pour qui les mots service au
internationale ou à la sortie d'une ville, rapportent da- client ont un sens. Voilà pourquoi nous continuerons à
vantage. Aussi la plupart des compagnies et toutes les fournir en carburant les voitures, les jeeps ou les trac-
marques d'essence possibles se pressent-elles imman- teurs de quelques centaines devillageoiset dequelques
quablement en ces lieux favorables. C'est là que tout le skieurs de passage. Et vous-même si jamais vous avez
monde veut faire des affaires.) besoin d'essence à Troistorrents.)

Pourquoi donc gardons-nous cette station-service de P.-S. Une affaire qui s'intéresse exclusivement aux ^d^
Troistorrents? affaires , c'est peut-être une bonne affaire. Mais une m II »J

x Parce que nous avons les moyens de le faire. (Nous affa ire qui s'intéresse également à ses clients , c'est pour ĴL L̂-W
S sommes une grande compagnie et nous pouvons nous nous mieux qu'une bonne affaire. ^^̂



Une fin de parcours impressionnante
récompense le Finlandais Oikarainen

L infernale course des 50 km clôt les championnats du monde nordiques

Le Finlandais Kalcvi Oikarainen , au fi-
nal impressionnant , a gagne la médaille
d'or du marathon des neiges dans l'enfe r
de Strbske Pleso.

Vendredi , coureurs et diri geants se plai-
gnaient des difficultés de cette épreuve
des 50 kilomètres : des montées, à fran -
chir en ciseaux sur 3 à 4 kilomètres en

tout, des descentes où l'athlète est obligé
de se mettre en recherche de vitesse. Hier,
tout ce qui était prévu a été dépassé. Il
avait neigé la nuit et les concurrents trou-
vèrent , dès le départ , un temps exécrable.
Il fut certes le même pou r chacun , mais
il faut reconnaître que, dans de telles con-
ditions , seul un athlète en pleine posses-

sion de ses moyens, ayant de l'expérience
et surtout des bras puissants, pouvait vain-
cre .

RETOUR IMPRESSIONNANT
Nous avions donné Vedenine ou Grim-

mer comme vainqueur probable , avec une
possibilité pour Oikarainen. Cette dernière
s'est réalisée pleinement. Le Finlandais fit
une fin de course extraordinaire. A dix
kilomètres de l'arrivée, pointé à 54 se-
condes de Grimmer, le sergent garde-fron-
tière finnois faisait un retour impression-
nant  et emmenait Simasov dans son sil-
lage. La rivalité profitait aux deux hom-
mes. Ils auraient eu bien tort de ne point
en profiter.

Si la victoire fut pour Oikarainen , la
plus grande satisfaction nous vint des Suis-
ses et plus particulièrement de Aloïs Kae-
lin. Ce dernier, parti sans nul doute un peu

171V ADIEU GLORIEUX.  — Pour
sa dernière course i n t e r n a t i o -
nale .  Aloïs Kaelin a f a i t  un

adieu glorieux
(Keystone)

trop prudemment , comme toute l'equipe,
accéléra le rythme dès que son responsable
Ileeli lui en donna l'ordre. C'était au 15me
kilomètre. Un peu tard à notre avis.

EXPLOIT
L'étonnant Kaelin réalisa le 3me meil-

leur temps lors du dernier tronçon (10
km) et remonta à la 9me place, un rang
qui est plus que satisfaisant, mais que nous
ne jugeons pas assez bon car, hier, le
Schwytzois méritait mieux. Il n'y a qu 'à
consulter le classement. Il termine à sept
secondes seulement de Halvarsson qui pos-
sédait , à un moment donné, plus d'une mi-
nute et demie d'avance. Cet exploit de Kae-
lin est complété par les bons rangs de
Mast (24me), Stussi (29mc), alors que Ro-
uer (39me) a senti un peu plus la légèreté
de la jeunesse sur ses épaules. On ne de-
vient pas coureur de grand fond si faci-
lement à 24 ans. Les médaillés seront sans
doute d'accord avec nous.

Wladimir BERANEK

ETOURDISSANT. — Le Finlandais Oikarainen a été étourdis-
sant dans les derniers kilomètres du marathon des neiges. En

plein ef f o r t , il fonce vers le titre
(Téléphoto UPI)

À. KAELN:UN RANG NESPERE
Aloïs Kaelin pourra quitter la scène

internationale du ski nordique la tête
haute. Hier , il a réalisé un exploit que
bien peu prédisait ou espérait tout au
moins. Terminer 9me d'une épreuve aussi
difficile , dominer des hommes de la clas-
se de Tyldum , Voronkov, Lestander, Stefl ,
Kostner , Boelling et autre Elefsaeter , voi-
là qui n'est pas à la portée de tout le
monde. Souriant , à peine marqué par les
efforts, Kaelin nous a donné ses impres-
sions de course :

— Je n ai eu aucune peine avec le far-
tage et, dès le départ, je me suis senti à
l'aise. Cependant le rythme est venu peu
à peu. Je n'ai vraiment accéléré mon
rythme que sur la fin de la course. Nous
avions des craintes en raison des difficul-
tés du parcours. Je regrette de n'avoir pu
battre Taipale et Halvarsson, mais je suis
très content de mon rang, absolument
inespéré ».

Denis Mast est complètement détendu :
— Mon but , comme celui de Stussi et

de Roner, était de terminer. Je n'ai aug-
menté mon rythme que sur la fin de la
course, car je savais à ce moment-là qu'il
ne pouvait plus rien m'arriver.

Les Suisses ont fourni à nouveau une
bonne performance d'ensemble. 11 y a
quelques années, dans les conditions qui
furent celles de la course d'hier, les skieurs
helvétiques n 'auraient pas terminé.

W. B.

Grand tremplin
1. Napalkov (URSS) 226,0 points

(91 et 109 m 5) , nouveau record
du tremplin , ancien record , par
Raska 107, 5 m ; 2. Raska (Tch)
212,3 (91 et 991 ; 3. Gasienica (Pol)
211,8 (92 et 100,5) ; 4. Krœll (Aut)
209,6 (95 et 99,5) et Kavhkoe (Fin)
209,6 (93 ,5 et 101) ; 6. Fusisawa
(Jap) 207,7 (89,5 et 99) ; 7. Bjoer-
nebv (No) 207,4 (94 et 100) ; 8. Ko-
deiska (Tch) 205,5 (93 et 95) ; 9. Bach-
ler (Aut)  205,4 (93,5 et 98) ; 10. Hans
Schmid (S) 205,3 (93 et 102) ; puis:
14. Joscf Zehnder (S) 203,1 (90,5
et 99) : 23. Steiner (S) 199,3 (88 et
99,5) ; 46. Pfiffner (S) 168,1 (81 et
93).

Fond 50 km
1. Oikarainen (Fin) 2 h 49' 34"7 ;

2. Vedenine (URSS) 2 h 50' 04"8 ;
3. Grimmer (All-E) 2 h 50' 12"8 ;
4. Simasov (URSS) 2 h 51* 52" ; 5.
Aslund (Su) 2 h 52' 13" ; 6. Demel
(All-O) 2 h 53' 00" ; 7. Halvarsson
(Su) 2 h 53' 36" ; 8. Taipale (Fin)
2 h 53' 39" ; 9. Kaelin (S) 2 h
53' 43' ; 10. Sacky (Tch) 2 h 54' 34" ;
puis : 23. Mast (S) 3 h 00' 55" ; 28.
Stussi (S) 3 h 02' 19" ; 39. Roner
(S) 3 h 09' 07"9.

Médailles
Or Argent Bronze

URSS 7 3 4
Finlande 1 1 1
Tchécoslovaquie 1 1 —
Suède 1 — 1
Ail. de l'Est — 3 1
Norvège — 1 2
Japon — 1 —
Pologne — — 1

L'Autrichien Cardin a pris sa revanche de Val Gardena
TIR GROUPE DES FRANÇAIS A LA DESCENTE DE JACKSON HOLE

L'athlétique Autrichien , Karl Cordin , 21
ans (1 m 85 pour 91 kg), de Saint-Anton
dans l'Arlberg, où ses parents sont hôte-
liers, à ' gagné la descente ' de la « Wild
West Classic > , comptant pour la Coupe
du monde, à Jackson Hole. Cordin , qui
avait été médaillé d'argent de la descente
des championnats du monde à Val Garde-
na. derrière le Suisse -' Bernhard Russi ,

remporte ainsi sa première grande victoire
internationale. Le jeune Autrichien s'est
imposé devant trois Français : Bernard Or-
cel , deuxième à 87 centièmes de secon-
de, Henri Duvillard , troisième à 1"39 et
Jean-Luc Pinel , 4me à 1"48. Le Suisse
Jean-Daniel Daetwyler , décidément _ pas
très à l'aise cette saison dans sa spéciali-
té, a dû se contenter de la huitième place.

L'Autrichien Karl Schranz, premier de
la Coupe du monde avec 142 points , n'a pu
se classer que sixième à 1"51 de son com-
patriote alors que l'Australien Malcolm
M i l n e  terminait cinquième, précédant
Schranz de 2 centièmes de seconde.
"De ce fait; l'issue de la Coupe du monde

masculine reste très ouverte. En effet , si
Schranz avait gagné cette descente, la der-
nière de la saison de catégorie «A» comp-
tan t pour la Coupe du monde , il aurait
remporté celle-ci pour la seconde fois con-
sécutive avant même les dernières épreu-

ves de Vancouver (Canada), de Heavenly
Valley (E-U) et de Voss-Bergen (Norvège).

La piste de la • Wild West Classic » , lon-
gue de 3200 m, a permis au vainqueur de
réaliser la moyenne de 95 km 500. La
course s'est courue par temps ensoleillé ,
mais par un froid intense de l'ordre de
moins 20 degrés.

Jakober gagne
au Canada

Le Suisse, Manfred Jakober , a remporté
une nette victoire dans le slalom géant du
Kandahar du Québec, au ., mont Tremblant ,
ïl a devancé de près de 2" le Canadien
Peter Duncan. Voici le classement :
'"1. Jakober (S) 2'05"92 ; 2; Duncan (Ca)
2'07"82 ; 3. Shepherd (Ca) 2'08"13 ; 4.
Bruneau (Ca) 2'08"35 ; 5. Staeuble (S)
2'09"39 ; 6. Ambroise (Fr) 2'09"69.

RÉSULTATS
Descente masculine de Jackson Hole :

1. Cordin (Aut)  2'00"52 ; 2. Orcel (Fr)
2'01"39 ; 3. Duvillard (Fr) 2'01"91 ; 4.
Pinel (Fr) 2'02"00 ; 5. Milne (Aus )
2'02"01 ; 6. Schranz (Aut) 2'02"03 ; 7.
Anzi (It) 2'02"70 ; 8. Daetwyler (S)
2'03"23 ; 9. Little (E-U) 2'035'37 ; 10.
Pvle (E-U) 2'03"04. Puis : 17. Brugg-
mann  (S) 2'04"80 ; 28. Tischhauser (S)
2'07"04 ; 38. Frei (S) 2'08"40.

Descente féminine : 1. Isabelle Mir
(Fr)  l'57"86 ; 2. Annie Famose (Fr)
l'59"36 ; 3. Michèle Jacot (Fr) l'59"49 ;
4. Florence Steurer (Fr) 2'00"05 ; 5.
Françoise Macchi (Fr) 2'00"46 ; 6. Judv
Nagel (E-U) 2'00"49 ; 7. Rosi Mitter-
maier (All. -O.) 2'00"55 ; 8. Divina Ga-
lica (G-B) 2'00"64 ; 9. Marilvn Cochran
(E-U) 2'00"90 ; 10. Clotilde Fasolis ( I t )
2'02"94.

Slalom spécial de Zell am See :
1. Rofner (Aut) 95"08 (49"44 + 45"64) :
2. Tresch (S) 96"67 (49"97 4- 46"70) ;
3. Loidl (Aut)  98"09 (50"91 + 47"18) ;
¦I. Maudui t  (Fr) 98"86 (51"25 + 47"61) :
5. Sprecher (SI 98"83 (50"92 + 47"91) ;
(i. De Nicolo (I t )  98"92 (51"20 + 47"72) ;
7. Berthold (Aut)  99"19 ; 8. Rossat-
Mignod (Fr) 99"43 ; 9. Clataud ( I t )
99"84 ; 10. Schnider (S) 99"98 (51"38
+ 48"60). — Ont notamment été dis-
qualifiés : Mario Bergamin (S), Hans
Zingre (S), 73 concurrents.

Coupe du monde pour

La jeune Pyrénéenne, Isabelle Mir (20
ans), a Surclassé ses rivales dans la des-
cente des « Wild West Classics •, comp-
tant pour la Coupe du monde, à Jackson
Hole, qu 'elle a remportée en l'57"86, de-
vant une autre Pyrénéenne, Annie Famose,
deuxième à 1"50 et la Savoyarde, Michèle
Jacot , troisième à 1"63.

Cette descente , la dernière de la saison
de la catégorie <A» , a sacré Isabelle Mir
comme la reine 1970 de cette spécialité.
Elle remporte en effet la descente de la
Coupe du monde avec le total maximum
de 75 points , que lui ont valu ses victoi-
res de Grindelwald, Bad Gastein et de
Jackson Hole. Cette saison , Isabelle Mir
n'a raté qu 'une seule descente , celle des
championnats du monde de Val Gardena ,
dans laquelle elle se classa deuxième der-
rière la Suissesse Annerocsli Zryd , absente
à Jackson Hole.

Les Françaises ont remporté un succès
écrasant puisqu 'elles se sont octroyé les
cinq premières places, Florence Steurer
étant quatrième et Françoise Macchi cin-
quième.

Isabelle Mir

Un bel exploit de Polidori
ISâiffiS ! Au Tour de Sardaigne

L'Italien Giancarlo Polidori est le pre -
mier chef de file du Tour de Sardaigne.
Il a remporté la première étape , Romc-
Civitavccchia (163 km) avec 57" d'avance
sur ses suivants immédiats .

Le jeune Italien a réalisé un authe nti-
que exploit , conduisant à bon terme une
échappée solitaire de plus de 100 km , et
prouvant, de la sorte , sa bonne condition
actuelle , qui peu t faire de lui l'un des
principaux protagonistes de ce Tour de
Sardaigne. La fugue décisive de Polidori.
s'est dessinée au 54me km. alors que le
peloton abordait en ordre compact les pre-
mières rampes du petit  col de Nibbio.
Sur la fin, l ' I ta l ien fatigué se désunissait
légèrement , permettent ainsi au peloton de
s'approcher à moins d' une minute sur la
li gne d' arrivée.

Classement : 1. Giancarlo Polidori (It)
les 163 km en 4 h 13'09" ; 2. Sercu (Bc)
à 57" ; 3. Bitossi (It) ; 4. Merckx (Bc);
5. Houbrechts (Bc). suivi du peloton.

Entrain de bon aloi chez les jeunes Neuchâtelois
Finale du championnat cantonal intersections à Peseuj

La finale du championnat cantonal
intersections aux engins de l 'ACNGA
s'est déroulée samedi après-midi à la
salle de gymnastique du centre scolaire
des Coteaux, à Peseux. Une trentain e
de jeunes « artistiques » s'y sont rendus
pour tenter d'améliorer leur classement.
Après les trois manches préliminaires,
ils avaient une quatrième occasion d'ob-
tenir une bonne note, les trois meil-
leurs résultats sur quatre étant retenus
pour le classement f inal .  Rappelons que
cette compétition était ouverte aux ca-
tégorie jeunesse I (âge de scolarité et
Il (jusqu 'à 18 ans). Les jeunes gymnas-
tes neuchâtelois ont fai t  preuve d' un
entrain de bon aloi en saisissant à p lei-
nes mains cette ultime chance de se his-
se-  aux places d'honneur.

SA TISFACTION
Au terme de cette finale , les dirigeants

de l 'ACNGA étaient satisfaits des pres-
tations de leurs poulains. D' excellents
exercices ont été présen tés, d' un niveau
technique assez élevé , compte tenu de
l'âge des concurrents. Ces derniers ont

démontré qu 'ils ont très bien assimilé
les difficultés du nouveau programme
fédéra! de classification et qu 'ils seront
prêts, dès qu'ils auront atteint leur ma-
turité physique , à prendre la relève de
leurs aînés. Il leur manque, bien sûr,
une puissance musculaire qui ne peut
pas être de leur âge, mais ils la com-
pensen t par leur agilité et leur souplesse.

Ces jeunes ont frappé le public par
le sérieux avec lequel ils prennent la
compétition. Nous avons vu un de ces
champions en herbe p leurer à chau-
des larmes après avoir manqué un de
ses exercices, cette contre-prestation com-
promettant son classement individuel et
risquant d'handicaper son équipe. Ces
jeunes sont véritablement des « mordus »
et ils sont sur la bonne voie. Ils con-
sacrent p lusieurs soirs ou samedis après-
midi à un entraînement intensif, sachant
que c'est le seul moyen de se hisser au-
dessus de la moyenne. Ils suiven t avec
assiduité les cours qui leur sont donnés
par l'instructeur cantonal et les chefs
de rég ions.

La taxation est sévère, Les exercices
sont appréciés selon le code de pointage
international par un collège de jurés
supervisé par M. Arthur Piantoni , jug e
international. Il s'agit , en effet , de ne
pas jeter de la poudre aux yeux des
concurrents en leur attribuant des notes
surfaites leur faisant accroire qu 'ils con-
finent à la perfection. Il faut au con-
traire habituer les jeunes gymnastes à
des notes réelles, qui leur indiquent exac-
tement à quel niveau ils sont. Ces no-
tes peuven t paraître basses aux profa-
nes et même aux anciens gymnastes , mais
les jeunes concurrents les acceptent en
sachant qu 'elles leur montre la vérité
et ils préfèren t regarder celle-ci en fa ce.

Classement intersections (6 équipes en
lice) : 1. Chaux-de-Fonds - Ancienne
325,20 p. ; 2. Boudry 320,40 ; 3. Neu-
châtel-Ancienne 310,10 ; 4. Couvet
302,82; 5. Peseux 291,22 ; 6. Serrières
282 ,40.

RÉVÉLATION DE B O U D R Y
La victoire des « Montagnards » ap-

paraît logique, l'Ancienne de la Chaux-
dc Fonds étant de tout temps une p é-
pinière d' as de la magnésie . En revan-
che, la deuxième place de Boudry est
une révélation , la troisième position étant
occupée par Neuchâtel-Ancienne , dont la
tmdition en gymnastique à l'artistique
est également connue loin à la ronde. Il
reste à souhaiter que, les années pro-
chaines, davantage de sections s'intéres-
sent à ce championnat inter-clubs ei

EXCELLENTE JOURNÉE.  — Celle de samedi le f u t  pour Jean-
Pierre Jaquet (notre cl iché) qui , après être devenu champion
neuchâtelois juniors de ggmnastiquc, gagna encore ( le  soir à
Honnis)  le tournoi scolaire de hockey sur glace (Avipress  - Ba il lod )

donnen t ainsi à leurs jeunes l'occasion
de se mettre en évidence dans une com-
pétition cantonale dont le ballon d'es-
sai de cette année était très concluant.

Classement individuel Jeunesse I (28
concurrents) : 1. Jean-Pierre Jaquet , Neu-
châtel, 110,90 p. ; 2. Eri c Jost , Chaux-
de-Fonds, 110,50 ; 3. Natal de Grandis,
Boudry, 108,50 ; 4. Etienne Perret ,
Chaux-de-Fonds, 107,50; 5. Carmela
Mongia Boudry, 107,50: 6. Daniel De-
runs , Chaux-de-Fonds 107.20 ; 7. Gil-
bert Hachler. Chaux-de-Fonds , 106,10 ;
8. Jacques Schindler, Boudry, 104,40 ;
9. Pierre Fahrriy, Chaux-de-Fonds 103,30;
10. M. Perrinjaquet , Neuchâtel , 103,30 ;
11. Dominique Leuba , Peseux , 102,60;
12. Lucien Dubois , Chaux-de-Fonds
102,40 ; 13. Christian Wicky, Peseux,
102,30; 14. Vincent Serano , Boudry,
100,80, etc.

Classement individuel Jeunesse II (4
concurrents) : 1. Pierre-Yves Linuesa,
Couvet , 132,S0 ; 2. Paul-Henri Nobs.
Chaux-de-Fonds, 129,30 ; 3. Denis Per-
ri , Couvet , 121,10 ; 4. Jean-Bernard Hal-
ler , Peseux , 107,90.

En catégorie I , le duel entre Jaquet
et Jost a été passionnant à suivre tout
au long du championnat , ces deux con-
currents ressortant du lot, tout comme
Linuesa et Nobs en catégorie II.  C'est
de la graine de champions. La procla-
mation des résultats et la distribution
des médailles et des palmettes a mis le
point f inal  à la manifestation.

P -A.  H.

Le vétéran de l'équipe de Finlande, Kalcvi
Armas Oikarainen , 33 ans, garde-frontière,
nouveau champion du monde des 50 km, a
poursuivi la lignée des grands champions de
son pays : Veikko Hakulinen, Kalevi Hama-
lainen et Eero Mœntyranta.

Né Je 27 avril 1936 à Kuusamo, père de
cinq enfants, cet athlète svelte mais nerveux
(1 m 69 pour 65 kg) a couronné sa car-
rière en remportant curieusement le « mara-
thon des neiges » , distance dans laquelle il
n 'avait jamais particulièrement brillé. En
effet , il avait remporté ses principales vic-
toires sur 15 et 30 kilomètres.

— J'ai couru aussi vite que lorsque j' ai
tué un jour un loup, après une chasse effré-
née de vingt kilomètres à travers forêts et
plaines dans mon pays, et je suis tout aussi
épuisé, a raconté le vainqueur — qui adore
la chasse et la pêche — aux j ournalistes.

Un curieux champion

Le Soviétique Napalkov insatiable
Belle performance des sauteurs suisses au grand tremplin

Nouvelle victoire soviétique grâce a Na-
palkov, insatiable , au teur d'un saut abso-
lument formidable lors de la 2me série !
Défaite norvégienne et allemande de l'est !
Très grande performance de - nos sauteurs
qui se placent : Schmid (lOme), Zehnder
(14me), Steiner (23me) et Pfiffner
(46me) ; tels sont les principaux faits de
ce concours au sommet.

130,000 spectateurs s'étaient déplacés
dans l'espoir d'assister à la victoire de
l'un des leurs. Une fois de plus, les athlètes
tchécoslovaques ont dû baisser pavillon de-
vant un Soviétique. U faut toutefois dire
que, samedi , les juges ont très mal payé
Napalkov pour son saut formidable , alors
que Jiri Raska , l'idole tchécoslovaque, re-
cevait des notes à faire mourir d'envie
ses rivaux. On peut même dire qu 'il est
heureux, pour l'équité , que Napalkov ait

franchi 10 m 50 de plus que Raska, sans
quoi la victoire aurait pu changer de
camp.

PAS FAVORISÉS
Les Suisses n 'ont guère été favorisés par

les juges. Zehnder, pour son premier essai
remarquable , méritait mieux que ce qu 'il
a obtenu (16 - 15,5 - 15,5 - 16 - 16,5), alors
que pour Hans Schmid l'inverse se produi-
sait. Après avoir manqué le départ de sa
première série, le Soleurois franchissait
102 m, deuxième saut au point de vue
longueur de cette série, dans un style cer-
tes pas très académique, mais en tous les
cas tout aussi bon que moultes de ses ri-
vaux qui furent mieux taxés (Bjorneby -
Zeglanov et Bachler).

AVENIR PROMETTEUR
Nous avons l'impression que les sauteurs

suisses ont passé a coté d'un exploit qui
eût été absolument sensationnel. En effet ,
si Zehnder n'avait pas manqué l'atterris-
sage de son second saut et si Schmid
avait réussi le départ de son premier es-
sai , le camp helvétique aurait pu fêter ,
samedi soir , non pas une médaille , mais
au moins une place ou deux vers le 5me ou
6me rang. Le 3me Suisse du classement , le
junior Walter Steiner fit un concours ex-
ceptionnel. Pour ses premiers champion-
nats du monde , et pratiquement son pre-
mier grand concours , Steiner , très con-
centré , réussit une remarquable performan-
ce. A 19 ans, terminer 23me d'une épreu-
ve aussi relevée, laisse bien augurer de
l' avenir. Un avenir qui décidément devient
rose pou r le camp helvétique.

Wladimir Reranek

Rofner s'impose dans le slalom spécial
Bonne prestation d ensemble des Suisses à Zell am See

Après la victoire de Kurt Huggler dans
la descente de Saalbach , l 'Autrichien Rof-
ner, en remportant samedi le slalom spé-
cial de Zeel am See, a remporté le se-
cond assaut du duel austro-helvétique qui
caractérise jusqu 'ici les épreuves des trois
pistes (mémorial Toni Mark) .

TRESCH DISTANCÉ
Rofner (21 ans), de Saint-Anton , em-

ployé dans une fabrique de skis, a ainsi
confirmé la valeur qu 'il avait révélée l' an
dernier en gagnant le slalom spécial de
Jackson Hole , aux Etats-Unis. Cette saison ,
sa progression avait été constante en spé-
cial (8me à Lienz, 4me à ¦ Madonna di
Campiglio, 1er à Moena , en marge des
championnats du monde). Dans le slalom

spécial de Zell am Sec. il a dominé tous
ses rivaux dans les deux manches, distan-
çant finalement Walter Tresch de plus
d'une seconde et demie.

En dépit de l'absence de Hcmmi, qui
s'était blessé la veille dans la descente et
qui dut déclarer forfait (comme le Fran-
çais Jean-Pierre Augert d' ailleurs), les Suis-
ses ont réussi une excellente performan-
ce d'ensemble en plaçant trois de leurs re-
présentants parmi les dix premiers (Wal-
ter Tresch, Andréas Sprecher et Kurt
Schnider). Leur bilan aurait pu être plus
remarquable encore si Hans Zingre , troisiè-
me du classement officieux , n 'avait été dis-
qualif ié  pour avoir manqué une porte dans
la deuxième manche.

Maculature » I
I I I  

soignée au bureau du journal ,
i! qui la vend au meilleur prix.

Confirmation yougoslave envers l'Afrique du Sud
Il n'est pas exclu qu'un congrès extraordinaire soit convoqué

La fédération yougoslave n 'a aucunement
l ' intention de revenir sur sa décision de
ne pas admettre l'Afrique du Sud aux
championnats du monde qui doivent se
dérouler cette année en Yougoslavie : tel-
le est en substance la réponse de la F.Y.G.

a une récente déclaration de la fédération
internat ionale , que rapportait une partie de
la presse occidentale , et selon laquelle la
Yougoslavie était en train de réexamine r
sa position cor/cernant l'engagement de
l 'Afr ique du Sud.

On sait que la F.I.G. avait adressé un
ultimatum à la Yougoslavie lui demandant
de se prononcer officiellement au sujet de
l' admission de l'Afrique du Sud, avant le
18 février dernier. Dans le cas contra ire ,
déclarait la F.I.G., l'organisation des cham-
pionnats du monde serait confiée à la
Suisse.

La fédération yougoslave dément formel-
lement les allé gations de la F.I.G. et sou-
ligne qu 'elle a informé cette dernière de
sa décision définitive , bien avant la date
fixée. Au cas où elle se verrait reti rer l'or-
ganisati on des championnats du monde, la
F.Y.G. demanderait la convocation d'un
congrès extraordinaire de cet organisme ,
qui , estime-t-elle , est seul appelé à tran-
cher le différend.

Renonciation Suisse
« Le comité central de la Société fédéra-

le de gymnastique a décidé de renoncer à
l' organisation des championnats du monde
1970 » . Tel est le texte du communiqué
publié samedi , communiqué qui n'a été
accompagné d'aucun commentaire.

On sait que le comité olympique suisse
était intervenu énerg i quement auprès de la
S.F.G. pour l'incite r à réagir dans ce sens.
Le C.O.S. estimait qu'une acceptation de
la S.F.G. aurait porté préjudice à la can-
didature de Sion à l'organisation des Jeux
olymp i ques d'hiver 1976.

Challenge Monal à Paris
Christian Kauter
meilleur Suisse

Christian Kauter a été le meilleur des
Suisses au challenge René Monal à l' cpce
qui a réuni plus de 200 escrimeurs au
stade Pierre de Coubertin à Paris. Il a
atteint les quarts de finale , où il fut éli-
miné pou r n'avoir remporté qu'un seul
assaut. Daniel Giger, quant à lui, était
éliminé au quatrième tour par Saccaro (It),
Coutard (Fr) et Kilbert (Ail).

Classement : 1, Schmitt (Hon) 4 victoi-
res (après barrage) ; 2. Allemand (Fr)
4 ; 3. Kulcsar (Hon) 3 - 20 touch es : 4.
Maier (All-O) 2 ; 5. Bessemans (Be) 1
(21) ; 6. Kilbert (All-O) 1 (23).

Succès suisse
Les escrimeurs suisses ont confirmé leur

valeur à l'épée en remportan t , à Bondy,
dans la banlieue parisienne , le match in-
ternational qui les opposait à la France.
Les Suisses, contre une formation françai-
se au complet, se sont imposés par 8-3.
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Eric de Vlaeminck consacré une nouvelle fois
te EHéBBBééI Championnat du monde animé à Zolder chez les professionnels

s

Le routier belge, Eric de Vlaeminck ,
vainqueur notamment la saison dernière du
Tour de Belgique , a poursuivi la série de
ses victoires dans le championnat du mon-
de de cyclocross.

A LA PHOTO
A Zolder , il a remporté son troisième

titre mondial consécutif et le quatrième
en cinq ans en distançant au sprint son
compatriote , Albert van Dammc , champion
de Belgique. Eric de Vlaeminck a cepen-
dant failli se laisser surprendre par son
grand rival national. Il avait lancé le
sprint de très loin et , certain de sa vic-
toire , il s'est relevé trop rapidement . Re-
venu très fort , van Damme n'échoua que
de peu et l'examen de la photo « finish •
fut nécessaire pour confirmer le succès
du tenant du titre. Les deux Belges , qui
ont dominé toute la course, ont devancé

1 Allemand Rolf Wolfshohl qui , après avoir
accompagné ses deux rivaux durant les sept
premi ers tours , dut les laisser partir au
huitième à la suite d'une chute. Rolf
Wolfshohl a ainsi ajouté une troisième
médaille de bronze à sa collection qui
comprend en outre trois médailles d'or et
cinq médailles d'argent.

GRETENER DISTANCÉ
En compagnie de Wolfshohl , les Belges

Eric et Roger de Vlaeminck et van Dam-
me firent la décision dès le premier tour.
A l'attaque de la deuxième boucle en effe t ,
leur avance était de 12" sur le Suisse
Hermann Gretener et le Britannique At-
kins. Au terme du deuxième tour , leur
avance avait passé à 35". Durant le qua-
trième tour , Gretener était distancé par
Atkins , dont le retard sur les quatre chefs
de file passait à I'30". Gretener , avec Re-

nato Longo et van Hasevelde, passait à
2'. Dans le sixième tour , Roger de Vlae-
minck , victime d'un incident mécanique ,
devait laisser partir son frère en compa-
gnie de Wolfshohl et de van Damme. Alors
qu 'on pouvait envisage r un sprint final
à trois , Wolfshohl était victime d'une chu-
te et il perdait toutes ses chances.

Meilleur des Suisses, Hermann Gretener ,
régulièrement distancé, a dû se contenter
de la huitième place à plus de quatre mi-
nutes du vainqueur. Comme l'an dernier ,
la Suisse n 'a donc pas récolté la moindre
médaille à ces championnats du monde.

Classement
Professionnels  : 1. Eric de Vlaeminck

(Be) 8 tours = 23 km 060 en 1 h 03'50" ;
2. van Damme (Be) même temps ; 3.
Wolfshohl  (Ai l )  à 24" ; 4. de Vlaeminck

( I3e) à 1*83" ; 5. Longo ( I t )  à 2'(i6" ;
(i. van Hasevelde (Be) à 2'23" ; 7. Atkins
(G-B) même temps ; 8. Gretener (S) à
4'31" ; 9. Ernst Boller (S) à 4'43" , 10.
Pelchat ( Fr) à 5'08". Puis 16. Max Gre-
tener (S) à 6'2!)".

Classement par êijui pcs : 1. Belgique
7 p. ; 2. Italie 29 ; 3. Suisse 33 ; 4.
Fiance 42 ; 5. Allemagne 43 ; 6. Angle-
terre 48.

Amateurs : 1. Vermcire (Be) 7 tours
= 20 km 385 en 56'12" ; 2. Basualdo
(Esp) à 25" ; 3. Dedecker (Be) à 1*15" ;
4. Declercq (Be) à l'35" ; 5. Renner
(Ail )  à 2'35" ; 6. Bijn (Be) à 2'45" ;
7. Woldeboer (Ho) à 2'50" ; 6. Staehle
( A i l )  à 2'55" ; 9. Torresani (It) à S'18" ;
10. Signorini (It)  à 3**41". Puis : 19.
Zweifel  (S) à 4'53" ; 25. Kuster (S) à
5'41" ; 26. Schaercr (S) fi 6'08" ; 31.
Shicki (S) à 7'04".

Classement par équi pes : 1. Belgique
8 p. ; 2. Al lemagne 28 ; 3. I ta l ie  32 ; 4.
Hollande 35 ; 5. Espagne 43 ; 6. F iance
45 ; 7. Suisse et Angleterre 70.

Weissbrodt et Haldi en finale
sUkiÀ&M j Demi-finales suisses à la Chaux -de-Fonds

la Chaux-de-Fonds , les demi - finales
des championnats suisses amateurs n 'ont
pas donné lieu à des surprises notables.

L'après-midi, le vétéran Brechbuhl (36
ans) s'est distingué en réussissant un K.-O.
fort spectaculaire aux dépens du solide
surwelter Borgonzi. Avec Brechbuhl , deux
autres « poulains » de l'A.B.C. Berne ont
obtenu leur qualification , soit Spavctti chez
les coqs et Kuffer chez les plumes. Les
Romands en lice ont fait excellente conte-
nance. Le mouche genevois Todde a battu
avan la limite le Glaronnais Fritz Eber-
hard. Révélation des éliminatoires natio-
nales, le poids welter d'Ascona Feminis a
dû s'incliner nettement face au Lausannois
Bittarelli , lequel infligea un « knock down »
à son adversaire au deuxième round.

En mi-lourds, le petit Espagnol d'Yver-
don Pagola triompha aux dépens du rou-
tinier Fahrni, grâce à sa surprenante ré-
sistance. Enfin , le poids lourd fribourgeois
Cudry s'assura, au deuxième round , un
avantage décisif dans la confrontation qui
l'opposait au Lucernois Pini.

En soirée, les favoris se sont également
imposés. Chez les poids mouches, Walter
Chervet a connu certaines difficultés au
premier round , face à Kasper , avant d'obli-
ger son adversaire à abandonner au se-
cond round. Le Chaux-de-Fonnier Muca-
ria n'a pas eu à forcer son talent face
au coq schaffhousois Sciarrino. qui subit
deux c knocks downs » avant d'abandonner
à la seconde reprise.

NEUCHATELOIS QUALIFIÉS
Confirmant les espoirs placés en lui, le

poids plume de Neuchâtel , José Haldi (18
ans), a éliminé le finaliste de l'an dernier,
Cajochen, grâce à de gros efforts dans le
dernier round. Haldi prouva ses facultés
de récupération , puisqu'il fut compté huit
fois au deuxième round. H l'a, finalement,
emporté d'nn sonffle. En vingt secondes,
d'nn direct du gauche, le Sédunois Ma-
billard a expédié le Bernois Ricse au tapis
pour le compte. Le poids léger valaisan a

démontre , ainsi , que sa victoire contre le
champion Schaellcbaum. aux éliminatoires
de Berne, n'était pas due au hasard.

Chez les surwelters, le tenant du titre ,
Claude Weissbrodt , de Colombier, a livré
un combat enthousiasmant face à l'espoir
zuricois Hasler, qui ne put soutenir l'épreu-
ve de force imposée par le Neuchâtelois.

Chez les moyens, Contini déclara forfait
(fracture du poignet) devant le tenant du
titre Nussbaum. D'un contre du droit ,
l'ancien champion Gérard Rouiller a ter-
rassé l'Allemand de Schaffhouse Bender
au deuxième round. Enfin , de façon labo-
rieuse, le champion en titre Rndolf Meier,
chez les lourds, a pris l'avantage sur le
Bernois Szalai.

ONZE ROMANDS
A Uster, le 1er mars, une onzième finale

est prévue , celle des mi - mouches, pour
laquelle Gérard Mort (Colombier) et Moura
(Berne) sont qualifiés d'office.

En comptan t Morf , onze Romands (dont
quatre Italiens) sont qualifiés pour les fi-
nales , ce qui est un résultat des plus en-
courageants. Plusieurs titres peuvent leur
revenir. Nous aurons l'occasion d'en re-
parler durant la semaine.

RÉSULTATS
Après-midi. — Mouche : Todde (Genève)

bat F. Eberhard (Glaris) par arrêt au troi-
sième round. Coq : Spavetti (Berne) bat W.
Eberh ard (Glaris) aux points. Plume : Ku f-
fer (Berne) bat Danzer (Baden) aux points.
Légers : Weber (Glaris) bat Norelli (Winter-
thour) aux points. Surlégers : Heiniger
(Uster) bat Beck (Berne) aux points. Wel-
ters : Bittarelli (Lausanne) bat Feminis
(Ascona) aux points. Surwelters : Brechbuhl
(Berne) bat Bergonzi (Lucerne) par K.-O. au
deuxième round. Moyens : Erber (Bienne)
bat Szathmary (Uster) aux points. Mi-lourds :
Pagola (Yverdon) bat Fahrni (Thoune) aux
points. Lourds : Cudry (Fribourg) bat Pin i
(Lucerne) aux points.

Soirée. — Mouches : W. Chervet

(Berne) bat Kasper (Rorscliach) par
abandon au 2me round. — Coqs : Mu-
caria (la Chaux-de-Fonds) bat Schiar-
rino (Schaffhouse) par abandon au
2me round . — Plumes : Haldi  (Neuchâ-
tel) bat Cajochen (Zurich) aux points.
Légers : Mabillard (Sion) bat Riese
(Berne) par K. O. au premier round.
Surlégers : Sederino (Lausanne) bat
Batto (Lucerne) aux points. — Wel-
ters : Rindlisbacher (Berne) bat Mohr
(Winterthour) aux points. — Surwel-
ters : Weissbrodt (Colombier) bat Has-
ler (Zurich) aux points. — Moyens :
Nussbaum (Genève) bat Contini (Win-
terthour) par W. O. — Mi-lourds :
Rouiller (Genève) bat Bender (Schaf-
fhouse) par K. O. au 2me round. —
Lourds : Meier (Winterthour) bat Sza-
lai (Berne) aux points.

Le Belge Vermeire domine nettement

ACCAPAREUR. — Le Belge Eric de Vlaeminck , qui vole vers la
victoire, a enlevé pour la quatrième f o i s  le titre de champion du

monde
(Téléphoto AP)

Grosse déconvenue des Suisses chez les amateurs

Les Suisses, qui comptaient parmi les
principaux favoris avec les Belges, du
championnat du monde amateur, ont
connu une sérieuse déconvenue. Sur un
circuit très rapide, le meilleur d'entre
eux, Albert Zweifel , a dû se contenter
de la 19me p lace.

SURPRENANT ESPAGNOL
Le titre est revenu au Belge Robert

Vermeire (25 ans), médaille de bronze
en 1969 et champion de Belgique en
1970, qui n'a pratiquement eu qu 'un
adversaire à sa taille : le surprenant Es-
pagn ol, Basulado (21 ans). Pendant cinq
des septs tours, Basulado n'a concédé

qu 'une dizaine de secondes au fu tur
champion du monde et ce n'est que
sur la f i n  qu'il a été plus sérieusemen t
distancé, terminant finalem ent à 25 se-
condes.

Sur un circuit qui était en bon état
malgré la p luie, les Belges ont dominé
ce championnat du monde en terminant
à quatre parmi les six premiers (De-
clercq, le tenan ' du titre, a pris la cin-
quième p lace). Chez les Suisses, les meil-
leurs, Kuster et Zweifel , comptaient dé-
jà deux minutes de retard après trois
tours. Zweifel a finalemen t terminé à
après de cinq minutes du vainqueur.

Xamax a laissé une bonne impression face à Langenthal
nHBuESHHH Dernier week-end d'entraînement pour les clubs de ligue nationale

XAMAX - LANGENTHAL 7-2 (1-2).
MARQUEURS pour Xamax : Brunnen-

meicr (4), Stierli , Manzoni . Rub.
XAMAX : Jaccottet Egli , Mantoan II ,

Gagg, Monnier ; Chiandussi , Stierl i ; Krœ-
mer , Rub , Brunncnmeicr , Mantoan I. En-
traîneur : Garbani.

NOTES : match joué sur le terrain an-
nexe de Serrières par un vent assez vio-
lent. A la mi-temps, Rub et Krœmer cèdent
leur place , respectivement à Manzoni et
Bonny. .c

Primitivement prévue a Langenthal , cette
rencontre avait finalement été renvoyée,
une couche de 40 centimètres de neige re-
couvrant le terrain bernois. En lieu et pla-
ce, Xamax, pour mettre définitivement au
point son instrument de combat avant la
rencontre de dimanche prochain contre
Thoune, espérait affronter  Neuchâtel-Sports,
soit sur le terrain de la Riveraine, soit sur
celui de Serrières, samedi après-midi. Mais,
à ce moment-là, les deux terrains étaient
impraticables. Le terrain annexe de Ser-

rières s'étant quelque peu « éponge » durant
la nuit de samedi à dimanche, Xamax put
finalement rencontrer l'adversaire primiti-
vement prévu , soit Langenthal, hier après-
midi.

Outre l'état du terrain, le vent violent
qui soufflait ne favorisait pas la tâche
des acteurs. En première mi-temps, Xamax,
bien que dominant, trouva en Eole un ad-
versaire supplémentaire qui permit à Lan-
genthal, sur contre-attaques, de battre à
deux reprises Jaccottet. Rub avait rétabli
l'égalisation lors du premier but des visi-
teurs mais c'est finalement sur un résultat
trompeur que le thé fut pris.

A COEUR JOIE
En seconde mi-temps, les éléments furent

favorables aux maîtres de céans et, dès
lors, il n'y eut pratiquement plus qu'une
formation sur le terrain. Bien soutenu par
deux demis omniprésents, Brunnenmeicr put
s'en donner à cœur-joie et quatre buts vin-
rent récompenser l'opportuniste avant-cen-

tre, la série étant complétée par Stierli et
Manzoni. Dans les dernières minutes, Man-
toan I, qui s'était jusqu'alors signalé par
d'excellents débonlés, céda sa place an jeu-
ne Rieder que l'entraîneur Garbani avait
évité d'aligner (étant donné son âge, il est
né en 1953) face à des adversaires qui, s'ils
se montrèrent d'une correction exemplaire,
n'hésitaient cependant pas quant à l'emploi
de la force physique.

Ce dernier entraînement aura permis à
l'entraîneur neuchâtelois de faire d'utiles
constatations. Son équipe paraît physique-
ment bien au point et chacun semble apte
à tenir le rythme imposé par le champion-
nat qui débutera dimanche prochain. Thou -
ne risque pourtant de se montrer un adver-
saire moins complaisant. Son résultat contre
le champion suisse, hier, dans l'Oberland,
prouve que lui aussi est prêt à entamer le
second tour avec le maximum d'atouts. Sou-
haitons pourtant que lenr victoire d'hier
donne confiance aux Xamaxiens.

Intérim

LA CHAUX-DE FONDS LOGIQUEMENT BATTUE
LAUSANNE - LA CHAUX-DE-FONDS

4-2 (2-0).
MARQUEURS : Zappella 6me ; Hosp

40me et 61 me;  Durr (penalty) 70me ; Jean-
dupeux 75me et 77me (penalty) .

LAUSANNE : Gautschi ; Hertig, Chapui -
sat, Weibel , Loichat ; Durr , Lala , Zappel-
la , Hosp, Vuilleumier , Kerkhoffs . Entraî-
neur : Vonlanthen.

LA CHAUX-DE-FONDS : Streit , Mérillat ,
Thomann , Gut , Matter ; Sandoz, Wulf ,
Brossard , Jeandupeux , Bai , Richard . En-
traîneur : Vincent.

ARBITRE : M. Ma i re , de Genève.
NOTES : Stade de Vidy, terrain gras.

1500 spectateurs. Tir de Vuilleumier con-
tre le poteau , à la 6me minute. A la pau-
se, Zurcher remplace Matter. A la 62me ,
Wulf tire contre le poteau.

BONNE QUALITÉ
Dernier galop d'entraînement pour deux

équipes qui se sont données la peine de
ne pas se contenter de courir mais de for-

tifier la cohésion entre les lignes. Si elles
y sont parvenues de façon sporadique , du
moins le spectacle ne fut-il pas ennuyeux,
Ce n'était pas la promenade sur les som-
mets, loin, de là , mais enfin , étant donné
les circonstances (manque d'entraînement et
sol traître) , un match pas si mal que ça.

Chaque équipe a eu ses moments de do-
mination, Lausanne s'octroyant la plus lar-
ge part , part reflétée dans le just e résul-
tat. Chez les vainqueurs , Zappella brillant
et bons tirs d'Hosp. Loichat fut aussi t rès
bon , comme Weibel et les autres , du res-
te. La défe n se connut des moments de béa-
titude où nonchalance et désinvolture se
mariaient joyeusement.

La Chaux-de-Fonds mit du temps à se
« trouver » . Sa deuxième mi-temps fut meil-
leure que la première. Cette équipe souf-
fre d'imprécision dan s la construction et ,
si les joueurs bougent beaucoup, ils sont
justement absents lorsqu 'il ne faudrait pas.
C'est facile à corriger.

A. EDELMANN-MONTY

THOUNE DEJA BIEN EN FORME
Le champion suisse un peu décevant

THOUNE - BALE 1-3 (0-0).
MARQUEURS : Michau d 57me, Hauser

63me, Balmer 69me, H. Liechti 70me.
THOUNE : Latou r (Wenger) ; Nuspliger,

R. Liechti , Gfeller , Heiniger ; Hartung, Ger-
ber (Weise) ; Tschabold (Torche) , Zahnd,
H. Liechti , Luder. Entraîneur : Weise.

BALE : Kunz ; Kiefer, Michaud , Ram-

seier, Paolucci ; Sundermann, Odermatt ;
Balmer, Hauser, Benthaus, Wenger. Entraî-
neur : Benthaus.

ARBITRE : M. Stau ffer , de Berne.
NOTES : Terrain de Thoune, pelouse re-

lativement bonne. 200 spectateurs.
BON ENTRAINEMEN T

Cette partie d'entraînement aura été
plus profitable aux Thounois qu 'aux Bâ-
lois, car les Oberlandais prirent leur tâ-
che beaucoup plus au sérieux. Ce fu -
rent eux également qui assurèrent une
rencontre plaisante. Certes on dénota en-
core passablement de manque de coor-
dination et de concentration, mais cela
est encore passible de corrections. Le
point for t  thounois résida principalement
dans 'la défense où Liechti plut par son
jeu de position et dans la ligne de de-
mis où le tandem Hartung-G erber mit
surtout l'accent sur l'offensive. D'autre
part , il semble que Torche revien t len-
tement en bonne forme.

Dans l'ensemble les hommes de Ben-
thaus ont un peu déçu, mise â part la
défense où tant Michaud que Ramseier
surent remplir leur tâclie. Par contre
Odermatt voulut trop en faire et ne f i t
rien de bon. Quant à Bentlutus et Bal-
mer, ils ont déjà été mieux inspirés. De-
vant un adversaire plus résolu, Bâle ris-
que de se trouver en difficulté dans les
premières rencontres du second tour.

A.C.

# Autres matches amicaux : Stade
Nyonnais - Etoile Carouge 0-2. Locarno-
Minerva Berne 1-2.
# Championnat suisse des réserves,
groupe A , match en retard : Lausanne -
La Chaux-de-Fonds 5-0 (2-0).
# Au Bouveret , Fribourg bat Martigny
2-1.

L'Espagne et l'Italie ont fait jeu égal
Le gardien Zoof trahi par ses arrières à Madrid

Déjà victorieuse de l'Allemagne de
l'Ouest par 2-0 récemment , la nouvelle
équipe d'Espagne a obtenu un nouveau
résultat f latteur face à une équipe qua-
lifiée pour le tour f inal  de la coupe du
monde. Au stade Santiago Bernabeu de
Jvladrid, devant 90,000 spectateurs, elle
a tenu l'Italien en échec : 2-2, résul-
tat acquis à la mi-temps.

Ce résultat est conform e à la p hy-
sionomie de la partie. Les Transalpins ,
qui menaient par 2-0 après dix-huit mi-
nutes de jeu , crurent trop vite avoir fai t
la décision et ils se laissèrent surpren-
dre par la réaction des Espagnols, qui
rétablirent l'équilibre avan t le repos.

C'est sur un terrain en excellent état
et par une température très agréable

que s'est déroulé ce match. Le jeu fu t
équilibré durant les premières minutes.
Les Italiens , qui ne s'embarrassaient pas
d^ vaines combinaisons en attaque , réus-
sirent à ouvrir la marque dès la lime
minute par Anastasi, à la suite d' une
mésentente entre le gardien Iribar et
l'un de ses arrières. Sept minutes p lus
tard, Riva marquait une deuxième fois
pour l'Italie.

Les Espagnols ne s'avouèren t pas bat-
tus et, à leur tour, ils se lançaient à
l' assaut des buts transalpins. A la 23mc
minute , Burgnich , en voulant dégager
son camp, logeait la balle hors de por-
tée de Zoff .  La défense italienne don-
nait alors des signes d'affolemen t tant
el si bien que deux minutes plus tard
c'était Salvadore qui trompait à son
tour son propre gardien.

En deuxième mi-temps, les Espagn ols
tentèrent de forcer la décision. Malgré
leur suprématie territoriale, rien ne f u t
cependant marqué, la défense italienne
se montrant cette fois  à la hauteur. En
fin  de rencontre, les Italiens se mon-
trèren t dangereux en p lusieurs occasions
sur des contre-attaqu s mais eux aus-
si échouèrent.

Les équipes étaient les suivantes :
ESPAGNE : 'ribar ; Sol, Gallego (Vio-

leta), Eladio , Costas (Grosso) ; U mar-
te, Lora ; Aman cio, Garate, Arieta et
Rolo.

ITALIE : Zoff ; Burgnich , Facchctti :
Cera, Salvadore, Puia , Domenghini ; Ri-
vera, Anastasi , de Sisli et Riva.

Septième titre
pour Ceulemans

A la Haye, le Belge Raymond Ceule-
mans (32 ans) a remporté pour la sep-
tième fois consécutive le championnat
d'Europe à la partie libre. Ceulemans
n'a pas perdu une seule rencontre. Clas-
sement : 1. Cettlemens (Be) 12 p. ; 2.
Dufctelle (Fr) 10 p.

Les Neuchâtelois se sont distingués

^̂ §|yg4^Wrffl Les championnats suisses
juniors en salle ont eu lieu à Lucerne

Les premiers championnats suisses ju-
niors en salle de Lucerne ont été marqués
par quelques surprises de taille. C'est ain-
si que chez les garçons — aussi bien que
chez les filles d'ailleurs — les favoris ont
été battus. Chez les filles, la Schaffhousoi-
se Régula Steiner prit facilement la mesu-
re de Monique Sigel , méconnaissable.

HONNEUR AUX ROMANDES
Les Romandes, par ailleu rs, se sont fort

bien comportées et des filles telles que
Marie-Christine Passerini, Laurence Besin-
gc (gagnante du critérium) , Gilberte Cre-
lier et Martine Jeanneret nous ont fait
excellente impression. Chez les garçons, la
surprise fut encore plus grande. Victor
Tiegermann de Zurich surclassa tous ses
adversaires grâce à sa rapidité , sa sûreté
et ses énormes qualités tennistiques. De
son côté. Ku rt Gerne. de Lausanne triom-

pha facilemen t du numéro 1 Toengi au
jeu toujours aussi pauvre. Les autres Ro-
mands , Gramegna , surtout , qui fit vrai-
semblablement la vraie finale contre le
gagnant ne perdant que par 6-4 7-9 7-5,
Briquet , Steininger , Carcani (ces deux der-
niers de Neuchâtel) et Antonioli firent
honneur à leur qualification. On a pu ,
en général , assister à du tennis magnifi-
que et à une sensible amélioration de jeu ,
ce qui est de bon augure pour les années
à venir.

RÉSULTATS
Garçons. — demi-finales : Gerne bat

Toengi 6-4 7-5 ; Tiegermann bat D. An-
tonioli 6-3 6-3. — Finale : Tiegerman n bat
Gerne 6-3 6-0.

Filles . — demi-finales : Régula Steiner
bat Murielle Baehler 9-7 6-1 ; Monique Si-
gel bat Gilberte Crelier 7-5 6-4. — Finale :
Rcmila Steiner bat Monique Sigel 6-3 6-1.

Réclamation
non fondée

A l' issue du championnat du monde
des professionnels , un représentant de
la fédération allemande a réclamé au
sujet de l'accident de Wolfshohl , provo-
qué par un mécanicien belge. Faute de
preuve que l'accident avait été volontai-
rement provoqué, la réclamation n'a
pas été retenue. Avant cet incident ,
Wolfshohl avait été victime d'une pre -
mière chute, en même temps que les
Belges Eric de Vlaeminck (qui souf-
fre d'un genou) et van Damme. Les
trois hommes avaient alors été victi-
mes de la maladresse d'un coureur alle-
mand qui était sur le point d'être dou-
blé.

D'autre part , un contrôle médical a
été exercé à l'issue des deux cham-
pionnats. Les trois premiers de chaqu e
épreuve se sont présentés devant les
médecins.

Penz gagne chez les messieurs

ïKhr.: lllilllill ilil l fft f/ |flffr^
Le slalom des «Wild West Classics »

Le Français Alain Penz, assez décevant
depuis le début de la saison, a enfin ob-
tenu une victoire en remportant le slalom
spécial des « Wild west classics » des cour-
ses alpines de Jackson Hole (Wyoming),
épreuve comptant pou r la coupe du mon-
de. Vainqueur de la première manche ,
deuxième de la seconde, Penz a largement
battu son compatriote Bréchu de 1"08 et
l'Italien Thœni, vainqueur de la seconde
manche, de l'74.

L Autrichien Karl Schranz n a  pu pren -
dre que la septième place, ce qui lui a
néanmoins permis d'accentuer son avantage
au classement de la coupe du monde.
Alors que Frci était disqualifié dans la
première manche, Giovanoli et Bruggmann
ont déçu avec un classement bien moyen.

Ingrid lafforgue
chez les dames

La Française Ingrid Lafforgue, cham-
pionne du monde du slalom spécial, a
surclassé ses rivales dans l'épreuve des
« Wild west classics ».

Ingrid Lafforgue, déjà créditée du meil-
leur temps dans la première manche, bat-
tit encore ses rivales dans la seconde.

Au cours de la première manche, cou-
rue par un temps très froid (— 20 de-
grés au départ), de nombreuses disquali-
fications ont été enregistrées. Les princi-
pales vitimes furent les Françaises Michèle
Jacot, Isabelle Mir et François Macchi ,
les Américaines Marilyn Cochran , Karcn
Budget, Rosie Fortna, July Wolcott.

Classements
Messieurs. — 1. Penz (Fr) 104"62 ; 2.

Bréchu (Fr) 105"97 : 3. Thoeni (It) 106"64 ;
4. Bachlcda (Pol) 1()8"32 ; 5. Messner (Aut)
108"95 ; 6. Riegcr (Al) 109"10 ; 7. Schranz
(Aut) 109"50 ; 8. Kashiwa (E-U) 109"88 ;
9. Sabich (E-U) U0"09 ; 10. Bruggmann
(S) 110"18 ; 12. Giovanoli (S) 110'28.

Dames. — 1. I. Lafforgue (Fr) 99"84 ;
2. B. Cochran (E-U) 101"41 ; 3. B. Clif-
ford (Can) 101"40 ; 4. B. Lafforgue (Fr)
101"99 ; 5. Steurer (Fr) 102"70 ; 6. J. Na-
gel (E-U) 103"22 ; 7. R. Mittermaier (Al)
103"57 ; 8. A. Famose (Fr) 103"99 ; 9.
D. Galica (E-U) 104"64 ; 10. J. Crawford
(Can) 108".

L'IMPRIMERIE
CENTRALE S.A.
NEUCHÂTEL

4, rue Saint-Maurice
Tél. (038) 5 65 01
met à voire disposition :
• une équipe dynamique

de spécialistes des arts
graphiques

• un matériel moderne
• une expérience des pro-

blèmes les plus délicats
de composition typogra-
phique, d'impression et
de façonnage

• une qualité de service à
la clientèle toujours digne
de votre entreprise.

Vingt-et-unième journée : Duisbourg-
Schalke 2-0 ; Munich  - Rotweiss Obcr-
liauscn 4-1 ; Stuttgart - Cologne 0-3. Les
aut res  matches ont été renvoyés.

Classement : 1. Borussia Moenchen-
gladbach 20-31 ; 2. Cologne 21-30 ; 3.
Bayern Munich 10-27 ; 4. Herta Berlin
10-23 ; 5. Schalke 20-22 ; 6. Borussia
Dortmund 21-22.

ANGLETERRE
Coupe : quarts de finale : Middles-

b i'ougli-Mancliestcr United 1-1 ; Quecns
Paris Rangers - Chelsea 2-4 ; Swindon
Town - Leeds United 0-2 ; Watlford -
Livcrpool 1-0.

Championnat : trente-troisième jour-
née : Burnley - N'ott ingbam Forest 5-0 ;
Crystal Palace - Slicl'field Wednesday
0-2 ; Derby County - Arsenal 3-2 ; Ever-
ton - Coventry City 0-0 ; Sunderland -
West Ham United 0-1 ; Tottenham
Hotspurs - Stoke City 1-0 ; Wolver-
hampton Wandcrers - Manchester City
1-3 ; West Bromwich Albion - Southam-
pton 1-0. Classement : 1. Lccds United
33-40 ; 2. Everton 32-48 ; 3. Chelsea
30-89 ; 4. Coventry City 30-37 ; 5. Man-
chester  Un i t ed  32-87 ; 6. Derby Cnunty
33-37.

France
Nantes - Strasbourg 1-0 ; Rennes - An-

goulême 2-0 ; Bordeaux - Angers 1-0 ; Nî-
mes - Sochaux 2-0 ; Valenciennes - Sedan
1-3 ; Rouen - Lyon 1-0 ; Ajaccio - Mar-
seille 2-4 ; Saint-Etienne - Red Star 0-0 ;
Metz - Bastia 3-0. Classement : 1. Saint-

Etienne 22-36 ; 2. Marseille 22-28 ; 3. Bor-
deaux 22-28 ; 4. Sedan 22-27 ; 5. Angou-
lêmo 22-24.

ALLEMAGNE

Dans le cadre de la préparation de
ces deux équi pes pour le tour final de
la Coupe du monde, l'URSS a battu le
Pérou par 2-0 (0-0) à Lima alors que
la première confrontation entre les deux
formations s'était soldée par un match
nul.
0 En match international joué à Lima ,
la Bulgarie a battu le Pérou par 3-1.
A la mi-temps, les - Péruviens qui ,
comme contre l'URSS, ont faibl i  sur In
f i n , menaient par 1-0.

Graves incidents
en Ecosse

Les quarts de finales de la Coupe
d'Ecosse, qui ont été joués samedi, ont
été partieulièrement mouvementés puisque
le « derby » entre le Celtic de Glasgow et.
les Glasgow Rangers, remporté par Celtic
3-1 devant 75,000 spectateurs, un suppor-
ter a été poignardé et grièvement blessé
et que la police a procédé à 25 arresta-
tions. Sur le terrain , les joueurs n'ont pas
montré plus de ealmc puisque l'arbitre
dut en expulser un et donner des aver-
tissements à trois autres.

A Motherwell, où l'équipe locale a été
éliminée par Kilmarnock 1-0, la partie a
été interrompue pendant cinq minutes par
les supporters des deux équipes qui étaient
venus en découdre sur le terrain même.

Les Russes vainqueurs
au Pérou
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La plus fraîche des margarines ...
¦

f  ™T?"'!7 |̂ Et vous pouvez toujours contrôler la fraîcheur
"'."• '• ¦ jf ' J- 1" taMhagMMlWBiirfMIM grâce à Migros-data «à vendre j usqu 'au .. .>
X ' -i '""̂  Seuîeïa^IuTfraîche des Pensez-y lors de vos prochains achats. Et

margarines est digestible, légère et d'un goût ' pensez à acheter la plus fraîche des margarines ...
agréable. Mais comment peut-on savoir si une h '̂ - 'x^m^^
margarine et vraiment fraîche ou non ? Ce n'est pas Mft liPt • P̂̂ ^"3*1!̂son aspect qui peut vous le révéler. En achetant votre IP t̂ l̂it £•, ̂ 1 ''Itf lltf l̂i
margarine à la Migros , vous avez la garantie d'avoir . , '''C 
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_ Prochainement _

: CONTRÔLE :
gratuit des voitures de nos sociétaires.¦I ¦

S'assurer du bon état de son véhicule
¦ c'est apporter sa contribution ¦

JJ personnelle à la sécurité routière.
!3 ¦ I

Nos mécaniciens procéderont au contrôle et réglage
des phares ; contrôle des freins ; contrôle de l'équipe-

¦ ment électrique ; contrôle de la direction, de la sus- H
¦ pension, de l'embrayage, de l'échappement ; contrôle ¦
m des indicateurs de vitesse. B
B Les sociétaires de Neuchâtel et des régions environnantes sont ¦
_ priés de nous retourner le bulletin d'inscription ci-dessous. m

** £*  ̂ i
«Bulletin d'inscription

à retourner dès que possible à l'Office du TCS, Promenade-
E Noire 1 6 Neuchâtel. ¦

B Le sociétaire soussigné désire faire procéder aux contrôles ¦

m techniques de sa voiture. gg

S* marque No des plaques NE B

¦ marque No des plaques NE B

B Nom et prénom : • B

¦ Adresse exacte, rue et numéro : B

B Localité : No postal : B

¦ Remarques : B

g Sans convocation, il est inutile de se présenter au contrôle. g

H „ F
k ¦ ¦ B I I ¦ H H ¦ fl ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ Jl
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La nouvelle BMw7800
Ce qui est nouveau: le moteur, désormais iden-
tique au 2000, à la cylindrée près, le circuit de
freinage doublé, l'équipement intérieur. Ce qui
reste inchangé: le châssis aux qualités remar-
quables et l'encombrement raisonnablement li-

mité. Venez donc l'essayer!

Concessionnaire

Services haute performance

GARAGE CENTRAL
HUBERT PATTHEY

1, Pierre-à-Mazel - NEUCHATEL - Tél. 5 30 16

i®! f̂ pl
BANQUE EXEL
Av. Rousseau 5 Neuchâtel

N'HÉSITEZ PAS, VENEZ VOIR
GROS RABAIS SUR MEUBLES

neufs d'exposition: encore
BELLES CHAMBRES A COUCHER B JOLIES SALLES A MANGER

UN BEAU LOT DE MEUBLES DIVERS

Grandes facilités de paiement

chez Meubles LOUP, tél. 53062
Beaux-Arts 4, NEUCHATEL

Pour visiter , le matin ou sur rendez-vous

¦ 
V

Achetez votre MACULATURE
au bureau du journal, rue Saint-Maurice 4

® M
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# L'angora combat les rhumatismes |

aucun tissu synthétique ne vaut l'angora naturel.

I*  l'angora naturel est sain I
vous portez peut-être déjà des sous-vêtements en
angora, mais

I
© l'angora naturel Schenk, de haute qualité .

est maintenant bien meilleur marché, environ 40 % ;
moins cher ! ¦

Jugez Mesdames : Taille 42

1 uw UJ uu!
I
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42.80 51.80 42.80 48.80 66.80 i

I — • — |Jugez Messieurs : —r—r- ~T—rn B

i TaMies 44-46 ïïY\ y vj i
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47.80 59.80 68.80

T R O U V É
le moyen de faire laver et repasser
mon linj /e.
Travail soigné.
BLANCHISSERIE LORY. Tél. 3 IS 83.
Service à domicile.

AUTO-ÉCOLE |
Avec la nouvelle FIAT 128 i
(petite voiture)

+ DAF automatique
FRANÇAIS - ALLEMAND , j

Tél. (038) 5 (56 77 , I

G. ULRICH - Neuchâtel |

Beau choix de cartes de visite
à vendre à l'imprimerie de ce journal
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! Ne laissez pas !
; dans le tiroir |
! votre perruque ;
f Le spécialiste posticheur '
I adapte, transforme, colore (
1 toutes perruques et postiches <
» HAUTE COIFFURE |
i __^̂ _^̂ __^̂ ___ Ii r " ' MHi
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I Temple-Neuf 1 - Neuchâtel ,
I Tél. (038) 5 74 74 (
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Momentanément
sans emploi?

Ce n'est plus une situation inconfo rtable... et dangereuse pour vos éco-
nomies! Grâce à Adia Intérim, vous pouvez faire de ce «temps mort» un
épisode intéressant et lucratif, i dfaBfDk, —IWB8BMWHSBIAdia Intérim vous propose des : /il §&> I
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Membre da la Fédération Suisse des Entreprises de Travail Temporaire
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9 16.45 Le Jardin de Romarin
? 17.05 La boîte à surprises

? 18.00 Bulletin de nouvelles

jjj 18.05 (C) Lemoyne d'iberville
? 18.30 Médium 16

a 18.55 Grains de Sable
° 19.00 (C) Sébastien et la
Q Mary-Morgane

g 19.30 (C) Bonsoir
D 20.00 Téléjournal

? 20.25 (C) Carrefour

g 20.40 (C) Le Ranch L
D 21.30 L'opinion de Denis de Rou-
D gemont
D 21.45 Lanternes magiques

Q 22.10 La Zingara
g 22.50 Téléj ournal
a
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D
C 17.25 Télévision scolaire
p 18.15 Télévision éducative
9 18.44 (C) Fin de journée
G 18.50 Téléjournaln
p 19.00 L antenne
9 19.25 Les Fiancées de mes fils
D 20.00 Téléjournal

? 20.20 (C) La vie de nos insectes

g 20.55 (C) Vrai ou faux
D 22.20 Téléjournal
D
D
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G
S 10.12 Télévision scolaireG
D 12.30 Midi-magazine

Q 13.00 Télé-midi
° 13.30 Cours de la Bourse
G 13.35 Je voudrais savoir...
\- 14.35 La Valse du Gorille

 ̂
1 7.00 Télévision scolaire

G 18.30 Le Schmilblic

n 18.50 Dernière heure

[I] 18.55 Pour les petits...
G 19.00 Actualités régionales

P 19.25 Maurin des Maures

? 19.40 Les yeux, la voix
n 19.45 Information première
G 20.30 La llle République
G

21.45 Comme il vous plaira ?
22.30 Et les sons se répondent g
23.00 Télé-nuit Dn¦ ujmiiii M ¦ Mii imu— a¦ 3;y.il£H3Hi : ; r  \ aWmmmmmW&mmmmmmmmmmaBmmmmm D

. . .  n
17.30 Institut pédagogique G

national j^
18.00 Cours du Conservatoire

national des arts et métiers E

19.00 Actualités régionales G
19.20 (C) Emissions pour

les jeunes G
19.30 (C) 24 heures sur la II
20.30 (C) L'Eternel Tourment g
22.25 (C) L'événement des G

24 heures S
22.30 (C) DIM DAM DOM G
23.30 (C) 24 heures dernière
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18.15 (C) Per i piccoli
19.10 Telegiornale
19.20 Obiettivo sport
19.50 (C) La Cicogna nella

soffitta g
20.20 Telegiornale 5
20.40 Un uomo, un mestiere D
21.30 Enciclopedia TV
22.30 Piaceri délia musica g
22.45 Telegiornale aa
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16.35, téléjournal. 16.40, pour 9.

les enfants. 17.25, paradis sous- ,j
marin. 17.55, téléjournal. 18 h, O
programmes régionaux. 20 h, télé- Ç.
journal , météo. 20.15, reportages p
d'actualités. 21 h, Rendez-vous à G
l'aéroport. 21.45, magazine cultu- j={
rel. 22.30, téléjournal, commentai- Q
res, météo. 22.50, Horreur. 0.10, G
téléjournal. 3

Hr ̂  9 m df ? Vr>Yc| T Y3ÊÈI \ a
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17.30, informations, m é t é o .  G

17.35, Karl Frôlich, détective, g
1 8.05, plaque tournante. 18.40, a
voyage au Luxembourg. 19.10, va- O
cances. 19.45, informations, actua- S
lités , météo. 20.15, les sept mers. ?
21 h . Le Journal d'une femme de Q
chambre. 22.35, informations, mé- 9
téo. 22.45, festival international de Q
courts métrages. G

a
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Sottens et télédiffusion
6 h , bonjour ù tous et informations.

6.59, horloge parlante. 7 h , miroir-premiè-
re. 8 h , informations et revue de presse.
9 h. informations. 9.05, à votre service.
10 h et 11 h. informations.  11.05 , crescen-
do. 12 h , informations.  12.05 , aujourd'hui .
12.25 , si vous étiez. 12.29, signal horaire.
12.50. cause commune. 13 h , musicolor.
14 h . informations.  J4.05 , réalités. 14.30,
la terre est ronde. 15 h, informations.
15.05, concert chez soi.

16 h , informations.  16.05 , le rendez-vous
de 16 heures , La Peau de chagrin. 17 h,
informations. 17.05, pour vous les enfants.
17.15, tous les jeunes. 18 h , informations.
18.05, le micro dans la vie. 18.45, sports.
19 h, le miroir du monde. 19.30 , bonsoir
les enfants.  19.35 , quand une oreille ren-
contre une autre oreille. 20 h . magazine 70.
20.20. Menaces de mort , pièce polcicière
d'André Picot. 21.20 , quand ça balanc e.
22.10 , découverte de la littérature et de
l'histoire . 22.30, informations. 22.35 , sur
les scènes du monde. 23 h , la musique
contemporaine en Suisse. 23.25, miroir-der-
nière. 23.30, hymne national.

Second programme
10 h, œuvres de J. Brahms. 10.15, émis-

sion radioscolaire. 11 h, université radio-

phonique - internationale. 11.30, le souvenir
d'Ernest Ansermet. 12 h , midi-musique.
14 h, Kammcrmusik. 17 h , musica di fine
pomeriggio. 18 h , tous les jeunes. 18.45,
rendez-vous à New-Port. 19 h , per i lavo-
ratori italiani in Svizzera. 19.30, musique
légère . 20 h, informations. 20.10, pour les
enfants sages. 20.30, le souvenir d'Ernest
Ansermet. 22.30, Le Havre fugitif. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h , 10 h , 11 h , 12.30, 15 h,

16 h , 23.25, informations. 6.10, bonjour en
musique. 6.20, musique récréative pour jeu -
nes et vieux. 6.50, méditation. 7.10, auto-
radio. 8.30, musi que de scène, Schubert.
9 h , petit calendrier musical. 10.05, diver-
tissement populaire . 11.05, carrousel. 12 h,
piano et ensemble. 12.40. rendez-vous de
midi. 14 h, causerie. 14.30, orchestre ré-
créatif de Beromunster. 15.05, mélodies.
15.30, Die Jenischcn und ihre Sprache.

16.05. thé-concert. 17 h, chansons popu-
laires. 17.30, pour les enfants. 18 h . in-
formations , actualités. 18.15, radio-jeunesse.
19 h, sports, communiqués. 19.15, infor-
mations , actualités. 20 h , concert sur de-
mande. 20.40, boîte aux lettres. 22.15, in-
formations , commentaires , revue de pre sse.
22.30, sérénade pour Paris. 23.30, cocktail
do minuit.

La matinée sera assez favorable. Très bonnes influences l'après-midi favorisant les con-
ceptions originales. La fin de la soirée sera moins bonne et incitera à l'indolence.
Naissances : Les enfants de ce jour n'auront guère de goût pour les études et préféreront
le sport.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Vous avez assez peu de cheveux.
Portez un chapeau. Amour : Ne modifiez
pas votre façon d'agir. Affaires : Prenez
votre temps.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Vous devriez soigner votre gorge.
Amour : Ne laissez pas les gens médire
sur vous. Affaires : Prenez une certaine
avance dans votre travail.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Ne dépassez pas la limite de vos
forces. Amour : Soyez un peu plus indul-
gent avec vos proches. Affaires : Avant de
fixer votre choix , cherchez votre voie.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Surveillez attentivement votre nour-
riture. Amour : Vous êtes bon et généreux
et souvent dupé. Affaires : Ne vous lais-
sez pas entraîner par vos rêves.

LION (23/7-23/8)
Santé : Ménagez un peu plus votre cœur.
Amour : Soyez diplomate pour convaincre
l'être aimé. Affaires : Ne soyez pas aussi
autoritaire , ni cassant.

VIERGE (24/8-23/8)
Santé : Surveillez de très près vos intes-
tins. Amour : Très bonnes dispositions de
l'être aimé envers vous. Affaires : La cri-
tique vous guette et ne vous fera pas de
cadeaux.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Les boissons trop fortes ne vous
conviennent pas. Amour : Mettez les cho-
ses au point rapidement. Affaires : Amélio-
rez vos relations avec vos collègues.
SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Ne faites aucun abus de nourritu-
re ou de boissons. Amour : Des heurts
risquent de brouiller votre soirée. Affai-
res : Vous aurez à dénouer certaines diffi-
cultés.
SAGITTAIRE (23/11-21/12 )
Santé : De nombreux malaises proviennent
de votre tension. Amour : N' attendez pas
pour annoncer une bonne nouvelle. Affai-
res : La journée semble favorable pour un
nouveau bond.
CAPRICORNE (22/12- 1 9/1 )
Santé : Consultez un spécialiste pour vos
articulations. Amour : Gardez la tête froide
et ne vous laissez pas emporter. Affaires :
Vous devez fournir un travail impeccable.
VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Faites quelques exercices physiques
quotidiens. Amour : Vos amis vous aide-
ront à sortir d'une situation embarrassante.
Affaires : Cherchez parmi vos relations les
concours utiles.
POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Vous êtes fati gué actuellement , pre-
nez du repos. Amour : Ne dissimulez pas
plus longtemps la vérité. Affaires : Les dif-
ficultés sont lourdes, vous rencontrerez des
obstacles.

Problème No 31

HORIZONTALEMENT
1. Elle n'est pas une étoile. 2. Sont pris
dans les étaux. — Désignait autrefois un
beau fleuve. 3. Il est précieux à plus d'un
titre . — L'homme l'est par la boisson. 4. Le
cocher y avait un siège élevé. — Article. —
Garçon qui panse. 5. Un espoir l'est souvent.
6. Fait du neuf. — Est parlé en Ecosse.
7. Appel. — Symbole d'un mauvais con-
ducteur. — Port de France. 8. Ils ont une
longue queue prenante. 9. Ville d'Angleterre.
— Sur la Bresle. 10. Est ouvert par le
haut. — Canaux.

VERTICALEMENT
1. A l'origine du commerce. — Frites. 2.
Tableau consulté dans les gares. — Fut l'au-
teur du jour. 3. Conjonction. — Il peut
être échaudé. — Privé d'images. 4. Vainquit
les Madianitcs. — Conventionnel , ami de
Robespierre. 5. Poutre d'un navire. — Céré-

monial. 6. Sorte de mouette. — C'est le der-
nier qui compte. 7. Direction. — Attenta à
la vie de Napoléon III. 8. Exploiter. 9.
Pronom. — Ligne saillante d'un comble. 10.
Ronge. — Les Gaulois l'adoraient.

Solution du No 30

REPORTAGE DE VALEUR
TEMPS PRÉSENT (Suisse roman-

de). — Giry Ackermann et Pierre
Nicole sont les auteurs d'un remar-
quable rep ortage, « Le monde vu par
les enfants ». L' entreprise n'était pas
aisée. Il fallait  à la fois  veiller à
toucher tous les milieux, à obtenir
la confiance des enfants et à conser-
ver aux discussions toute leur sponta-
néité , malgré la présence d'une ca-
méra. De p lus, il était nécessaire
d'avoir la fo i , car trop souvent , l' on
pense que les générations montantes
n 'ont rien à apporter aux adultes.

De nombreux thèmes ont été abor-
dés au cours de ces entretiens : la
guerre, le racisme, l'argen t , le maria-
ge, la drogue, la lune, Dieu, la mort
et la p ilule. Au montage, les auteurs
n'ont conservé que les réponses ca-
ractéristiques des représentants de cha-
que milieu et les ont group ées par
thèmes. Le résultat obtenu est d'un
très haut niveau.

Au début de l 'émission, très rapi-
dement , Claude Torracinta et Guy
Ackermann nous ont précisé dans
quelles conditions avait été tourné
le reportage. Ensuite, Claude Torra-
cinta nous a fai t  part de sa pr opre
impression sur une émission qu 'il avait
vue avant nous sur la table de mon-
tage. Cette introduction peut paraî-
tre inutile. Pourtant , dans sa partie
explicative, elle éveille notre atten-
tion et la f ixe  sur certains aspects du
reportage dans sa partie suggestive.
L 'e f f e t  est important , contrairement
à celui causé par la froide présenta-
tion d' une speakerine. Un sourire ne
remplace pas toujours le contenu et
la conviction.

Guy Ackermann s'est montré par-
fai t  car il a toujours laissé parler
ses , interlocuteurs. De p lus, sa rete-
nue était engageante pour des jeunes.
Enfin , il leur a toujours tendu la

main, lorsqu 'ils s'enlisaient et a tou-
jours posé la question leur p irmettant
d' exprimer comp lètement leilirs senti-
ments. La caméra a tout laussi été
discrète que le jour naliste, pourtant ,
ces images n'étaient jamais banales.
Au travers des déclarations des en-
fants , nous avons eu l 'image exacte
du monde des parents, du monde des
adultes. L'influence familiale estt en-
core forte dans certaines régions. Ail-
leurs, les moyens d'inforf nation pren-
nent la relève. Mais , les lacunes dans
l'éducation sont nombreuses et un
document tel que celui présenté ven-
dredi mériterait d'être revu et appro-
fon di. En première vision, l'ét&nne-
ment nous empêche de voir toujours
au-delà des images et des mots. En
tous les cas, un critère nous a assu-
rés de la qualité du reportage. A sa
conclusion, nous avions pein e à croi-
re qu'il était déjà 22 heures. Nous
n'avions jamais consulté notre mon-
tre. Un élément qui ne trompe pas
quelle que soit l 'émission dif fusée.

ACTUALITÉ (Suisse romande). —
L 'événement du week-end aura très
certainement él ' la catastrophe aérien-
ne qui a endeuillé les ailes suisses.
La télévision romande, après le télé-
journal , a consacré à ce fa i t  une pa-
ge spéciale. Nous avons apprécié la
retenue et la rigueur de l 'écptipe . Par
contre , nous avons été touchés par
l'initiative prise par le chef de l 'émis-
sion. En effet , ces informations de-
vaient être suivies d' une séquence pu-
blicitaire. En diffusant un court in-
termède de circonstance, il a su, à
sa façon , rendre hommage ' aux vic-
times et ne pas choquer le téléspec-
tateur. Nous n'aurions pas supporté
une brusque transition après ce que
nous avions vu au « téléjournal ».

J . -Cl. LEUBA
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\A/ Aarau, Algie, Bals, Berne, Bienne, Blnnlngen, Blrsfelden, Bischoisnell ,
g Brigue, Buchs SG, Carouge, La Chaux-de-Fonds, Chêne, Chlasso,
I°7-* Coire, Cran» s/Slerre, Davos, Delémont, Dletlkon, DObendorf, Fribourg,

Genève, Gtand, Grenchen, Grindelwald, Herglswll NW, Hérlsau, Interlaken,
Kreuzllngen, KOsnacht ZH, Langenthal, Lausanne, Llestal, Le Locle,
Loèche-les-Balns, Lucerne, Lugano, Lyes, Martlgny, Montana, Montreux,
Morges, Neuchâtel, Neuhausen a. Rhf., Nyon, Olten, Pratteln, Rlehen,
Rorschach, Saas Fee, St-Gall, St-Moritz , Saxon, Schaffhouse, Sierra, Sion,
Slssach, Vevey, vïège, Wettlngen, Wetzlkon, Wll SG, Wlnterthur, Yverdon,
Zermatt, Zofingue, Zoug, Zurich Londres, New York, San Francisco

Les actionnaires de notre établissement sont convoqués
à la

98e Assemblée générale ordinaire
qui aura lieu le
mardi 3 mars 1970, à 14 h. 30, dans le bâtiment du
personnel „Zum Goldenen Lowen",
St. Alban-Vorstadt 38, à Bâle.

Ordre du Jour :
1° Rapport annuel et reddition des comptes de

l'exercice 1969.
2° Rapport de l'Office de contrôle.
3° Délibérations sur:

a) l'approbation du rapport et des comptes annuels;
b) la décharge aux organes d'administration et de

direction ;
c) la répartition du bénéfice de l'exercice, le mon-

tant du dividende et la date de son paiement.
4° Election de membres au Conseil d'administration.
5° Election de l'Office de contrôle.

Les actionnaires qui désirent assister à l'Assemblée
générale ou s'y faire représenter sont priés de déposer,
auprès de notre établissement, leurs actions (ou un
certificat de dépôt d'une autre banque reconnu suffi-
sant) au plus tard jusqu'au jeudi 26 février 1970. Ils
recevront en échange un récépissé et la carte d'admis-
sion. Les actions ainsi déposées ne pourront être re-
tirées qu'après l'Assemblée générale.
Le bilan et le compte de profits et pertes au 31 dé-
cembre 1969 avec le rapport de l'Office de contrôle, le
rapport ds gestion et les propositions concernant l'emploi
du bénéfice net seront à la disposition des actionnaires,
à nos guichots, à partir du 20 février 1970.

Bâle, le 10 février 1970.

Le Président du Conseil d'administration
Samuel Schwelzer

NEUCHATEL
EXPOSITION. — Galerie de la Tour de

Diesse : Peintures d'écoliers.
CINÉMAS. — Arcades, 15 h et 20 h 30 :

Hibernatus. 12 ans.
Rex, 20 h 30 : La Chambre des horreurs

du docteur Sex. 18 ans.
Studio , 20 h 30 : Le Temps des amants.

16 ans.
Bio, 15 h, 18 h 40 et 20 h 45 : Le Convoi

des braves. 16 ans.
Apollo, 15 h et 20 h 30 : La Grosse Pagail-

le. 16 ans. 17 h 30 : L'Ombre d'un géant.
16 ans.

Palace, 20 h 30 : Rififi  à Amsterdam. 18
ans.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : J. -C.
Bornand , Saint-Maurice - Concert.

PESEUX
CINÉMA. . — Cinéma de la Côte, 20 h 30 :

Dé sang-froid.
-~,-.. - - . M

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux, relâche.
Pharmacie de service : Frochaux.

AUVERNIER
Galerie Numaga : Sangregorio, sculptures.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Royal, relâche.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château , relâche.
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d'Invention neront obtenu* H
cl mit en valeur rapidement H
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Agence A Neucfirtiel I

8. rue Sc}«n, «l.{ruS)9111S H
Demendei lea prospectus. ¦

MORBIERS
bois dur , tables
rondes , chaises et
commodes Louis-
Philippe.
Etains.  Cuivres
anciens .
S'adresser a :
Arts et Styles ,
Terminus  du trol-
leybus Saint-
Biaise.
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Jé Ĵ s fiH»

¦ r¦ loaVi iJ?* - . ^Mj _ ïi_^Hr_.iK, TU '' W*_ff J_'w v̂ ; l̂w*?H mV

«>, ^B ^F
T*^, ::llls pl --': KV

PERRUQUES - STRETCH

PRIX CHOC!
à partir de Fr. 120.—

A. GOEBEL
Trésor 1, tél. 5 21 83
Neuchâtel - 1er étage

Travaux de cheveux sur mesure
Conseils sans engagement

Malgré votre absence, votre 52

téléphone est toujours prêt
pour vos clients!
Aucune communication, aucune
commande n'est oubliée
ou perdue!

\ é 9 à G 9

A-Zet
Alîbicord

Alibi-Nota
avec ou sans
téléquestionnement

L'un de nos télé-automates peut
répondre et noter pour vous aussi
quand vous êtes absent ou ne voulez
pas être dérangé. A partir de
Fr. 630.-. Tous les appareils sont
entièrement transistorisés.

Claude Ducommun
électricité, rue Orangerie 4

2000 Neuchâtel
Tél. (038) 5 28 00
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"\ tel est le coût maximum aujourd'hui do Si votre situation financière est saine A .
* nos crédits personnels Ç71A% par an et ordonnée, utilisez nos crédits per- ¦ Nom: i-renom. 
¦ calculé sur le montant initial du prêt, sonnelsavnntagoux et discrets I
. soit max. 0,625% par mois). «do Fr. 1000.- à Fr. 25 000.- , Adres se: 
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Prêts |
| express i

de Fr. 500.- à Fr. 10 000.- I

• Pas de caution : H
Votre signature H
suffit m

m Discrétion B
totale H

Banque Procrédit I
2001 Neuchâtel m
av. Rousseau 5 il
Tél.: 038/544.04 M
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\%àW régler par poste. H
jML Ecrivez aujour- M
W^ d'hui- 1

'M Service express B

|H Nom k fl
|̂  Rue I
j?jg! Endroit H

bar d'appartement
moderne

1 table de conférences
moderne

avec 4 fauteuils tournants, en
cuir.
Tél. C0381 5 16 46.

PÂQUES
SÉJOUR DE SKI
| du 27 au 30 mars :

LA PETITE -
SCHEIDEGG

PRIX FORFAITAIRE : FR. 113.—
PHOGHAMMES-INSCIUPTINOS :

V O Y A G E S

^VlfsTT WER.
n Neuchâtel, Saint-Honoré 2, (£> 5 82 82

I LA
YOUGOSLAVIE
et sa côte aux mille îles
Un pays varié, le pays aux 5 j
nations. Partout vous trouverez
les traces d'une culture et de
traditions passées. Ce pays est
parvenu à préserver ses char-
mes folkloriques.

i Du 2 mai au 10 octobre, nous
organisons des vols hebdoma-
daires à destination de Pula,
Split et Dubrovnik.

\ Bienne Dufour 17/Collège
Tél. (032) 2 99 22

SKIEURS !
Profitez de vos vacances

de Pâques
pour terminer votre saison de
ski sur les pentes ensoleillées
du Valais. /

Retenez une adresse !

Hôtel de la Gare, Sembrancher
à proximité de Verbier et du
Super-Saint-Bernard.
Prix modérés. Tél. (026) 8 81 14
Réservez assez tôt.

Débarrassez-vous-en par la
gestion de dettes

• Créanciers: plus rien à faire
i avec eux
• Paiements : à un seul

endroit
• Coût : 4 fois moins qu'un

prêt
• Action : rapide
• Discrétion : absolue
Neuchâtel Tél . (038) 5 38 95
Lausanne
1. r. Tunnel - Tél. (021) 22 36 82
Genève Tél. (022) 44 54 97

COUTURE
"TranslOrraatioris""
et relouches de tous

vêtements dames
DAIM-CUIR
mouton retourné

retouchés, réparcs,
etc. par spécialiste
Veston - Pantalon
Toutes retouches
Remise à la taille
Pitlcloml, couture

Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Tél. 5 41 23
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Nos voyages en
autocars 1970

PÂQUES
3 voyages de 4 jours (27-30 mars) :

LA CÔTE - D'AZUR
Marseille - Corniche d'Or - Nice

Fr. 255.— par personne, tout compris

LA PROVENCE
MARSEILLE - CAMARGUE

Fr. 250.— par personne, tout compris

LUGANO ¦ Lac Majeur
San-Bernardino - UeB Borromées

Fr. 230.—¦ par personne, tout compris

Un superbe voyage de PRINTEMPS

La Hollande en fleurs
du 19 an 25 avril - Fr. 550.— (7 j.))

Demandez nos programmes détaillés
et notre liste de voyages de 2 à 8 j.
pour Pentecôte et pour les vacances.

Nous délivrons des cartes de réduc-
tion de prix aux personnes ayant
l'âge de l'AVS.

Renseignements et inscriptions :

Autocars FISCHER fc 252i
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Transformation et
réparation de man-
teaux et vestes de

R. Poffet Tailleur
Ecluse 10 Neuchâtel
Tél. 5 0017

WILLY MAIRE
Coi Heur, Seyon !'.)
répare et vend

des rasoirs électriques

I LANGUES VIVANTES I
B COURS DU SOIR B
Il ANGLAIS débutants mardi 20 h 30 - 22 h ||
H moyens mercredi 20 h 30 - 22 h »|
M jeudi 19 h - 20 h 30 §|
JR avancés jeudi 20 h 30 - 22 h Hl

il ALLEMAND débutants mercredi 19 h - 20 h 30 M
In moyens lundi 20 h 30 - 22 h fm

M ITALIEN débutants jeudi 20 h 30 - 22 h M
pM 

¦• ¦•¦- ¦* *' moyens mercredi 20 K 30 - 22 h |||
M FRANÇAIS débutants lundi 19 h - 20 h 30 ||

M ESPAGNOL débutants mardi 20 h 30 - 22 h ||
J]» 4 cours de 1 h 30 par mois Fr. 15.— jEa
S*g Méthode moderne Eurovox (audio-visuelle) Ŝ
wM — — — — — Renseignements et inscriptions à _ _ _ _ _  Pâi

B ÉCOLE-CLUB MSGROS I
JEl 11, rue de l'Hôpital — Tél. 5 83 48 lg|

|gH Nom : Prénom : ||p

PU Rue : ç/o R|
||i Localité : Tél. : in
|E|| s'inscrit pour le cours de (indiquer le degré, le soir et le cours Km
BSJ désirés ) : aj ift

* Le plut grand choix en

TAPIS
MUR A MUR

l • Toutes les qualités
| • Toutes les couleurs

• Tous les genres
• Toujours les plus bas prix

PLAQUES à partir de Fr. 4.-

Maison BENOIT
TAPIS - RIDEAUX

Maillefer 25 — Tél. 5 34 69 — Neuchâtel ,

Devis — Pose — Présentation des collections
I sans engagement, le soir également.

Fermé le samedi —- Facilités de paiement

.'Roquefort françaisi\
U. Maire, Fleuryiy

Écriteaux en vente au bureau du journal



Plus de 50 !
— Hé , dis donc !
— Chut !
— Qu 'est-ce qui se passe ?
— Je compte.
— Tu comptes quoi ?
— Eh bien... 28 de 500 - 25 de 1000 .

ça fait combien ?
— C'est tout simple , ça fait plus de 50

lots importants au tirage du 7 mars
de la Loterie romande.

— C'est juste ! Mais , il faut y ajouter
encore les milliers d'autres lots , dont
celui de 100,000 francs.

— C'est bien pour cela que j'ai déjà acheté
mon billet.

La tragédie du Coronado Zurich-Tel-Aviv

Les deux stewards. A gauche , Hans Maag, à droite Peter Frey
(Photopressî

Mais reprenons les grandes lignes de
l'accident.

Un avion de la ligne de la Swissair. qui
devait taire , samedi après-midi , un vol
régulier Zurich - Tel-Aviv, s'est écrasé au
sol vers 13 h 30, un quart d'heure après
son décollage de l'aéroport de Kloten, dans
une forêt près de Wurenlingen, en Argo-
vic. Les 38 passagers et les 9 membres
de l'équipage qui se trouvaient à bord ont
été tués.

LE DÉROULEMENT DU VOL
Selon les indications du responsable de

la sécurité des vols à l'aéroport de Klo-
ten, l'appareil « Bassclland » HB CID, du
type Coronado, s'est envolé de la piste
28 en direction du sud, empruntant la rou-
le aérienne numéro 9, et est parvenu à
la hauteur de Brunnen , à l'altitude de
4500 mètres.

A ce moment-là, un message du pilote ,
capté à Kloten, annonçait que des diffi -
cultés étaient survenues à bord et que
l'avion allait rejoindre l'aéroport de dé-
part.

L'avion a pris alors la direction du
nord, mais, arrivé près de Wurenlingen , il
a perdu de l'altitude et s'est écrasé dans
une forêt, traçant une tranchée longue d'en-
viron 500 mètres et large de 300. D'après
l'enregistrement fait à la tour de contrôle
de Kloten, le pilote n fait savoir , avant
la chute, que In cabine de pilotage était
envahie par la fumée, au point de rendre
difficile la lecture des instruments de bord.
Peu après, le pilote a encore eu le temps
de déclarer : « Nous ne pouvons plus
rien faire, merci beaucoup. »

PREMIERS TEMOINS
Selon les premiers éléments fournis pai

l'enquête, il n'est pas exclu que cette ca-
tastrophe soit duc à un acte de sabotage.

L'enquête est placée sous la responsabi-
lité du bureau d'enquête sur les accidents

d'aéronefs, qui a envoyé sur les lieux une
équipe de 50 experts. D'autre part, le
ministère public de la Confédération et la
police cantonale argovienne s'occupent de
cette affaire.

MESURES DE SÉCURITÉ
A KLOTEN

Swissair a fait savoir que les mesures
de sécurité seront renforcées à l'aéroport
de Zurich - Kloten. En outre, les respon-
sables des autres aérodromes suisses ont
également pris des mesures de sécurité
très sévères. Pour le vol du Coronado qui

vient de s'écraser, Swissair a annoncé que
les précautions , prescrites actuellement
pour tous les vols à destination d'Israël,
avaient été prises. On ne sait pas si le
revolver retrouvé sur les lieux de l'acci-
dent appartenait à un agent de la sécurité
suisse. L'arme n'était pas chargée.

Parmi les 38 passagers qui ont trouve la
mort, 13 sont Israéliens, 10 Allemands de
l'Ouest, 5 Américains, 2 Suisses, 2 Cana-
diens, 2 Mexicains. 1 Belge, 1 Sénégalais.
1 Britannique et 1 Thaïlandais. Les 9
membres de l'équipage, tous de nationalité
suisse, figurent également parmi les vic-
times.

IJ ; i i i s  la forêt, les débris de l'avion se sont volat i l i sés  sur plusieurs centaines de
mètres (Téléphoto AP)

¦ Emotion dons les milieux officiels
Nul ne sera surpris de ne pas trou-

ver, dans cette première information of-
ficielle , de plus nombreux détails sur les
faits eux-mêmes. L'enquête se ré\èle dif-
ficile et , pour l'instant , elle n'a fourni
que des renseignements fragmentaires. Il
va sans dire que , faute d'informations plus
précises sur les causes même de la catas-
trophe, le Conseil fédéral ne peut encore

prendre position. Il doit, pour I instant,
se borner à exprimer la tristesse que res-
sent tout être humain devant le malhei i i
et donner l'assurance que rien ne sera né-
gligé pour élucider les circonstances de
celte tragi que affaire.

En somme, dimanche matin, il s'agissait
surtout de prendre un certain nombre de
dispositions en vue de la séance extraor-

dinaire que le C onseil fédéra l tiendra au-
jourd'hui en fin de matinée. Il espère,
d'ici là , disposer d'éléments d'informations
plus nombreux et plus précis.

WURENLINGEN ET FRANCFORT

Non seulement le département des trans-
ports , des communications et de l'énergie ,

mais aussi le département politique et ce-
lui de justice et police suivent l'affaire
avec beaucoup d'attention. Le ministère
public , pour sa part , se déclare fort in-
téressé par le déroulement de l'enquête
menée en Allemagne , après la tentative
de sabotage d'un avion commercial au-
trichien dans lequel s'est produite une ex-
plosion peu après son envol de l'aéro-
port de Francfort. On est évidemment ten-
té d'établir un rapport entre l'accident,

sans conséquences graves, survenu à l'ap-
pareil autrichien et la catastrophe de Wu-
renlingen.

LES PALESTINIENS

En attendant les indispensables précisions,
on prend connaissance avec intérêt , à Ber-
ne, des réactions dans différents pays

étrangers, où on semble admettre qu'il
s'agit bien d'un épisode de la lutte sour-
noise engagée par la résistance palestinien-
ne et où l'on considère que le lourd tri-
but paye par la Swissair et les familles des

victimes à cette forme de guerre dirigée
principalement contre des innocents de-
vrait inciter tous les Etats respectueux des
règles élémentaires du droit international à
s'entendre, enfin , sur des mesures énergi-
ques pour la sécurité des transports aé-
riens.

A ce propos, signalons — curieuse coïn-
cidence — que, samedi, le directeur de
l'Office fédéral de l'air, M. Gtildimann , se
trouvait précisément à Montréal où il ve-
nait de participer à des entretiens sur les

moyens de renforcer la lutte contre la
piraterie aérienne.

Il serait, en effet , grand temps de pas-
ser à l'action, 

Georges PERRIN

M. Bonvin évoque les mesures de
sécurité sur les uérodromes

BERNE (ATS). — Dans une déclaration
qu 'il a faite dimanche à l'Agence télégra-
phique suisse à propos de la tragique ca-
tastrophe aérienne de Wurenlingen . M. Ro-
ger Bonvin , chef du département fédéral des
transports et communications et de l'éner-
gie , a déclaré qu'il convenait , avant tout ,
d'attendre les conclusions des enquêteurs
se trouvant sur les lieux du drame.

Pariant des mesures de sécurité prises
sur les aérodromes de notre pays, le con-
seiller fédéral a rappelé que celles-ci étaient
le fait des aérodromes eux-mêmes et que
ce n'est pas ia Confédération qui en porte
la responsabilité . Le chef du département
fédéral des transports a précisé qu 'à la
suite de l'attentat de Kloten , les responsa-
bles des aérodromes suisses avaient pris
des mesures de sécurité très sévères.

LES PRÉCAUTIONS
Celles-ci ont empêché que des attentats

ne soient perpétrés au sol contre les pas-
sagers ou les appareils. Il va sans dire
qu'il reste toujours aux personnes com-

mettant de tels attentats la possibilité de
piéger les bagages des voyageurs .
M. Bonvin a précisé que certaines compa-
gnies aériennes faisaient, en divers points
du globe , subir un délai d'attente aux ba-
gages dans des soutes construites pour ré-
sister aux éventuellles explosions. La pos-
sibil i té  de généraliser l'application de telles
mesures est toutefois restreinte en raison
des désagréments qu'elles comportent pour
les voyageurs eux-mêmes.

AUJOURD'HUI
En ce qui concerne les sanctions et me-

su res que pourrait prendre le Conseil fé-
déral à l'encontre des responsables de cet-
te catastrophe s'il se révèle qu'il s'agit
véritablement d'un attentat. M. Bonvin a
déclaré que ce n'est que lundi matin , lors
d'une nouvelle réunion du Conseil fédéral ,
que les moyens dont dispose la Confédé-
ration dans un tel cas seront passés en
revue avec les responsables du déparle-
mlnt fédéral de justice et police et du
département politique.

Le récit de notre envoyé spécial
Il faudrait parler encore de l'endroit

où l'avion a fini sa course : une forêt de
résineux, sapins et pins, dénommée « Fo-
rêt d'Unlerwald » comme nous le précisa
l'ingénieur forestier qui fut un des pre -
miers sur les lieux de la catastrophe. Les
arbres ont été endommagés sur une cen-
taine de mètres de longueur et une cin-
quantaine de largeur, les troncs sont pe-
lés, beaucoup sont brisés, des sapins de
treille centimètres de diamètre ont élé
cassés net.

Un cratère an point d'impact certes,
mais beaucoup moins béant que celui qu'on
attendrait de la chute d'un géant pareil.
Il n'a guère plus de 1 m de profondeur.

Cette sinistre aire d'atterrissage se trou-
ve à quelque 300 mètres de In route et
à 200 mètres d'une li gne de chemin de fer.
Elle est également à 200 mètres des vas-
tes bâtiments de l'Institut fédéral pour la
recherche en matière de réacteurs atomi-
ques. Une quinzaine de personnes travail-
laient dans cette institution au moment de
la chute de l'appareil , l'une d'entre elles
a vu l'avion tomber et tous, comme de
nombreux autres témoins dans un vaste
périmètre, ont entendu l'explosion qu'ils
ont tout d'abord prise pour le fameux
« bang » d'un avion qui passe le mur du
son.

A CE MOMENT LA
, -A ce propos, le portier de l'Institut nous
a raconté qu'il se trouvait , au moment de
l'accident , dans le grand hall vitre , là mê-

me où se donna la conférence de presse.
Au moment de l'explosion , les deux por-
tes vitrées battantes de ce local s'ouvri-
rent d'elles-mêmes. Le portier , qui avait
entendu quelques secondes plus tôt le bruit
d'un avion volant assez bas, sortit alors
pour inspecter le ciel, mais il ne vit rien
de suspect. Un peu plus lard cependant,
il recevait un coup de télé phone d'une
femme qui lui déclarait avoir vu un avion
qui descendait obliquement et tombait tout
près des locaux de l'Institut.

Ce fut bientôt le grand branle-bas des
sauveteurs. Quatre-vingts sapeurs-pompiers,
venant de Wurenlingen , Dœttingeii , Teger-
felden et Klingnau, et 60 policiers conver-
gèrent vers le lieu du drame, ainsi que
des spécialistes pour les recherches en cas
d'accidents d'avions et des centaines de
curieux dont les voitures finirent par en-
combrer les routes de la région et qui
furent difficilement maintenus à distance.

Samedi soir, une conférence de presse,
à laquelle participèrent une trentaine de
journalistes, fut organisée dans le hall de
l'Institut suisse de recherches en matière
de réacteurs par M. Théo Kaessling, chef
de la mission d'enquête fédérale, M. Vir-
chaux, chef de presse de Swissair et le
premier-lieutenant Fritz Meier, de la po-
lice cantonale argovienne, celui-là même
qui avait déjà participé à la conférence
de presse organisée lors de l'accident de
Durrenaesch. La plupart des renseignements
fournis à cette occasion se trouvent rela-
tés dans d'autres colonnes de ce journal.

Relevons cependant qu'il y fut précisé
que, lors d'un premier appel , le comman-
dant de l'avion avait indiqué qu'il avait
l'impression qu'une explosion s'était pro-
duite à l'arrière de l'appareil. Un peu plus
tard, il annonçait que la cabine était en-
vahie par une fumée qui l'empêchait pres-
que de voir le tableau de bord. Ce fut
ensuite le silence.

Au moment du premier appel , l'appareil
se serait trouvé dans le ciel de Brunnen,
au-dessus du lac des Quatre-Cantons, à
4500 m d'altitude. Le Coronado était en
service depuis 7 à 8 ans. A des questions
des journalistes , il fut répondu qu'en ef-
fet , un revolver avait été retrouvé , non
chargé ; il pouvait appartenir à un mem-
bre de l'équipage. En revanche , il est faux
qu'un lingot d'or ait été récupéré, comme
le bruit en avait été répandu. Quant à la
revendication de l'attentat par le FPLP,
les conférencie rs pensent que cette affirma-
tion ne constitue pas une preuve suffi-
sante. Ça pourrait être de l'intoxication.
II faut attendre pour avoir des éléments
plus sérieux.

LES « BANDITS »
L'opinion publique , elle , n'est pas aussi

réticente. Chacun est certain qu 'il s'agit
bien d'un attentat et l'on fulminait , samedi
soir, contre les « bandits » capables de fai-
re si hon marché de la vie humaine. Au
restaurant de Wurenlingen, dans lequel nous
pénétrons, c'est au milieu d'un silence ab-
solu qu'une cinquantaine de clients écou-
tent les informations, debout au milieu de
la salle devant l'appareil de radio fixé au
mur.

SI...
Il s'en est fallu de quelques kilomètres,

donc de quel ques secondes, que l'appareil
s'abatte sur la localité. Il s'en est fallu de
bien moins encore qu'il s'écrase sur le
réacteur nucléaire de l'Institut fédéral...
Qu'est-ce qui se serait alors produit ? La
colère générale est donc 'teintée ici d'un
sentiment de crainte, bien compréhensible,
lorsqu'on sait que le ciel de Wurenlingen
est sillonné chaque jour par de nombreux
avions, notamment par ceux qui attendent
l'autorisation d'atterrir à Kloten, et surtout
lorsqu'on se souvient, comme cet homme
d'un certain âge, avec lequel nous nous
sommes entretenus , qu 'en 1944, déjà, un
avion avait failli s'écraser sur le village.

C'était une forteresse volante américaine
dont l'équipage avait pu sauter en para-
chute, à l'exception du pilote qui était de-
meuré aux commandes pour écarter l'avion
de l'agglomération vers laquelle il piquait.

L'appareil s'était alors écrasé sur une
colline toute proche, et le pilote avait perdu
la vie. Il y a un peu plus de deux ans,

un monument a été érigé sur les lieux de
l'accident à la mémoire du consciencieux
pilote, en présence de quelques-uns de
ses anciens compagnons sortis indemnes de
la catastrophe et qui étaient venus spécia-
lement d'Amérique pour la circonstance.

PLUS LOIN...
Colère, inquiétude , compassion : tels sont

doue les sentiments que nous avons cons-
tatés sur place, quelques heures après la
catastrophe. Cependant la souffrance , quand
elle touche des inconnus, est relativement
vite oubliée. La vie ne tarde jamais à re-
prendre ses droits.

Sur le chemin du retour, à cinq kilo-
mètres au maximum du lieu de la chute ,
nous nous arrêtons dans une auberge de
campagne. Décors de fête, serpentins, lu-
mières tamisées. Un orchestre conduit la
danse. J'entends, à la table voisine, un
jeune homme raconter, entre deux valses,
à sa cavalière ce qu'il a vu sur les lieux
du drame. Mais la musique reprend et le
coup le se relance sur la piste.

Il y a peu de temps, à quelques kilo-
mètres, 47 vies humaines ont été bruta-
lement interrompues, 47 personnes, que
quelqu'un attendait quelque part, ont été
horriblement déchiquetées. Cette musique
qui se veut joyeuse sonne faux ce soir.
Souvent les larmes sont toutes proches
des rires. BÉVI

a

Wurenlingen : l'enregistreur
de l'appareil sera muet

_ WURENLINGEN (ATS) . — Au cours
d'une seconde conférence de presse te-
nue à Wurenlingen, dimanche soir , il
a été déclaré que ni les passagers ni
les membres de l'équipage ne pourront
être identifiés vu l'état dans lequel se
trouvent les corps.

L'enregistreur de vol a été endom-
magé lors de la chute de l'avion au
point que les chances de tirer des ren-
seignements de l'appareil sur le vol fa-
tal du Coronado sont pour ainsi dire
nulles .

D'après les experts, l'avion transpor-
tait dans ses réservoirs au moment de
l'impact, 29,0 tonnes de kérosène. Dans
la soute à bagages se trouvaient 1427
kg de fret , 621 kg de bagages et 322 kg
de courrier.

Il n'a pas encore été possible de dé-
terminer si un acte de sabotage a vrai-
ment été commis. Mais les premiers ré-
sultats de l'enquête ont toutefois per-
mis d'établir avec certitude qu'un incen-
die s'est déclaré à bord, mais dont la
cause n'a pas pu être indiquée.

On a retrouvé des morceaux de filet
provenant de bagages, qui avaient visi-
blement brûlé. En outre, on est certain
que les réacteurs ont parfaitement fonc-
tionné.

DES RENSEIGNEMENTS
A la suite des appels lancés par la

radio et la télévision , de nombreux té-
moins se sont annoncés et ont pu don-
ner des renseignements sur la dernière
phase du vol avant l'écrasement au sol.
Selon ces informations, l'avion est sor-
ti  d'une niasse de nuages au-dessus de
Klingnau-Kle i dœtt ingen.  Il avait , selon
les témoins, une t position fortement
inclinée • et perdait rapidement de l'al-
titude .

LE TEMPS
Le jour de la catastrophe, une couch e

de nuages bouchait le ciel à une alti-
tude entre 900/1000 m et 9500 m. Ce-
pendant , au dire des experts, le temps

Doris Husca
(Photopress]

n'a pu jouer qu'une inf luence indirecte
sur l'accident.

Actuellement, une soixantaine d'hom-
mes sont occupés aux travaux de té-
tants de « Swissair > , de l'armée et du
bureau d'enquêtes "sur "les accidents
d'aéronefs. 11 faudra un certain temps,
semble-t-H, pour que des conclusions
puissent être tirées des éléments qui
auront été recuei l l i s  sur place .

Voici en haut de gauche à droite : le capitaine Karl Berlinger, né en 1924, capitai-
ne de l'appareil ; le CO-pilote Armand Etienne de Genève , né en 1918 ; le mécani-

cien Werner Gimmi , né en 1933
(ASL)

Deux des quatre hôtesses victimes de la catastrophe . A gauche, Claire Aubort, à
droite , Claire Henry

(Pliotopress)

Week-end de la crainte en Valais
après les violentes chutes de pluie

Nouvelles avalanches — Pistes interdites
Le Valais a vécu une bonne partie du

week-end dans la crainte. A la suite des
masses de neige tombées ces derniers jours
et plus encore des pluies diluviennes qui
s'abattirent vendredi sur une partie du
caillou , on craignait le pire sur le front
des avalanches. De nombreuses mesures
avaient été prises dans toutes les vallées
latérales. Plusieurs routes, telles celles de
Loèchc-les-Bains et d'Anniviers avaient été
fermées à tout trafic.

PISTES INTERDITES

A Zermatt, la liaison ferroviaire a été

suspendue durant une grande partie du
week-cud. Dans plusieurs stations , des di-
zaines de pisles furent interdites aux skieur.'
et l'on immobilisa volontairement les ins-
tallations de remontée mécanique.

NOUVELLES AVALANCHES

En fait , rien de grave n'était signalé
dimanche en début de soirée. Deux ava-
lanches cependant sont descendues sur la
ligne de Zermatt. Les travaux de déblaie-
ment sont terminés et, sauf avis contraire,
le trafic reprendra normalement aujour-

d hui. La roule d'Anniviers sera également
ouverte à la circulation aujourd'hui.

Dimanche, les pilotes des glaciers ont
été appelés à intervenir en plusieurs en-
droits , li n appel leur fut lancé de I.oèche-
les-Bains. Une femme était gravement ma-
lade. On la conduisit par la voie aérienne
a l'hôpital de Sicrre. Des dizaines de per-
sonnes furent également ramenées en plaine
de stations comme Arolla.

A Lourtier , une avalanche est descendue
vers le village, s'arrêtant à une cinquan-
taine de mètres des bâtiments au grand
etonnement des doyens de l'endroit qui
n'avaient jamais vu ca. M. F.
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C est en mars 1962 que Swissair a
mis en service les Convair 990 « Coro-
nado » sur la ligne d'Extrême-Orient qui
allait, dès lors, jouer un rôle grandis-
sant dans les relations d -  la Suisse avec
les Etats en voie de développement qui
la jalonnent et dont l 'importance éco-
nomique, comme marchés et sources de
matières premières, ne cessèrent de croî-
tre.

Cette ligne, qui atteint une longueur
de quelque 17,000 kilomètres, est la
plus  longue du réseau de Swissair. L 'in-
troduction du Coronado qui demeura ,
(L nombreuses années durant, l'avion
commercial le plus rapide du monde,
permit une importante réduction des
temps de vol : Tokio n 'est p lus aujour-
d 'hui qu 'à une journée de la Suisse :
Hong-kong à 20 heures, Bangkok à 17
heures et Bombay à moins de 13 heu-
res.

C'est en 1962 encore que le Coronado
f u t  mis en service sur les lignes de
l 'Amérique du Sud et celle de l 'A fr i -
que occidentale, jusqu 'à Lagos et Ac-
cra. Plus tard, il f u t  même a f f e c t é  à
certaines lignes europ éennes.

Construit à Sun-Diego par la « Gene-
ral Dynamics Corporation », le Coro-
nado est un quadriréacteur décollant au
poids total de 114,760 kg, avec une char-
ge utile de 13,400 kg. 11 emporte 59,1S3
litres de kérosène. Son envergure atteint
36 m 58, sa longueur 42 m 40 et sa
hauteur 12 m. La surface de ses ailes
est de 209 mètres carrés.

La voilure du Coronado est p lus min-
ce que celle des autres avions commer-
ciaux et engendre moins de traînée aé-
rodynamique. Sa structure à trois lon-
gerons et son revêlement épais assurent
néanmoins une très grande résistance et
rigidité. De plus, deux capsules ont
été placées légèrement en avant du bord
de fu i t e  de chaque aile. Destinées à
stabiliser le f l u x  supersonique autour du
pro f i l  lorsque l'avion vole à sa vitesse
limite de Mach 0,91, elles retardent

la formation d ondes de choc et con-
tribuent également à diminuer la traî-
née.

Sur le Coronado, les commandes sont
hydrauliques pour la direction , les vo-
lets de f uselage et d'aile, les f re ins
aérodynamiques, les becs et f l a p s  Krue-
ger de bord d'attaque. Seuls les ailerons
et la profondeur sont à commande
aérodynamique.

Les réacteurs sont des General Elec-
tric Cl-805-23 à turbosou f f ian te  (avec
inverseurs de poussée) o f f r a n t  une pous-
sée totale au décollage de 29,2000 kg.
A la vitesse maximale de croisière
(997 k mj h )  la consommation atteint
7500 litres à l 'heure.

Dans la version Swissair, le Coro-
nado emporte 16 passagers en première
classe et 84 en classe touriste.

Son prix d'achat avec p ièces de re-
change : 27 millions de f rancs  suisses.

G. Z.

Fiche technique du Coronado

LOTERIE SUISSE
À NUMÉROS
RÉSULTATS DU TIRAGE

DU 21 FÉVRIER 1970

2 4 18 21 22 36
Numéro

complémentaire :
19

Somme aux gagnants :
1,480,244 francs

Par rang : 370,061 francs



A TEL-AVIV, AUCUN DES PASSAGERS DE
LA SWISSAIR N'A DÉCLAR É FORFAIT

EN DÉPIT DE LA TRAGÉDIE DE WURENLIN GEN

TEL-AVIV (Reutcr-AP). — Des me-
sures de sécurité exceptionnelle ont été
prises à l'aéroport international de Lod-
Tcl-Aviv.

La police a monté la garde autour
de l'appareil de la Swissair venu cher-
cher les 50 passagers qui auraient dû
être embarqués par le « Coronado »
qui s'est écrasé samedi près de Wuren-
lingen.

Aucun des cinquante passagers mon-
tant à Tel-Aviv n 'a, à la suite de la
catastrophe, annulé sa réservation pour
le vol de « Swissair » et aucun des
160 passagers qui devaient quit ter  Tel-
Aviv dans 1 ecourant de la journée
de dimanche pour Zurich, à bord d' un
autre appareil de la Swissair, n'a re-
noncé à faire ce vol , déclaic-t-on à
l'aéroport de Lod.

Le commandant de bord de l' appa-
reil de la « Swissair » a ordonné que
tous les bagages — y compris les ba-
gages à main — soient placés dans la
soute, interdisant aux passagers de trans-
porter quoi que ce soit dans la cabine.

Les autres compagnies aériennes ont
annoncé qu 'elles adopteront la même
procédure, prévenant les passagers que
leurs bagages seront fouillés avant qu 'ils
ne soient installés dans les soutes.

Le cabinet israélien s'est réuni diman-
che pour déterminer son attitude à la
suite de l'acte de sabotage.

U est probable que certains minis-
tres ont reflété l'opinion de nombreux
Israéliens, qui ont réclamé des mesures
punitives contre les Arabes.

Cependant, les dirigeants israéliens
voudront sans doute éviter toute action
risquant d'aliéner la sympathie qu 'Is-
raël s'est acquise à la suite des récentes
attaques arabes contre des avions civils
à destination ou en provenance de
Tel-Aviv.

Les journaux israéliens sont unanimes
pour demander aux divers gouvernements
et organismes internat ionaux d'adopter
des mesures vigoureuses en vue de pré-
ven i r  des attaques de ce genre.

Le journal .. Lamcrhav „ (travailliste)
déclare notamment : « Avec cet acte ,
les terroristes meurtriers sont tombés
dans une bassesse sans précédent ».

Le « Jérusalem Post » a déclaré de
son côté : « Ahmed Jabril , chef d'un
groupuscule du Font de libération à
Amman , a proclamé que son organisa-
tion , avait réalisé cet acte particulier
de massacre insensé, sans aucun objec-
tif essentiellement israélien et sans p i-
tié pour les passagers non-israéliens, ni
pour l'équipage suisse ».

,< Que les pilotes suisses rendent hom-
mage à la mémoire de leurs collègues
en déclarant que, tant  que . labri l  ne
sera pas jugé à Amman , les avions
suisses ne se rendront pas à Amman,
et qu 'ils fassent pression sur leur gouver-
nement pour veiller à ce que des avions
jordaniens ne viennent pas en Suisse. »

Les Palestiniens condamneraient
toute attaque d avions civils

APRES EN AVOIR REVENDIQU E LA RESPONSABILITE

AMMAN (AP). — Un porte-parole du
commandement un i f i é  palestinien , groupant
dix organisat ions de commando , a annoncé
dimanche qu 'une déclaration serait publiée
condamnant  les at taques contre des avions
transportant  des passagers civils.

Le commandement  un i f i é  devait  se réu-
nir , en effe t , sous la présidence de M. Yas-
ser Arafat , chef de l'O.L.P. (Organisation
de libération de la Palestine) pour exami-
ner « les rapports entre  les groupements
de résistance palestinienne et les détourne-
ments d' avions cl incidents analogues •.

Selon le porte-parole, les commandos
ont réfléchi sur l' u t i l i t é  réelle des attaques
d'avions civils cl des actes de sabotage ,
tels que l'explosion qui s'est produite sa-
medi sur un appareil de la « Swissair ».

Dans le commandement unifié palesti-
nien figure notamment le commandement
général du Front de libération de la Pa-

lestine, qui a tout d' abord revendique la
responsabilité de la catastrophe de l'avion
suisse, et s'est ensuite rétracté.

Le porte-parole a renouvelé In déclara-
tion faite samedi par le commandement
unifié palestinien , et selon laquelle aucun
de ses membres n 'est impliqué dans cet
accident.

QUI MENT ?
Le commandement général du FPLP —

diri ge par Ahmed Gobril  — n 'a pas
revendi qué la responsabili té de l' explosion
du <• Coronado » de la • Swissair » , a a f f i r -
mé dimanche malin à l' agence France-
Presse le porte-parole de celle organisa t ion
à Beyrouth.

Le porte-parole a déclaré qu 'une fausse
déclaration lui  avait été attribuée à ce
propos . « Nous avons simplement déclaré
que notre mouvement  appuyait  toute

act ion contre les intérêts  des pays qui sou-
t iennen t  Israël — dont la Suisse et l'Au-
tr iche — et que nous attendions de con-
naître la liste des passagers de l'avion qui
a explosé ., a dit le porte-parole du FPLP ,
commandement général (groupe dissident
du FPLP , M. Georges Habbache).

Il  a rappelé que dans la soirée de
samedi , un  communiqué publié à Amman
par le commandement  unif ié  (qui  groupe
lotîtes les organisat ions palest iniennes de
résistance) avait  rejeté toute responsabilité
dans l'a f f a i r e  de l ' explosion de l' avion
suisse.

ACCORD CHEZ HUSSEIN
Un accord est in tervenu sur tous les

points  ent re  le gouvernement jordanien et
les organisations palestiniennes.

• On peut considérer la crise comme
terminée > , a déclaré le porte-parole du
commandement unif ié  de la résistance M.
Kemal Nasser.

Les deux parties sont parvenues à une
entente qui renforcera la marche en avant
de la résistance palestinienne. Celle-ci sait
exactement ce qu 'elle veut.

A l'aéroport de Tel-Aviv, des parents désespérés. (Téléphoto AP)

Plusieurs compagnies ont suspendu
leurs transports de fret vers Israël

LONDRES (AP). - A la suite de
l' accident de l' avion de la Swissair , la
British curopean airways (BEA) a décidé
de suspendre tout transport de fret à
dest inat ion d'Israël.

• Celte décision est une suite directe
de l' accident de la Swissair ., a di t  un
porte-parole.

De son côté , la compagnie aérienne
br i tannique  BOAC a annoncé qu 'elle sus-
pendait  pour une durée de quara n te -hu i t
heures les t ransports  de marchandises à
des t ina t ion  d'Israël.

La compagnie d' aviat ion néerlandaise

KLM a décidé ellc-aussi après une réunion
urgente avec les responsables du service de
sécuri té de l' aérodrome internat ional  de
Schiphol-Amstcrdam , d ' in ter rompre  pour une
durée indéterminée  ses vols de fret  ainsi
que des colis postau x à destination de
Tel-Aviv .

Au Danemark , la compagnie SASA a
annulé  dimanche son vol hebdomadaire de
Copenhague - Tel-Aviv et a acheminé quel-
que 120 passagers vers Israël par des
i t inéra i res  détournés.

Enf in , aucun vol d'Air-France à desti-
na t ion  de Tel-Aviv n'a été annulé jusqu 'ici ,
déclarait-on dimanche soir dans les milieux
autorisés de la compagnie nat ionale  fran-
çaise.

Toutefois la décision de bloquer — jus-
qu 'à nouvel avis — le fret et la poste pour
Israël a été prise. Elle sera applicable ,
non seulement à Paris , mais dans toutes
les escales d'Air-France.

Swissair aussi
La Swissair a décidé dimanche après-

midi ,  de suspendre  les envois  de mar-
chandises et de courr ier  à d e s t i n a t i o n
d'Israël.

Cette mesure, qui prend e f fe t  immé-
d i a t e m e n t , sera main tenue  jusqu 'à une
date u l té r ieure  qui n 'a pas été commu-
niquée. Comme on a pu l'apprendre au
siège de la compagnie aérienne, à Zu-
rich , la direction générale a pris cette
décision après la catastrophe survenue
samedi à Wurenl ingen.  Les bagages
personnels  des passagers continueront
cependant  à être expédiés . (ATS)

LE COURRIER
DE TEL-AVIV

J'écris alors que la preuve n'est pas
faite , et que pendant quelques heures,
comme nous y invite le Conseil fédé-
ral , il est encore permis de douter.
Pourtant,  en ce qui nous concerne,
nous avons déjà une carte de visite et
il y a tics gens qui peuvent être jugés
sur leurs intentions. Ouvrons donc nos
dossiers.

Il y n cinq grandes organisations
dites de résistance palestinienne. Une
seule, à notre connaissance, a, dans
des documents, évoqué la possibilité
d' un assassinat collectif , tel que celui
qui vient d'être perpétré à bord du
Zurich - Tel-Aviv.

Cette association, c'est le Front
populaire de libération de la Palestine
dont le président est Georges Habba-
che. Le portrait-robot de ce groupe-
ment ? Le FPLP est « la branche mili-
taire du mouvement nationaliste ara-
be » . Il est connu pour son hostilité
aux gouvernements arabes actuellement
en place et, notamment, ceux du Caire
et de Damas. C'est lui qui a signé les
attentats de Bonn , de la Haye, de
Bruxelles. C'est lui , dont l'aile mar-
chante et rivale , le Front populaire dé-
mocratique pour la libération de la
Palestine déclare par la voix de son
leader Nayef Hawattmec que sa poli-
tique est basée « sur l'analyse marxis-
te-léniniste » de la situation. Le FDLP
est pour le rejet de « toute solution pa-
cifique et de tout compromis ».

Est-ce suffisant pour assassiner des
voyageurs et notamment des citoyens
suisses ? Qui est responsable de cette
tragédie qui , si l'enquête en décidait
ainsi pourrait être considérée par tous
les gens civilisés comme un acte de
belligérance vis-à-vis de la Suisse.

C'est le moment de sortir notre carte
de visite. Quand eut lieu, en septembre
1969, l'attentat de Bruxelles, le porte-
parole du FPLP déclara qu 'il s'agissait
« de la dernière opération de mise en
garde » non seulement « à l'égard des
Israéliens », mais de tous les impéria-
listes ». Les hôtesses de l'air et l'équipage
qui moururent, l'autre après-midi, dans
le ciel d'Argovie, étaient-ils donc des
impérialistes à Monstrueuse infamie !

Mais, le porte-parole du FPLP, de-
vait révéler bien d'autres choses en-
core. Il devait dire que pour l'avenir,
son organisation ne se considérerai t pas
comme « responsable de la vie des
touristes étrangers » de même que « de
la vie de toute personne » collaborant
avec Israël « tant à l'intérieur qu'à
l'extérieur d'Israël ». Puis, le porte-pa-
role du FPLP, déclara, véritablement,
la guerre aux civils empruntant les
routes de l'air , en proclamant que
ceux-ci « en Israël ou ailleurs feraient
partie des prochains objectifs » de son
organisation.

Pourquoi cette horrible malédiction
absolument contraire au droit des gens
et qui , en 1970, sent son Heydrich
d'une lieue ? Parce que les terroristes
arabes, au moins ceux qui militent
dans le FPLP, considèrent tous les
civils, qu 'ils soient Israéliens ou non
- comme une armée de réserve pour
l'ennemi » dès l'instant qu 'ils vivent ,
collaborent ou commercent avec des
Israéliens. Ce sont mœurs de loups.

Mais, nous n'avons pas seulement  à
faire face à des criminels en puissance
dont les drapeaux ne sont que de la-
mentables bannières, derrière lesquelles
ils dissimulent leurs guets-apens, nous
avons aussi, en face de nous, des gens
dont les liens avec Pékin, Moscou et
Cuba sont extrêmement étroits, car ceux
dont on peut supposer qu 'ils sont peut-
être pour quelque chose dans la catas-
trophe de samedi, ne cachent pas leur
allégeance avec « tontes les forces du
camp socialiste ». Ils disent, et répè-
tent , que le combat du Moyen-Orient
est « inséparable du combat libérateur
en Asie, en Afrique et en Amérique du
Sud ».

Après avoir avoué, ils se sont rétrac-
tés. Voilà la théorie , et voici les in-
tentions. Voilà aussi les personnages.
Mais ils n 'ont pas avoué. Atlciidiez-voiis
un aven alors que. peut-être, en Suisse,
ils préparent d' autres mauvais coups ?

Après avoir avoué, certains membres
de groupuscules palestiniens se sont
rétractés devant l'émotion quasi univer-
selle. Attendiez-vous autre chose alors
que, peut-être en Suisse, ils préparent
d'autres mauvais coups, alors que dans
l'Europe entière, ils déclenchent, comme
jadis les nazis, ce que, pudiquement ,
on appela guerre totale, et qui n 'était ,
Comme samedi, du coté de Wurenlin-
gen, que la mise à mort de gens, qui
n 'avaient commis d'autre crime que ce-
lui  d'être des innocents ? L. GRAINGER

Les victimes du Coronado
ZURICH (ATS). — LA Swissair a rendu

publique , hier -soir , la liste des passagers
du « Coronado » qui ont trouvé la mort
dans la catastrophe de Wurenlingen.  Cette
liste contient les indications des domiciles
des victimes, ainsi qu'elles avaient pu être
établies jusqu 'à dimanche soir à 18 h 30.

Suisse : M. Hans Kul in , Brutisellen.
Israël : MM. Benjamin Aboutboul Tel-

Aviv ; Marcel Alt ia , Bnc-Braq ; Jezi Brzo-
zowski , ' Haifa ; Nathan Ellenczwc ig, Ramat-
Gan ; Mmes Françoise Freudenberger Ki-
r ia t -Ono /B ; Ruth Golan , Tel-Aviv ; M.
Paul Horn , Tel-Aviv ; Mme Mélanie Horn ,
el-Aviv ; Mme Adèle Iban , Israël ; MM.
Michael Korn , Bat-Yam ; Hanoch Lev-Ko-
chav, Israël ; Hanoch Milwidsky (profes-
seur), Jérusalem ; Mordechai M.onet , Hai-
fa-Bay ; Raphaël Neuberger , Haïfa ; Mme
Hcrta Wertmann , Jérusalem.

Allemagne : MM. Bayer . Dusscldorf ;
Carcll . Gelsenkirchen : Chrisliansen , Dus-
seldorf-Oberkassel ; Crisoll i . Bleidenslad t -
Wicsbaden : Karl Frey, Munich ; Egon
Horn , Brème ; Klingcn. Cologne ; M.me
Klingcn.  Cologne ; M. Zelder , Brème.

Etats-Unis : MM. Lingafelter , Huntington
(New-York) ; Mclvil le Meyrson Stamford-
Connccticut  ; Silvershols, Chula Vista (Ca-
l i fo rn ie )  : Mme Silvcrshots , Chula Vista

(Californie) ; M. Glcnn Warc , Bar -
rington Hills (Illinois) ; M. Wcinermann ,
Hamden (Connccticul) ; Mme Wcinermann ,
Hamdcn (Connecticut).
, Canada : M. et Mme Kolactacz , Mont-
réal.

Grande-Bretagne : M. John-Eduard Car-
penter. Liss Forest (Hants).

Belgique : M. Léopold Brisbois, Dil-
beek.

Sénégal : M. Olivier-Georges Ccsaire
(professeur),  Dukar.

Thaïlande : M. P. Lauha t i rananda ,
Bangkok.

L'EQUIPAGE
Voici la liste des membres de l' équi-

page qui ont péri dans la catastrophe
du « Corodano ».

Il s'agit de Karl Betlinger , com-
mandan t  de bord , Armand Et ienne ,
copilote , demeurant  75. rue de la
Scrvette. à Genève ; Werner Gimmi.
mécanicien de bord , de Zurich ; Hans
Maag et Peter Frey, stewards ; Claire
Aubort , Eliane Gaillard , Claire Henry,
Doris Rusca, hôtesses de l'air.

Parmi les passagers qui ont perdu
la vie dans la catastrophe , se trouve
le capi taine d' aviation Hans K u h n ,
l' un des pionniers de l' aviation civi le
suisse, qui travaillait  à l' « Alpar », à
Berne , avant  d' entrer au service de laFauqueux, qui avait bien enlevé la

petite Sophie Duguet, a été arrêté
SOISSONS (AP). — Michel Fauqueux ,

inculpé d'enlèvement de la petite Sophie
Diiguct le 24 octobre dernier est depuis
dimanche matin à la prison de Soissons,
et son amie Thérèse Lemadre , incul pée
de complicité d'enlèvement et de recel , est
à la prison de Laon.

Cette double arrestation , à quelques heu-
res d'intervalle, constitue un premier épi-
logue de cette affaire qui , en octobre,
avait ému la France.

PAPIERS, RANÇON
Au moment de son arrestation , Fau-

queux avait encore sur lui les pap iers trou-
vés dans diverses voitures qu 'il avait volées.
Il possédait aussi un pistolet 22 long rifle
avec une halle engagée dans le canon ainsi
que 33,000 fr. f. provenant de la rançon
de la petite Sophie . Il n 'a aucunement  tenté
de faire usage de son arme. Il s'est , en ou-
tre, montré coopératif puisqu 'il a indiqué
où se trouvait le reste de la rançon.

Au commissariat de Caudry ou il a
subi son premier interrogatoire , Fauqueux
a répondu sans arrogance , mais avec sang-
froid , et s'est même montré un peu évasif.
Il a affirmé avoir agi seul.

De Caudry, il a été transféré à Sois-
sons où Mlle Anzani , juge d'instruction
l' a inculpé.

Thérèse Lemadre a été, de son côté,
inculpée de complicité et placée sous man-
dat de dépôt. Quant à ses enfants, ils
devaient êlrc confiés à la soeur de la jeune
femme.

F a u q u c i i e x , au centre, au moment  de son arrestation
(Téléphoto A1M

De l'interrogatoire de Thérèse Lemadre,
il ressort que c'est chez elle , à Bertry,
que la petite Sophie Duguet a été séques-
trée pendant quatre jours et trois nuits.

Selon les policiers , on ne peut vraisem-
blablement pas s'attendre à d' autres incul-
pations.

Si Michel Fauqueux n 'avait pas été « don-
né » par un comparse don! l ' instruction tait
le nom , il devait dans quinze jours quitter
défini t ivement  la France et gagner — par
une filière — Barcelone. Le prix de celle
« cavale » définitive était la moitié de la
rançon de Sophie Duguet .

Bataille de la plaine des Jarres :
informations contradictoires

VIENTIANE (AP). — Des in format ions
contradictoires con t inua ien t  d' arriver di-
manche à Vic i i t iane , sur les combats de la
plaine des Jarres , plus de 34 heures après
la prise de cette posit ion stratégique du
Laos par les Nord-Vietnamiens.

Les premières informat ions ,  données sa-
medi mat in  par les autor i tés  mil i ta i res , chif-
f ra ien t  les effec t i fs  nord-vietnamiens à fiooo
hommes environ . Cela avait été confirmé
par un officier supérieur  laotien , qui avait
également annoncé que plus d'un tiers des
1550 supplétifs Meo . de la garnison de
l'aérodrome de Xicng-Khouang, étaient
morts, blessés ou disparus.

Mais , dimanche , d'autres chiffres  ont été
communiqués par les autor i tés  militaires ,
qui sont sensiblement moins élevés.

On déclare , no ta mment , que les Nord-
Viclnamicns  ont déclenché leur a t taque  de
la nui t  de vendredi  à samedi avec six ba-
ta i l l ons , soit 2500 hommes environ . D'après

une autre in fo rmat ion , les Nord-Vietnamiens
n 'aura ien t  engagé que 400 hommes dans
l' a t t aque  contre l' aérodrome de Xicng-
Khouang.

CHIFFRES

Par ail leurs.  Laotiens et Américains ne
semblent  pas d' accord quant  aux pertes
des forces gouvernementales .  Pour les Lao-
tiens , elles sont « lourdes > , pour les Amé-
ricains « elles seraient légères ».

En fait , aucun chi f f re  officiel , n 'a été
publ ié  en dehors de l'est imation de l' o f f i -
cier supérieur , qui a dit que plus de 500
défenseurs de Xieng-Khouang éta ient  morts ,
blessés ou disparus.

Le seul point  sur lequel tout  le monde
parait  d' accord est que les Nord-Vietna-
miens  se sont empalés de la plaine des
Jarres et que les forces gouvernementales
se sont repliées dans les coll ines à l'ouest
de la plaine.

POMPIDOU
CHEZ NIXON

W A S H I N G T O N  ( A P ) . — Le pré-
sident Nixon et le président Pom-
p idou , se rencontreront demain à la
Maison-Blanche — ce sera leur pre-
mière entrevue — pour compléter
la réconciliation entre leurs pays, tâ-
che dont le chef de l'exécutif amé-
ricain avait pris l'initiative il y a
un an.

Dans les milieux o f f i c ie l s  de Wash-
ington , on ne doute pas que ces
conversations se dérouleront dans une
atmosphère amicale et seront f r u c -
tueuses.

BERNE (ATS).  — Parmi les acci-
dents  que Swissair a eu à déplorer,
la catastrophe de Wurenlingen est la
deuxième par ordre de gravité. De-
puis sa fondation, en 1931, Swissair
a dû enregis t re r  six catastrophes aé-
riennes.

L'accident le plus grave qui s'est
produi t  en Suisse est la chute d'une
Caravelle , survenue le 4 septembre
1983, près (le Durrennescl i  (Argovie) ,
au cours de laquelle 80 personnes —
dont quarante-trois du village de
l luml i l i on  — ont trouvé la mort.

Les autres accidents que déplore
Swissair sont :
• 18 ju in  1057, un avion-école DC-

3 s'abîme dans le lac de Constan-
ce (0 morts).
• 15 ju i l l e t  1956, un Convair  440

Métropolitain tombe en mer, entre
les Etats-Unis et l'Europe (4 mor t s) .
© 10 févr ier  1967, un Métropolitain
s'écrase dans  le canton de Zur ich
au cours d'un vol école (4 morts) .
• N'u i t  du 10 au 20 mai 1054, un

Conva i r  '_'40 amerr i t  dans la Manche
(,'1 morts) .

La pins ter r ib le  ca tas t rophe  qu 'a
connue l'av i a t i on  c i v i l e  suisse est la
chu te  d'un appareil Br i s to l -Br i t an -
nîa, de Globe Air , le 10 avri l  1P(>7 ,
sur  l ' i l e  de Chypre ,  qu i  a causé la
m o r t  de 126 personnes .

Accidents de
l'aviation civile

L explosion dans la Caravelle :
des colis expédiés de Francfort ?

Le trou dans la Caravel le
(Téléphoto AP)

BONN (AP). — Deux colis expédies
d'un bureau de poste de Dornbusch , un
quartier de Francfort , par deux étrangers
basanés, pourraient avoir contenu l'explo-
sif qui a ouvert un trou dans la carlingue
de l'avion autrichien , samedi alors qu'il se
rendait à Vienne, a an noncé un porte-
parole de la police.

Les deux hommes en question se sont
parlé dans une langue arabe, dans le
bureau de poste. L'un des colis portait com-
me nom d'expéditeur Mustafa Ahmad Ha-
ron (ou Havon) et une adresse qui s'est ré-
vélée fausse.

L'un des hommes a été dépeint comme
ayan t de 30 à 40 ans, des cheveux et une
moustache noires. L'autre devait avoir de
30 à 32 ans et parlait l'allemand presque
sans accent. Les colis avaient de 40 à
50 cm de haut et ont été expédiés vendredi
matin.

La police a lance un appel au public
pour qu 'il l'aide à retrouver ces deux hom-
mes. Une récompense de 15,000 marks
a été promise à quiconque permettra de
découvrir les causes de l'explosion.

La déflagration qui a ouvert une brèche
de 80 cm sur 50 dans le flanc de la
« Caravelle », a en outre projeté deux sacs
postaux à l'extérieur. Ils ont dû tomber
dans la région de Francfort.

PRÉCAUTIONS
De Stuttgart , le syndicat du personnel

des transports a annoncé qu 'il va convo-
quer cette semaine une conférence sur les
mesures de sécurité à prendre lors des
voyages aériens.

Il a ajouté avoir demandé également à
la fédération internationale des travailleurs
des transports d'organiser une réunion à
Londres sur ce même sujet.

A M M A N  ( A P ) .  — Un commando
p a l e s l i n i e n  a attaque, samedi avant
l'aube , un aérodrome militaire is-
raél ien qu 'il a incendié  après avoir
dé t ru i t  des av ions  au sol , annonce
un communiqué publ ié  par le f ron t
popula i re  démocratique, l'une des
plus pet i tes  o rgan isa t ions  de gué-
r i l leros .
Cet aérodrome, situé au nord de
Saint-.Iean-d'Acre, était u t i l i s é  pai-
lles avions accomplissant des raids
contre  des bases de guéril leros dans
le Liban méridional .  Les comman-
dos ont dé t ru i t  deux chasseurs « Mi-
rage ' au sol , abat tu  un  hél icoptère
et incendié  des dép ôts d'essence
ainsi  que la tou r  de contrôle.  Un
dé tachement  de troupes israélien-
nes , qui  a r r iva i t  en renfor t , a été
intercepté par les guér i l leros  qu i
ont dé t ru i t,  d i sen t - i l s , un véh icu le
et tué ou blessé 20 Israéliens.

SaintOean-d'Acre

BONN (ATS-AI'T) . — M. Egon Bahr ,
secrétaire d'Etat à la chancellerie, re-
tournera à Moscou dans les premiers
jours de mars. 11 se t iendra à la dis-
posit ion du gouvernement  soviét ique
pour poursuivre les conversations com-
mencées, le '28 janvier  dernier, a an-
noncé le chancelier Wi l ly  Brandt  au
cours d' u n e  réunion commune des ins-
tances supér ieures du part i  social-dé-
mocrate dont  il est le p rés ident .

Abba Eban en Allemagne
MUNICH ( H c u t e r ) .  — M. Abba Eban ,

ministre israél ien des a f f a i r e s  étran-
gères, est a r r ivé  d imanche  à Munich .
Il commence une  v is i te  de trois jou rs
en Al lemagne fédérale.

Des mesures  de sécurité d' u n e  t r ès
g r a n d e  sévér i té  on t  élé prises à l'occa-
sion (le ce t t e  visite.

Entre Bonn et Moscou


